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COURSE DU BIEN PUBLIC

Bravo à tous !
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■Classement du 20 km
1. Charles Kemei (KEN) 1 h 01’51’’, 2. Dadi 
Legese (Villeurbanne, ETH) 1 h 03’45’’, 3. 
W. Nduwimana (Athleg Provence, BUR) 
1 h 06’11’’, 4. P. Lalire (AC Chenôve) 1 h 07’04’’, 
5. E. David (Dijon UC), 1 h 09’14’’, 6. 
B. Maillard 1 h 12’13’’, 7. Susan Kipsang (St-Ju-
lien) 1 h 12’35’’ (1re féminine), 8. G. Reboul 
(Dijon Triathlon) 1 h 12’43’’… 10. Camille Chai-
gneau (2e fém.) 1 h 14’19’’… 20. Émilie Jacquot-
Claude (Sarreguemines, 3e fém.) 1 h 19’06’’…

■Première pour Émilie Jacquot-Claude
Spécialiste du 5 000 mètres, la Nancéienne 
Émilie Jacquot-Claude n’avait jamais couru la 
course du Bien public. « Je me suis dit que ce 
n’était pas si loin que cela et j’ai découvert un 
parcours vraiment agréable », confie la licen-
ciée de Sarreguemines, qui a réussi 16’26’’ sur 
5 000 mètres en juillet (9e meilleur chrono fran-
çais). Sur 20 km, elle a en tout cas de belles 

dispositions aussi, puisqu’elle a terminé à la 
3e place. « Camille (Chaigneau) était trop forte, 
alors je me suis concentrée pour conserver le 
podium. Je savais que Nathalie (Tavernier) était 
derrière et je jetais un coup d’œil de temps en 
temps. »

Émilie Jacquot-Claude, 3e chez les féminines 
sur le 20 km. Photo LBP/Ph. B.

EN DIRECT

D ès les premiers hectomè-
tres, ils n’ont pas laissé 

l’ombre d’un doute. Au premier 
passage le long du canal de 
Bourgogne, un trio de coureurs 
africains s’était déjà formé : le 
Kényan Charles Kemei précé-
dait de peu l’Éthiopien Dadi Le-
gese et le Burundais Willy Ndu-
wimana.

Si ce classement en tête de 
course n’a plus vraiment bougé 
au fil des minutes, les écarts en-
tre les trois prétendants pour la 
victoire ont, eux, évolué légère-
ment, le Kényan étant le plus en 
jambes, samedi. « Charles allait 
très vite devant et je n’ai pas pu 
le suivre », explique Legese, qui 
a passé la ligne d’arrivée en deu-
xième position (1 h 03’45’’). 
Tout de même très satisfait de sa 
venue sur l’épreuve. « J’ai enten-
du parler de cette course à Dijon 
par Susan (Kipsang, 1re fémini-
ne) et je suis très content d’être 
venu. Mon objectif est de mon-
ter sur marathon et je dois conti-
nuer à travailler pour y arriver. »

Devant lui, Charles Kemei res-
tait de marbre pour s’adjuger la 
distance en soliste en 1 h 01’51’’, 
sur un parcours qui lui allait 
comme un gant : « Je me suis 
senti bien. Le parcours comme 
le temps étaient très bons », glis-
se-t-il à chaud.

CÔTE-D’OR  Le 20 km

Kemei solide vainqueur, 
Kipsang toujours là
Parmi les 1 520 participants 
présents cette année sur la 
course du Bien public, le 
Kényan Charles Kemei s’est 
illustré. Samedi, en fin de 
matinée, il a dominé un “se-
mi” inédit de 20 km tout pile.

Kipsang et Reboul 
unissent leurs forces

Deuxième de l’édition 2018, le 
Burundais Willy Nduwimana 
complète le podium dans la dif-
ficulté (toute relative au vu de 
son chrono de 1 h 06’11’’). 
« Vraiment, aujourd’hui, c’était 
très dur pour moi. En fait, je n’ai 

pas pu préparer la course, car 
j’étais coincé à la frontière an-
glaise au poste de garde. J’ai dû 
faire au mieux pour venir, et dès 
les 500 premiers mètres, j’avais 
envie de vomir, donc je me suis 
dit : “Bon, je vais faire au 
mieux” et j’ai baissé le rythme. »

À l’arrière, les locaux Paul La-
lire (Chenôve) et Emmanuel 

David (Duc) terminent quatriè-
me et cinquième. Et comme en 
2018, Susan Kipsang l’emporte 
chez les femmes (7e temps 
scratch). « Le départ était com-
pliqué parce que je suis arrivée 
au dernier moment et je ne me 
suis pas échauffée. Je suis partie 
toute seule et au 11e kilomètre, 
quelqu’un (Gilles Reboul) m’a 

rejointe et on a fait la course 
ensemble », raconte la Kénya-
ne.

« Elle m’a bien aidé, surtout 
dans les trois derniers kilomè-
tres. Elle a pris le relais et elle a 
appuyé », précise, avec le souri-
re, Gilles Reboul, finalement 
huitième.

Maurin BALCAEN

Sur le 20 km, Willy Nduwimana (dossard 9) et Paul Lalire (n° 17) terminent respectivement 3e et 4e, derrière le grand gagnant
Charles Kemei (en médaillon). Camille Chaigneau, Susan Kispang (dossard 19, au centre) et Émilie Jacquot-Claude (dossard 13) 
monteront, elles, toutes les trois sur le podium féminin. Photos LBP/Philippe BRUCHOT

Quand il a relancé, ça a été un 
peu long pour moi, parce qu’il y 
avait les trois devant et derrière 
nous, c’était un peu le néant. 
Donc, sur les grandes lignes 
droites du canal… c’était un 
peu difficile (sourire). »

Emmanuel David (Dijon UC). 
Photo LBP/Ph. B.

« Content d’avoir fait 
un deuxième 10 km 
plus rapide »
Paul Lalire, 4e du 20 km
« J’ai longtemps été à une mi-
nute du troisième et, globale-
ment, je suis satisfait de ma 
rentrée. J’ai bien construit ma 
course. Je suis parti avec Manu 
(David), comme on l’avait un 
peu prévu, et on a fait 10 bornes 
ensemble jusqu’à Velars. Au dé-
but du retour, j’ai commencé à 
relancer, et je suis content 
d’avoir fait un deuxième 10 km 
plus rapide que le premier. »

Emmanuel David, 5e du 20 km
« L’idée, c’était d’accompagner 
Paul (Lalire) le plus longtemps 
possible pour l’aider un peu. 

RÉACTIONS
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Des animations, des sorties et des testings toute l’année

Un spécialiste à votre écoute quelle que soit votre pratique

L’analyse vidéo de votre foulée pour mieux vous conseiller

Quetigny

RUNNING, TRAIL, ATHLÉTISME
MARCHE NORDIQUE ET ACTIVE

Terre de Running Quetigny
6 bis rue du Cap Vert

21 800 Quetigny
03 80 45 61 50
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COURSE BP 2019

20 KM

1. Kemei Charles .............................1h01'51''
2. Legese Dadi ...............................1h03'45''
3. Nduwimana Willy ........................1h06'11''
4. Lalire Paul ...................................1h07'04''
5. David Emmanuel ........................1h09'14''
6. Maillard Benoit ............................1h12'13''
7. Kipsang Jeptooo Susan ..............1h12'32''
8. Reboul Gilles ..............................1h12'43''
9. Bernettes Cedric .........................1h13'45''
10. Garcia Sébastien ......................1h14'13''
11. Chaigneau Camille ....................1h14'19''
12. Hammani Fares ........................1h16'45''
13. Michon Xavier ...........................1h17'14''
14. Jamd Pierre-Étienne .................1h17'24''
15. Py Valentin ................................1h17'32''
16. Baert Yohan ..............................1h18'17''
17. Guenancia Paul .........................1h18'31''
18. Dolz Stephane ..........................1h18'43''
19. Audiard Didier ...........................1h18'52''
20. Jacquot-Claude Emilie .............1h19'06''
21. Millot Benoit ...............................1h19'13''
22. Tavernier Nathalie ....................1h19'37''
23. David Mickaël ............................1h20'01''
24. Champier Sylvain .....................1h21'23''
25. Euvrard Matthieu ......................1h21'43''
26. Pratat Lionel ..............................1h21'46''
27. Goasduff Yannick ......................1h22'12''
28. Arbillot Valentin .........................1h22'28''
29. Crotet David ..............................1h22'29''
30. Heuret Fabrice ..........................1h22'29''
31. Saboul Ludovic .........................1h22'50''
32. Belaabed Ahmed .....................1h23'08''
33. Martin Arnaud ...........................1h23'14''
34. Cédric Beaumont .....................1h23'18''
35. Begin Reynald ..........................1h23'25''
36. Pirling Franck ............................1h23'26''
37. Di Domizio Pascal .....................1h23'31''
38. Gentil Loïc .................................1h23'58''
39. Force Laurent ...........................1h24'02''
40. Caty Jerome .............................1h24'02''
41. Tharion Matthieu .......................1h24'12''
42. Eudeline Marc ..........................1h24'44''
43. Bouchot Thomas ......................1h24'45''
44. Rabillon Gregory ......................1h24'46''

45. Berland Eric ..............................1h25'09''
46. Dumont Saint Priest Casimir ....1h25'14''
47. Lambert Martial .........................1h25'31''
48. Berthet Yves .............................1h25'34''
49. Therache Benjamin ..................1h25'35''
50. Rativeau Bruno ........................1h25'37''
51. Goux Sebastien ........................1h25'46''
52. Malherbet Sebastien ................1h25'52''
53. Juredieu Antoine ......................1h25'54''
54. Jarlaud Emmanuel ...................1h25'55''
55. Perrone Nicolas ........................1h25'57''
56. Lecoffre Julien ...........................1h26'19''
57. Bailly Aurelien ............................1h26'30''
58. Kempf Gilles .............................1h26'33''
59. Parry Stephane ........................1h27'04''
60. Gresset Nicolas ........................1h27'30''
61. Priat Matthieu ............................1h27'49''
62. Douguet Christophe .................1h27'50''
63. Cusey Stephane .......................1h28'06''
64. Bour Maxime ............................1h28'10''

65. Thyot Vital .................................1h28'25''
66. Mainy Florent ............................1h28'27''
67. Monnin Francois ........................1h28'50''
68. Khadir Yanis ..............................1h28'59''
69. Page Jean-Marc .......................1h29'02''
70. Narcisse Sebastien ..................1h29'02''
71. Mélin Gilles ................................1h29'12''
72. Bossu Joric ...............................1h29'16''
73. De Haese Maurice ...................1h29'24''
74. Girardot Simon ..........................1h29'29''
75. Galleron Christophe .................1h29'58''
76. Gosset Daniel ...........................1h30'04''
77. Racois Wilfrid ............................1h30'05''
78. Brenel Georges ........................1h30'12''
79. Muller Leo .................................1h30'13''
80. Milou Dominique ......................1h30'29''
81. Grepin Aurélien .........................1h30'41''
82. Arcos Louis-Philippe ................1h30'41''
83. Heron Nicolas ...........................1h30'44''
84. Soulat Gael ...............................1h30'51''

85. Barbier Jeremy .........................1h31'01''
86. Moret Gregory ...........................1h31'11''
87. Collaud Raphael ........................1h31'12''
88. Thiebaut Christophe .................1h31'35''
89. Billard Yoann .............................1h31'38''
90. Mialon Jerome ..........................1h31'51''
91. Chape Dominique .....................1h32'01''
92. Veyret Mickael ..........................1h32'04''
93. Durand Franck ..........................1h32'12''
94. Lahaye Dominique ...................1h32'22''
95. Gérard Frédéric ........................1h32'26''
96. Locatelli Thomas ......................1h32'32''
97. Ostrowski Christophe ................1h32'39''
98. Philippon Lydia .........................1h33'08''
99. Varney Didier ............................1h33'13''
100. Hanifi Marc ..............................1h33'13''
101. Barbier Yann ............................1h33'22''
102. Voye Robert ............................1h33'24''
103. Mazeau Daniel .......................1h33'29''
104. Pascal Jean-Adrien ................1h33'29''

105. Ranchoux Clément ................1h33'43''
106. Fauchait Alban ........................1h33'43''
107. Belorge Damien ......................1h33'56''
108. Bailly Laurent ..........................1h33'59''
109. Chamayou Jean Philippe .......1h34'05''
110. Perrot Yves ..............................1h34'07''
111. Donque Thierry .......................1h34'08''
112. Bouras Maxime .......................1h34'08''
113. Carle Lilian ..............................1h34'15''
114. Hermitant Gérald ....................1h34'18''
115. Bienfait Maxime ......................1h34'28''
116. Ansmant Valery ......................1h34'34''
117. Bardin Morgane .......................1h34'35''
118. Chiodin Jean-Marc .................1h34'36''
119. Olivier Nicole ...........................1h34'39''
120. Lesquelin Matthias .................1h34'40''
121. Mouton Mathias ......................1h35'01''
122. Huard Pascal ..........................1h35'14''
123. Demolombe Claude ...............1h35'14''
124. Colas Pierre ............................1h35'26''

Photo LBP/Philippe BRUCHOT
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Un coup demain (verte)

61, rue de Dijon
Fontaine-lès-Dijon
03 80 55 64 77
www.fleurs-sonnet.com

fleuriste et jardinier depuis 2003

pour votre jardin

16
70

82
00

0

16
08

59
30

0

RETROUVEZ-NOUS À NOS DEUX ADRESSES :

13, rue Paul-Langevin
à Chenôve

70, rue de la Liberté
à Dijon

heureux partenaire de

173. Aranda Guillaume ..................1h39'10''
174. Gervaud Nelly .........................1h39'11''
175. Bossu Nicolas .........................1h39'12''
176. Mauviere Loic .........................1h39'17''
177. Roux Sébastien .......................1h39'35''
178. Soulages Erick .......................1h39'39''
179. Bouriant Laurent .....................1h39'41''
180. Volot François .........................1h40'21''
181. Wenzel Ninon ..........................1h40'22''
182. Papez Nicolas ........................1h40'36''
183. Verrey Bernard .......................1h40'38''
184. Chardon Bob ..........................1h40'41''
185. Colin Michael ..........................1h40'45''
186. Remond Frederic ...................1h40'51''
187. Russier Christine .....................1h41'04''
188. Guignot Stephane ..................1h41'06''
189. Cachon Luc ............................1h41'20''
190. Saint-Paul William ..................1h41'23''
191. Bienfait Stéphane ...................1h41'28''
192. Cidda Nathanael ....................1h41'33''
193. Duchanoy Loic ........................1h41'41''
194. Cheret Jean Pierre .................1h41'44''
195. Devesvre Philippe ..................1h41'44''
196. Barbey Ludivine ......................1h41'54''
197. Evain Sébastien ......................1h41'55''
198. Collin Eric ................................1h42'03''
199. Fevre Jean Claude .................1h42'15''
200. Blandin Georges ....................1h42'35''
201. Bachut Florian .........................1h42'38''
202. Cidda Jeremie ........................1h42'51''
203. Auger Benjamin ......................1h42'52''
204. Auger Benoit ...........................1h42'52''
205. Chapillon Maxence ................1h42'57''
206. Nicolardot Franck ...................1h42'58''
207. Iturralde Julie ...........................1h43'00''
208. Leboucher Cedric ...................1h43'02''
209. Maillot Fanny ..........................1h43'05''
210. Convert Dimitri ........................1h43'09''
211. Crinquand Carol ......................1h43'15''
212. Khadir Isma .............................1h43'17''
213. Deruet Stephane ....................1h43'17''
214. Michon-Petit Victor .................1h43'18''
215. Bonin Guillaume .....................1h43'20''
216. Goncalves Jean-Marc ............1h43'28''
217. Mermet Olivier .........................1h43'31''
218. Bonnet Jacques .....................1h43'36''
219. Niel Thibaut ............................1h43'37''
220. Sarce Karine ...........................1h43'39''
221. Gonneau Cecile ......................1h43'42''

222. Marot Patrick ..........................1h43'42''
223. Deffradas Vanessa .................1h43'43''
224. Loriot Christophe ....................1h43'45''
225. Brissinger Marc ......................1h43'47''
226. Le Louarne Hervé ..................1h43'47''
227. Bacrot Marie-Odile ..................1h43'48''
228. Mauborgne François ..............1h43'51''
229. Menard Nicolas ......................1h43'51''
230. Giacomini Virginie ..................1h43'56''
231. Sassot Cyrille ..........................1h43'56''
232. Sassot Sophie ........................1h43'56''
233. Boyard Jean Louis .................1h43'59''
234. Bioland David .........................1h44'03''
235. Meugin Fabienne ...................1h44'03''
236. Lucet Philippe .........................1h44'05''
237. Cheminal Alexandre ...............1h44'35''
238. Dubard Jean Christophe ........1h44'40''
239. Piffaut Pierre-Yves ..................1h44'45''
240. Tournier Philippe ....................1h44'46''
241. Muin Jerome ...........................1h44'46''
242. Lelabousse Christophe ..........1h44'58''
243. Charvieux Lionel ....................1h45'00''
244. Grosperrin Gilles ....................1h45'19''
245. Bony Cécile ............................1h45'20''
246. Remond Pascal ......................1h45'39''
247. Peyron Cyril .............................1h45'49''
248. Tramoy Maryline .....................1h45'59''
249. Da Silva Baptiste ....................1h46'02''
250. Le Roux Matthieu ...................1h46'05''
251. Gillier Jean-Luc .......................1h46'05''
252. Grimault Tanguy .....................1h46'06''
253. Steiler Hervé ...........................1h46'09''
254. Cabot Marina ..........................1h46'18''
255. Rosier Didier ...........................1h46'21''
256. Sarrasin Laurent .....................1h46'23''
257. Charreyre Alain .......................1h46'27''
258. Le Mentec Yann .....................1h46'29''
259. Mathey Christophe .................1h46'29''
260. Enard Julia ..............................1h46'37''
261. Gay Lydie ................................1h46'46''
262. Didier Jérôme .........................1h46'51''
263. Dinambro Thierry ...................1h46'51''
264. Würth Nicolas .........................1h46'59''
265. Boissellier Julien .....................1h47'05''
266. Noel Josselin ..........................1h47'11''
267. Marchal Serge .........................1h47'16''
268. Magnien Olivier ......................1h47'19''
269. Bendoula Samira ...................1h47'46''
270. Decressac Patrick ..................1h47'47''

125. Yamine Mustapha ..................1h35'48''
126. Stricker Laetitia .......................1h35'48''
127. Badon Frédéric ........................1h35'57''
128. Rainault Barthelemy ..............1h36'06''
129. Courillon Yvan ........................1h36'14''
130. Wolff Herve .............................1h36'21''
131. Mercier Eric .............................1h36'24''
132. Varlet Alain ..............................1h36'24''
133. Lavayssiere Catherine ...........1h36'30''
134. Cohu Yannick ..........................1h36'34''
135. Toulouse Maxime ...................1h36'44''
136. Bonnin Emmanuel .................1h36'56''
137. Martinez-Llorca Alexandre .....1h37'05''
138. Donnot Sébastien ..................1h37'08''
139. Cabot Arnaud .........................1h37'14''
140. Douine Clement .....................1h37'16''

141. Cormier Caroline .....................1h37'16''
142. Pinson Michael .......................1h37'17''
143. Mullatier Vincent .....................1h37'21''
144. Poch Ludo ...............................1h37'24''
145. Pernot Benoit ..........................1h37'25''
146. Sabri Fariborz .........................1h37'25''
147. Bellier Philippe .........................1h37'27''
148. Garnier Carronnier Franck .....1h37'31''
149. Bonnet Florent ........................1h37'36''
150. Chalumeau David ..................1h37'41''
151. Desclerc Jean-Christophe ......1h37'52''
152. Pontout Laurent ......................1h37'54''
153. Durand Raphael .....................1h38'02''
154. Metra Melanie .........................1h38'03''
155. Nicot Gerard ...........................1h38'04''
156. Sellenet Cedric .......................1h38'07''

157. Guinchard Fabrice ..................1h38'26''
158. Loll Pascal ...............................1h38'33''
159. Szymyslik Franck ....................1h38'42''
160. Gomot Jérémy ........................1h38'45''
161. Gueugnon Serge ....................1h38'49''
162. Jeannin Eric ............................1h38'51''
163. Raclin Philippe ........................1h38'53''
164. Lahaye Nicole .........................1h38'54''
165. Pinchart Gaëtan .....................1h38'57''
166. Létendu Aurore .......................1h39'00''
167. Moretti David ............................1h39'00''
168. Bourdillat Anne-Marie ............1h39'03''
169. Seurre Thierry ........................1h39'05''
170. Mondain Julien .......................1h39'07''
171. Jussier Emeric ........................1h39'07''
172. Poulet Sylvain .........................1h39'09''

Photo LBP/Stéphane RAK



5SUPPLÉMENT  Dimanche 8 septembre 2019

W2105 - V0

16
71

16
60

0

6 BOULEVARD DE L’OUEST

Signalétique

Marquage Vitrine

Marquage Véhicule

Bâche

Broderie

Textiles

Equipements sportifs

Récompenses

Trophées

Objets Publicitaires

Equipements Professionnels

Carte de visite

Plaquette

Flyers

16
71

18
20

0

271. Sohier Patrick ..........................1h47'53''
272. Bellens Thomas .....................1h47'53''
273. Liegeois Thierry ......................1h48'00''
274. Ruhier Sandrine .....................1h48'00''
275. Roffi Annabelle .......................1h48'01''
276. Roffi Renaud ...........................1h48'01''
277. Hadj Bouziane Rabah ............1h48'04''
278. Bigueur Eric ............................1h48'09''
279. Machin Jerome .......................1h48'14''
280. Gallois Geoffrey ......................1h48'16''
281. Fleurot Olivier ..........................1h48'22''
282. Leclancher Eric ......................1h48'22''
283. Jeannot Norbert .....................1h48'28''
284. Branget Benjamin ..................1h48'30''
285. Deniel Juanina .......................1h48'33''
286. Pascard Sébastien .................1h48'37''
287. Confidentiel 1h48'52''
288. Jourdain Luc ...........................1h48'55''
289. Lapicque Andre ......................1h49'00''
290. Bienfait Jérôme .......................1h49'15''
291. Linotte Yves .............................1h49'18''
292. Viteau Frédéric .......................1h49'32''
293. Sirop Pascale .........................1h49'33''
294. Pelois Sandrine ......................1h49'34''
295. Colas Benoît ...........................1h49'52''
296. Dath Gloria .............................1h50'20''
297. Dath Frederic ...........................1h50'20''
298. Bertin Emmanuel ...................1h50'38''
299. Fanton Sandrine .....................1h50'42''
300. Eudeline Olivier ......................1h50'49''
301. Vernot Elise .............................1h51'07''
302. Beldjilali Brice .........................1h51'31''
303. Beldjilali Hamid .......................1h51'32''
304. Blain Jerome ..........................1h51'33''
305. Baudet Damien ......................1h51'40''
306. Leger Elodie ...........................1h51'48''
307. Bernard Lucile .........................1h51'49''
308. Perron Dominique ..................1h51'53''
309. Chopin Victorien .....................1h51'56''
310. Puravet-Wenzel Isabelle ........1h52'05''
311. Boukerrou Claude ...................1h52'08''
312. Walezak Michel ......................1h52'09''
313. Gilet Eric .................................1h52'30''
314. Porcherot Laurent ...................1h52'36''
315. Heron Anne Claude ...............1h52'36''
316. Lachat Audrey ........................1h52'41''
317. Chevalier Christophe ..............1h52'41''
318. Mayaud Franck .......................1h52'47''
319. Dez Alexandre ........................1h52'52''
320. Gautheron Ludovic .................1h53'02''

321. Bornot Michel ..........................1h53'27''
322. Prin Philippe ...........................1h53'39''
323. Moreau Ponceau Francoise ..1h53'43''
324. Pellerej Matthieu .....................1h53'43''
325. Sicsic Hervé ...........................1h53'45''
326. Delille Christophe ...................1h53'46''
327. Delille Ravetto Caroline ...........1h53'46''
328. Vernier Sarah .........................1h53'47''
329. Bajard Étienne ........................1h53'49''
330. Raillard Maud .........................1h53'49''
331. Nogueira Muriel ......................1h53'49''
332. Maerten Patrick ......................1h53'59''
333. Baussart Eric ..........................1h54'06''
334. Leonard Marie-Laure .............1h54'19''
335. Boschetti Frederic ..................1h54'28''
336. Tobias Anne Catherine ..........1h54'45''
337. Giboulot Thierry ......................1h54'50''
338. Chavent Alice .........................1h54'56''
339. Aderno Mikaël ........................1h55'15''
340. Laborde Dominique ................1h55'19''
341. De Anfrasio Vincent ................1h55'23''
342. Pernot Romain .......................1h55'23''
343. Bourgeois Rodolphe ..............1h55'30''
344. Ruane Nicolas ........................1h55'30''
345. Roux Fabien ...........................1h55'37''
346. Durand Steve ..........................1h55'43''
347. Thionnet Eric ...........................1h56'00''
348. Bienvenu Catherine ...............1h56'05''
349. Cuman Florian ........................1h56'13''
350. Singer Oscar ..........................1h56'21''
351. Chevalier Anthony ..................1h56'29''
352. Thouvenin Christophe ...........1h56'37''
353. Voye Fabienne ........................1h56'40''
354. Larcher Aurelien .....................1h56'45''
355. Beyon Eric ..............................1h56'55''
356. Pourrez Aurélie .......................1h56'59''
357. Haye Bénédicte .......................1h57'02''
358. Boulier Stéphane ...................1h57'03''
359. Gence Marie Laure ................1h57'03''
360. Gautron Marie-Noëlle ............1h57'16''
361. Breton Christine ......................1h57'16''
362. Baudry Nathalie ......................1h57'16''
363. Champion Jimmy ...................1h57'28''
364. Laurent Marie .........................1h57'40''
365. Petit Guyot Annabelle ............1h57'41''
366. Dutrey Nicolas ........................1h57'48''
367. Leclancher Isabelle .................1h57'50''
368. Therry Isabelle .......................1h57'58''
369. Evain Emilie ............................1h57'58''

370. Voye Gerard ............................1h58'11''
371. Liguistin Cyril ...........................1h58'19''
372. Marciano Gaël ........................1h58'23''
373. Achelaritei Mioara ..................1h58'27''
374. Szostak Bruno ........................1h58'33''
375. Huchon Alexandra .................1h58'51''
376. Grandemange Lionel .............1h59'13''
377. Né Dominique .........................1h59'14''
378. Barberet Lucile .......................1h59'54''
379. Kolton Jose .............................1h59'57''
380. Fizaine Jean Marc ..................1h59'58''
381. Mausservey Marie-Jeanne ....2h00'27''
382. Cartaut Fabienne ...................2h00'34''
383. Dupuis Marie-Pierre ...............2h00'40''
384. Lavalette Fanny ......................2h00'47''
385. Taffin Marielle ..........................2h01'00''
386. Marchal Nicolas ......................2h01'32''
387. Roy Annie ................................2h01'37''
388. Beaulat Alice ...........................2h01'48''

389. Lejean Francois ......................2h01'49''
390. Gremeret Gueldry Camille .....2h02'13''
391. Peyron Jean ............................2h02'29''
392. Jayawardane Indeewara ........2h02'51''
393. Croizean Clémence ...............2h03'02''
394. Humberset Eva ......................2h03'20''
395. Martin Thierry .........................2h03'21''
396. Pocas Joaquim .......................2h03'21''
397. Genay Nadine .........................2h03'38''
398. Bistorin Valerie ........................2h04'12''
399. Coquart Clara .........................2h04'26''
400. Goillot Elise .............................2h05'02''
401. Dessauge Nicolas ...................2h05'32''
402. Pereira Olivier .........................2h05'39''
403. Morand Camille ......................2h06'05''
404. Cassier Christophe ................2h06'27''
405. Gauthier Florence ..................2h06'58''
406. Maniere Emilie ........................2h07'09''

407. Pacqueau Gwladys .................2h07'41''
408. Tourigny Jean-Luc ..................2h07'53''
409. Ben Hadj Younes Sana ..........2h08'54''
410. Berardi Kevin ...........................2h10'20''
411. Foucher Mary Julie ..................2h10'38''
412. Badaoui Jamal ........................2h12'23''
413. Borell Sandrine .......................2h13'31''
414. Guilouchi Houda .....................2h13'31''
415. Crinquand Jean-Michel ..........2h13'40''
416. Siler Christine .........................2h13'45''
417. Tardieu Yannick .......................2h15'21''
418. Moalic Yves ............................2h15'59''
419. Klein Eric .................................2h16'26''
420. Warcholinski Alicia .................2h16'34''
421. Predan Noemi .........................2h18'53''
422. Rebet Charlotte ......................2h18'56''
423. Milliet Yves ..............................2h21'00''
424. Aspesani Delphine .................2h22'19''
425. Pereira Abel ............................2h30'45''

Photo LBP/S. R.
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Fabien Palcau a placé une accélération décisive au huitième kilomètre, pour signer un beau 30’32’’ 
sur le 10 km du Bien public. Photo LBP/Philippe BRUCHOT

Dans la zone d’arrivée, après 
avoir profité des encourage-

ments dans la dernière ligne droi-
te, Fabien Palcau arbore un large 
sourire. Pour sa rentrée, le Duciste 
vient de signer un joli 30’32’’ sur 
10 km et il ne masque pas son plai-
sir. « Je ne pensais pas être si bien 
après trois semaines de reprise. Je 
n’avais pas beaucoup d’entraîne-
ments dans les jambes, mais dès les 
premiers footings, j’ai senti que 
j’avais franchi un cap. Réussir 
30’30’’ ici, alors que j’ai souvent be-
soin d’un ou deux mois avant de 
faire 31’, c’est vraiment génial. En 
plus, courir à Dijon, là où je m’en-
traîne et avec tous ces spectateurs, 
c’est le top. »

Très vite, un groupe de six fait le 
break, mais la sélection va se faire 
un peu plus tard. « On est partis 
cool », glisse Fabien Palcau. « Je 
suis souvent en train de flinguer au 
début, mais là j’ai attendu le 5e et 
j’en ai mis une bonne », prolonge 
Alexandre Bourgeois.

Chahid n’y résiste pas et seuls
Fabien Palcau et l’Algérien
Faycal Doucen l’accompagnent. 
« Quand Alexandre a accéléré, j’ai 
pris sa foulée et on s’est détachés. 
On s’est retrouvés ensuite tous les 
deux et j’en ai remis une vers le 
8e kilomètre », détaille le spécialis-
te de cross. « Je prépare la fin de 
saison de duathlon (finale de D1 et 
D2 le 30 septembre avec Montlu-
çon), mais les sensations étaient 
moyennes », reprend Alexandre 
Bourgeois. « J’ai eu du mal à termi-
ner le dernier kilomètre, mais Fa-

bien était plus fort et je suis à ma 
place. »

S’il a été lâché à mi-parcours, 
Khalid Chahid était plutôt satisfait 
de sa course. « J’ai travaillé de 
4 heures jusqu’à midi et ce n’était 
pas idéal », sourit-il. « Mon but, 
c’est de me rapprocher des trois 
minutes au kilomètre et j’espère 
faire Nice (un 10 km très relevé) au 
mois de janvier. »

Clotilde Gelin, 11e au scratch

Dans la course féminine, Clotil-
de Gelin a pris rapidement le com-
mandement et c’est avec émotion 
qu’elle a accueilli sa première pla-
ce. « Je ne sais pas quoi dire », con-
fie-t-elle quelques minutes après la 
course. Longtemps privée du plai-
sir de la course à pied par la mala-
die, la quadragénaire rattrape au-
jourd’hui le temps perdu. « Moi 
qui n’aime pas vieillir, je cours plus 
vite que quand j’étais jeune (35’23’’ 
sur 10 km samedi) », apprécie-t-el-
le. « J’hésitais à venir, mais j’ai bien 
fait. Le premier 1 000, je suis partie 
en 3’14’’ au sein d’un groupe, mais 
je sais que je peux tenir au niveau 
cardio. Si ça va trop vite, je vais me 
recaler. Il y avait un groupe devant 
moi, ça m’a aidée d’avoir un point 
de mire pour ne pas m’endormir », 
conclut l’athlète, qui brille depuis 
quelques mois sur les trails de la 
région. Avec le plaisir retrouvé 
comme seul guide…

Anthony PROST

CLASSEMENT 1. Fabien Palcau 
(Dijon UC) 30’32’’ ; 2. Alexandre 
Bourgeois 30’57’’ ; 3. F. Doucen 
31’07’’ ; 4. Kh. Chahid (Athletic 
Gym) 31’54’’ ; 5. A. Raimbeaux 
(Athlet ic Gym) 33’15’ ’  ;  6. 
A. Chambrion (Duc) 33’47’’… 11. 
Clotilde Gelin (1re féminine) 
35’23’’… 44. L. Ripplinger (2e fémi-
nine) 39’12’’… 90. C. Desbois 
(3e féminine) 42’54’’.

CÔTE-D’OR  Le 10 km

Fabien Palcau n’a pas traîné
Samedi, ils étaient près de 
1 100 coureurs à s’élancer 
de la ligne de départ. À 
l’arrivée, c’est Fabien Pal-
cau qui a remporté ce 10 km 
de la course du Bien public 
en 30’32’’. Dans la course 
féminine, Clotilde Gelin a 
accueilli sa première place.

Une compétition de Joëlette, permettant à des 
enfants handicapés de participer au 10 km, a 
été lancée cinq minutes avant le départ des 
quelque 1 000 coureurs. Et c’est une équipe 

de Keolis, de la SNCF et du club des Crocos 
qui a emmené le petit Gabin le premier sur la 
ligne, Hubert, Thomas, Christophe et David 
étant les derniers pousseurs.

Comme les coureurs, une dizaine de Joëlette ont parcouru les 10 kilomètres du parcours. Photo LBP/Ph. B.

HANDISPORT

Alexandre Bourgeois a fini sur la deuxième marche du podium
du 10 km. Photo LBP/Ph. B.
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COURSE BP 2019
10 KM

1.  Fabien Palcau  ................................30'32''
2.  Alexandre Bourgeois  ....................30'57''
3.  Faycal Doucen  ..............................31'07''
4.  Khalid Chahid  ................................31'54''
5.  Aldo Raimbeaux  ...........................33'15''
6.  Alexis Chambrion  ..........................33'47''
7.  Antoine Comparot  ..........................34'37''
8.  Gaëtan Marin  ................................34'59''
9.  Jeremie Dodeman  ........................35'02''
10.  Christian Sickler  ..........................35'14''
11.  Clotilde Gelin  ................................35'23''
12.  Romain Colabella  .......................35'37''
13.  Alexis Barmes  .............................35'40''
14.  Paul Ambrosioni  ..........................36'29''
15.  Tarek Ziade  ..................................36'30''
16.  Christophe Lecrocq  ....................36'36''
17.  Pierre Coz  ....................................36'39''
18.  Olivier Faure  ................................36'47''
19.  Arnaud Cambazard  ....................36'52''
20.  Quentin Raffray  ...........................36'53''
21.  Corentin Miellet  ............................36'59''
22.  Simon Lescoualch  ......................37'10''
23.  Dimitri Nicolas  .............................37'14''
24.  Luc Robert  ..................................37'23''
25.  Jeremy Roland  ............................37'26''
26.  Othman Ibral  ...............................37'34''
27.  David Gerard  ................................37'47''
28.  Clement Saradin  .........................38'01''
29.  Justin Girardin  .............................38'02''
30.  Matthieu Raclin  ...........................38'08''
31.  Maxime Raes  ..............................38'14''
32.  Gregory Greff  ..............................38'16''
33.  Aurelien Cheron  ..........................38'32''
34.  Christian Raclot  ..........................38'33''
35.  Mathieu Duthu  ............................38'39''
36.  Romain Moinel  ............................38'45''
37.  Thierry Rey  ..................................38'46''
38.  Valentin Ducroux  .........................38'53''
39.  Yann Vaxillaire  .............................38'55''
40.  Yohann Sauget  ...........................38'58''
41.  Benjamin Mary  ............................39'00''
42.  Jean Malot  ...................................39'02''
43.  Hugo Houplon  .............................39'11''
44.  Laura Ripplinger  ..........................39'12''
45.  Pierre Castella  .............................39'15''
46.  Victor Marques  ............................39'17''
47.  Fabien Bourigault  ........................39'21''
48.  Julien Blanc  .................................39'28''
49.  Francois Pillet  ..............................39'33''

50.  Jean Jacques Badet  ...................39'35''
51.  David Bouchard  ...........................39'41''
52.  Olivier Pageot  ..............................40'01''
53.  Stephane Haack  .........................40'20''
54.  Christophe Poupon  .....................40'37''
55.  Thierry Legros  .............................40'40''
56.  Eric Rameau  ...............................40'46''
57.  Cyril Gauche  ................................40'49''
58.  Thomas Chaix  ............................40'53''
59.  Kristofer Gueneret  ......................40'55''
60.  Américo De Campos  ..................40'56''
61.  Christophe Rouillaud  ...................40'56''
62.  Clement De Leiris  .......................41'00''
63.  Maxime Clair  ...............................41'07''

64.  Sebastien Monot  .........................41'10''
65.  Benoît Terrillon  ............................41'14''
66.  Stephane Furet  ...........................41'17''
67.  David Jovial  ..................................41'23''
68.  Coulon Renald  ............................41'32''
69.  Olivier Barbe  ...............................41'33''
70.  Benjamin Petit  .............................41'41''
71.  Eric Delmas  .................................41'45''
72.  Christophe Treuillet  .....................41'55''
73.  Thomas Leclerc  ..........................41'59''
74.  Thibaut Simon  .............................42'00''
75.  Mohand Ait Bellahcen  ................42'06''
76.  Yannis Burille  ...............................42'08''
77.  Olivier Baut  ...................................42'11''

78.  Olivier Chevroton  ........................42'15''
79.  Matthieu Dumont-Girard  .............42'18''
80.  Philippe Frossard  ........................42'19''
81.  David Bozovic  ..............................42'22''
82.  Pascal Tatigny  .............................42'28''
83.  Fabrice Labrador  ........................42'28''
84.  Noël Grillet  ..................................42'36''
85.  Jean Christophe Cheval  .............42'40''
86.  Maxime Borassat  ........................42'41''
87.  Mickaël Wlodarczyk  .....................42'43''
88.  Laurent Guepet  ...........................42'44''
89.  Johan Brecht  ...............................42'51''
90.  Carine Desbois  ...........................42'54''
91.  Nicolas Maes  ...............................43'00''

92.  Abdelkader Ferah  .......................43'00''
93.  Hervé Dezanneau  .......................43'01''
94.  Simon Vincent  .............................43'02''
95.  Philippe Jacquin  ..........................43'05''
96.  David Baudouin  ..........................43'06''
97.  Arthur Camus  ...............................43'10''
98.  Ludovic Genty  .............................43'15''
99.  Antoine Couret  ............................43'19''
100.  Pierre Marty  ..............................43'25''
101.  Philippe Jondot  ..........................43'26''
102.  Cyrille Richard  ...........................43'26''
103.  Mathieu Morin  ...........................43'27''
104.  Christophe Drut  .........................43'30''
105.  Marc Cieslik  ...............................43'32''

Photo LBP/Philippe BRUCHOT
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106.  Olivier Lambert  .........................43'33''
107.  Marie Morlon  ..............................43'33''
108.  Patrice Gauthier  ........................43'37''
109.  Cedric Aymonier  .......................43'40''
110.  Laurent Bourgoin  .......................43'42''
111.  Jérôme Sellier  ............................43'43''
112.  Laurent Femenias  .....................43'43''
113.  Antoine Decarpigny  ..................43'45''
114.  Vincent Perez  ............................43'47''
115.  Arnaud Delcourt  ........................43'47''
116.  Jim Gassmann  ..........................43'51''
117.  Nicolas Bretaudeau  ...................43'51''
118.  Alexandre Barbier  .....................43'54''
119.  Aurelie Biondi  ............................43'54''
120.  Bernard Bletton  .........................43'55''
121.  Marc Mougin  ..............................44'01''
122.  Hamid Ferah  .............................44'03''
123.  Philippe Claudel  ........................44'07''
124.  Julien Romero  ...........................44'13''
125.  Anthony Cloupeau  ....................44'15''
126.  Loïc Goulven  .............................44'19''
127.  Jérôme Ponthieux  ......................44'23''
128.  Nicolas Munnier  ........................44'25''
129.  Vincent Chatellier  ......................44'25''
130.  Hakim Djemali  ...........................44'32''
131.  Emmanuel Taillefer  ....................44'35''
132.  Guillaume Febvre  .....................44'36''
133.  Boris Blanc  ................................44'36''
134.  David Hermet  ............................44'37''
135.  Ingrid Robert  .............................44'38''
136.  Alexandre Arnoux  .....................44'41''
137.  Alain Renard  ..............................44'41''
138.  Jean-Christophe Roy  ................44'42''
139.  Nicolas Lamy  ............................44'42''
140.  Sebastien Griveau  ....................44'43''
141.  Nicolas Chanel  ..........................44'43''
142.  Didier Levray  .............................44'44''
143.  Gaël Bossu  ...............................44'53''
144.  Claude Farison  .........................44'57''
145.  Michael Delemos  ......................44'57''
146.  Erol Catak  ..................................45'03''
147.  Tony Gueneret  ...........................45'04''
148.  Jean-François Weber  ...............45'04''
149.  Cyrille Laire  ...............................45'06''
150.  Mahfoud Hafi  .............................45'08''
151.  Fabien Celi  .................................45'09''
152.  Valentin Desjardins  ...................45'11''
153.  Claude Ollin  ...............................45'11''
154.  Arnaud Gaillot  ...........................45'15''
155.  Emmanuel Arnoux  ....................45'19''
156.  Thomas Garrigos  ......................45'19''
157.  Johan Durand  ............................45'24''

158.  Luc Laroyenne  ..........................45'24''
159.  David Pimienta  ..........................45'24''
160.  Arnaud Caron  ...........................45'29''
161.  Jeremy Soulier  ..........................45'33''
162.  Aurélien Roehrig  .......................45'34''
163.  Anthony Da Pont  .......................45'35''
164.  David Boussard  ........................45'35''
165.  Corentin Le Goff  ........................45'37''
166.  Pascal Ong  ................................45'39''
167.  Stéphane Moingeon  ..................45'40''
168.  Sandie Lepagney  ......................45'44''
169.  Laurent Merc  .............................45'48''
170.  Damien Thomas  .......................45'51''

171.  William Lhuillier  ..........................45'52''
172.  Jean Francois Navarro  .............45'57''
173.  Cedric Briffaut  ............................46'01''
174.  Baptiste Gauthey  ......................46'02''
175.  Mickael Legrand  .......................46'05''
176.  Nicolas Morel  .............................46'12''
177.  Luc Pichon  .................................46'13''
178.  Severine Broise  .........................46'17''
179.  Vincent Carlier  ...........................46'17''
180.  Mathieu Racinet  ........................46'17''
181.  Kevin Fond  .................................46'17''
182.  Nathan Billoire  ...........................46'17''
183.  Pierre Labregere  .......................46'18''

184.  Guillaume Lorisson  ...................46'20''
185.  Julien Martin  ..............................46'24''
186.  Sebastien Lech  .........................46'24''
187.  Eric Lachot  .................................46'25''
188.  Nicolas Boffo  .............................46'25''
189.  Thomas Chadeuf  ......................46'28''
190.  Remi Vincent  .............................46'28''
191.  Pierre Champion  .......................46'30''
192.  Bérénice Priat  ............................46'30''
193.  Antoine Carré  ............................46'32''
194.  Julian Martinez  ..........................46'36''
195.  Clément Le Bail  ........................46'36''
196.  Sébastien Gandrey  ...................46'38''

197.  Laurent Lequet  ..........................46'38''
198.  Jonathan Francescut  ................46'46''
199.  Abdelkader Gaba  ......................46'48''
200.  Raphael Rampant  ....................46'48''
201.  Thibaut Mouchet  .......................46'48''
202.  Yann Verslype  ...........................46'49''
203.  Emmanuel Gauthier  .................46'49''
204.  Gilles Alonso  .............................46'50''
205.  Bernard Sauvageot  ..................46'52''
206.  Denis Gueugnon  ......................46'52''
207.  Valerie Rivalland  ........................46'53''
208.  Florent Viel  ................................46'55''
209.  Jérôme Lobreau  .......................46'56''

Photo LBP/Ph. B.

Photo LBP/Stéphane RAK Photo LBP/S. R.
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210.  Bastien Abraham  ......................46'56''
211.  Enzo Speranza  ..........................46'58''
212.  Vincent Clairotte  ........................46'59''
213.  Eric Franzi  .................................47'00''
214.  Charline Comparot  ...................47'00''
215.  Benjamin Gauthier  ....................47'05''
216.  Florent Crotet  ............................47'05''
217.  Francois-Xavier Dutoya  .............47'06''
218.  Denis Vigneron  .........................47'08''
219.  Tom Loichot  ...............................47'11''
220.  Pierre Alain Loichot  ...................47'11''
221.  Olivier Begue  .............................47'11''
222.  Manon Ancery  ..........................47'12''
223.  Severine Pacaut Prudhon  ........47'19''
224.  Nadia Lautissier  ........................47'19''
225.  Jean-Marc Brochin  ...................47'21''
226.  Jeremy Huchon  ........................47'22''
227.  Martin Degueurce  .....................47'23''
228.  Olivier Jeunet  ............................47'26''
229.  Hadrien De Bonis  .....................47'26''
230.  Christophe Carriere  ..................47'27''
231.  Mathieu Michel  ..........................47'29''
232.  Thomas Juchors  .......................47'30''
233.  Perrine Villegas  .........................47'32''
234.  Philippe Latour  ..........................47'32''
235.  Hubert Chevalier  .......................47'36''
236.  Alexandre Bouchez  ..................47'38''
237.  Nicolas Bourdon  ........................47'41''
238.  Patrice Blouctet  .........................47'45''
239.  Rachid Naïm  .............................47'46''
240.  Romain Badinot  ........................47'56''
241.  Gregory Debray  .........................48'01''
242.  Cedric Dufieux  ..........................48'03''
243.  Emma Fanton  ...........................48'07''
244.  Patrick Goni  ...............................48'07''
245.  Jodie Joly  ...................................48'10''
246.  Jean-Max Celerier  ....................48'13''
247.  Estelle Girard  .............................48'14''
248.  Stephanie Vassard  ...................48'15''
249.  Alexandre Flahaut  .....................48'15''
250.  Charles Grospretre  ...................48'16''
251.  Arnaud Roblot  ...........................48'17''
252.  David Pyon  ................................48'19''
253.  Gabin Curie  ...............................48'20''
254.  Charly Fontaine  ........................48'20''
255.  Hubert Poulet  ............................48'20''
256.  Christophe Mouget  ...................48'20''
257.  Johan Kalonji  Milambu  .............48'22''
258.  Gilles Garrouty  ..........................48'23''
259.  Thomas Tissandier  ...................48'24''
260.  Thierry Sandre  ..........................48'24''
261.  Emmanuel Germain  .................48'27''
262.  Anthony Boisson  ......................48'28''
263.  Didier Dibon  ..............................48'29''
264.  Stephane Gigon  .......................48'30''
265.  Pauline Garnier  .........................48'31''
266.  Esmeralda Bérard-Lopez  .........48'34''
267.  Sévastian Lopez  ........................48'34''
268.  Franck Archereau  .....................48'36''
269.  Marcel Guiriaboyze  ...................48'37''
270.  Sebastien Romano  ...................48'38''
271.  Ada Rossi  ..................................48'40''

272.  Pierre Poux  ...............................48'44''
273.  Christine Clere  ..........................48'44''
274.  Pierre Nebout  ............................48'45''
275.  Nicolas Doucet  .........................48'47''
276.  Pascal Piquard  ..........................48'47''
277.  Jean Yves Géreau  .....................48'48''
278.  Stephane Vincent  .....................48'52''
279.  Philippe Roubeau  .....................48'52''
280.  Frederic Villeneuve  ...................48'55''
281.  Pascal Nicolas  ...........................48'56''
282.  Jean Claude Maguer  ................48'57''
283.  Manuel Barreira  ........................48'57''
284.  Bruno Mottez  .............................49'01''
285.  Marc Exartier  ............................49'03''
286.  Pauline Coulot  ...........................49'03''
287.  Anais Chevillon  ..........................49'04''
288.  Didier Beliard  ............................49'05''
289.  Arnaud Navaud  ........................49'05''
290.  Jean-Baptiste Bernard  .............49'09''
291.  Jerome Borecki  .........................49'09''
292.  Bruno Dormoy  ..........................49'14''
293.  Laurent Theou  ..........................49'14''
294.  Delphine Melet  ..........................49'15''
295.  Cyril Quinon  ..............................49'20''
296.  Sébastien Bucquet  ...................49'21''
297.  Charles Bordes  ..........................49'24''
298.  Michel Goux  ..............................49'25''
299.  Michael Desvignes  ...................49'26''
300.  Jea Levoyet  ...............................49'31''
301.  Valentin Duband  ........................49'32''
302.  Romain Marmet  ........................49'34''
303.  Romain Serent  ..........................49'36''
304.  Cora Mariotte  ............................49'37''
305.  Alexandre Fagot  ........................49'37''
306.  Marie-Noel Besancenot  ...........49'44''
307.  Quentin Fontaine  .......................49'44''
308.  Michel Vircondelet  ....................49'44''
309.  Florentin Cottard  .......................49'45''
310.  Florent Delorieux  ......................49'45''
311.  Florence Bouchard  ....................49'46''
312.  Pascal Chadeuf  ........................49'47''
313.  Daniel Duval  ..............................49'48''
314.  Denis Loizon  .............................49'48''
315.  Severine Odin  ...........................49'49''
316.  Romaric Deschamps  ................49'51''
317.  Matthieu Poirier  ..........................49'52''
318.  Gérard Chrestian  ......................49'52''
319.  Michel Hautin  ............................49'54''
320.  Lionel Simon  .............................49'55''
321.  Philippe Gouiffes  .......................49'55''
322.  David De La Porte  .....................49'56''
323.  Jean-Philippe Sarrette  ..............49'57''
324.  Isabelle Buttigieg  ......................49'58''
325.  Frederic Courant  .......................49'59''
326.  Patrick Giliberto  .........................50'00''
327.  Philippe Quellier  ........................50'00''
328.  Patrick Royer  .............................50'01''
329.  Laurent Belot  .............................50'01''
330.  Jerome Gauthier  .......................50'05''
331.  Cédric Rossi  ..............................50'08''
332.  Eric Mathais  ..............................50'08''
333.  Yvelise Kiening  .........................50'08''

334.  Nicolas Huber  ...........................50'13''
335.  Jean Luga  .................................50'19''
336.  Jerome Prudhon  .......................50'20''
337.  Sebastien Vieira  ........................50'21''
338.  Sébastien Poizot  .......................50'22''
339.  Patrick Garnier  ..........................50'23''
340.  Philippe Perrot  ...........................50'25''
341.  Benoit Begue  .............................50'25''
342.  Menouar Berraboukh  ...............50'26''
343.  Agnès Pauvelot  .........................50'27''
344.  Gerard Veysset  .........................50'28''
345.  Laurent Brion  ............................50'30''
346.  Christelle David  .........................50'30''
347.  Etienne Bayle  ............................50'32''
348.  Virgile Baralle  ............................50'35''
349.  Romain Olivier  ..........................50'38''
350.  Alain Isabellon  ..........................50'43''
351.  Damien Michelez  ......................50'44''
352.  Marion Bourderionnet  ..............50'45''
353.  Jerome Baujard  ........................50'46''
354.  Nicolas Tupin  ............................50'49''
355.  Anne Aubert  ..............................50'52''
356.  Karim Besançon  .......................50'52''

357.  Laurent Pernot  ...........................50'56''
358.  Christophe Delille  .....................50'56''
359.  Emmanuel Clerc  .......................50'57''
360.  Charlie Playoult  .........................50'59''
361.  Nicolas Renault  .........................51'00''
362.  Geoffrey Formose  .....................51'02''
363.  Antoine Ferrain  .........................51'03''
364.  Camille Lapierre  ........................51'04''
365.  Jean Nonque  ............................51'05''
366.  Jacques Payen  .........................51'07''
367.  Jules Henry  ................................51'11''
368.  Christian Carron  ........................51'13''
369.  Etienne Guenot  .........................51'16''
370.  Kévin Brechat  ............................51'19''
371.  Manon Gerum  ...........................51'21''
372.  Philippe Lecrigny  ......................51'22''
373.  Bruno Costa  ..............................51'24''
374.  Gilbert Boisselier  .......................51'24''
375.  Anne Chevalier  .........................51'29''
376.  Sylvain Maillard  .........................51'30''
377.  Gérald Mielniczuk  ......................51'30''
378.  Anne Kurz  .................................51'31''
379.  Pascal Berthomier  ....................51'33''

380.  Quentin Baudry  ........................51'35''
381.  Julien Baudhoin  .........................51'38''
382.  Adam Adda Beniklef  .................51'38''
383.  Severine Albert  .........................51'38''
384.  Catherine Guinot  ......................51'40''
385.  Laurent Bornes  .........................51'42''
386.  Pascal Villedieu  ........................51'43''
387.  Laurent Poncet  ..........................51'43''
388.  Pascal Ruet  ...............................51'47''
389.  Gerald Mairet  ............................51'47''
390.  Patrice Jabin  .............................51'47''
391.  Gaetan Mangin  .........................51'47''
392.  Maxme Lemoine  .......................52'10''
393.  Fabrice Babillotte  ......................52'12''
394.  Cédric Stoltz  ..............................52'13''
395.  Étienne Clemencelle  ................52'13''
396.  Yann Menez  ..............................52'14''
397.  Noura Dehho  .............................52'14''
398.  Elie Bouche  ...............................52'14''
399.  Valérie Hebting  .........................52'14''
400.  Christelle Christophe  ................52'14''
401.  Stéphane Baudoin  .....................52'14''
402.  Miloud Beldjilali  .........................52'14''

Photo LBP/Ph. B.

Photo LBP/Ph. B.
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403.  Emmanuelle Bergerot  ...............52'15''
404.  Hassane Lhamri  .......................52'15''
405.  Damien Ambeïs  ........................52'15''
406.  Gerald Bolatre  ...........................52'17''
407.  Yann Louet  .................................52'17''
408.  Dominique Aubert  .....................52'19''
409.  Stéphane Hot  ............................52'21''
410.  Cedric El Khalifi  .........................52'21''
411.  Stephane Mega  .........................52'21''
412.  Tony Martin  ...............................52'21''
413.  David Angelone  ........................52'26''
414.  Elvis Voegtli  ...............................52'26''
415.  Jean-Michel Pyot  ......................52'28''
416.  Julie Malfettes  ...........................52'28''
417.  Nathanael Boiche  ......................52'29''
418.  Herve Grosjean  .........................52'36''
419.  Sebastien Bovet  ........................52'37''
420.  Audrey Laguet  ..........................52'39''
421.  Louis-Etienne Roy  .....................52'39''
422.  Serge Maronnat  ........................52'40''
423.  Patrick Martin  ............................52'44''
424.  Mickael Goni  .............................52'45''
425.  Corinne Benhamou  ..................52'46''
426.  Yannick Rouet  ...........................52'47''
427.  Pascal Meyer  .............................52'47''
428.  Cecilia Fournier  .........................52'50''
429.  Bruno Ducarouge  .....................52'52''
430.  Jean-Louis Huguenot  ...............52'53''
431.  Aurélien Perreau  ........................52'55''
432.  Dominique Sugny  .....................52'58''
433.  Franck Schlageter  .....................52'59''
434.  Hugo Lopez  ...............................53'01''
435.  Christophe Pierangeli  ...............53'01''
436.  Anne-Sophie Mathiron  .............53'03''
437.  Vaillant Geoffroy  .........................53'04''
438.  Antoine Muñoz  ..........................53'05''
439.  Vincent Blanchet  .......................53'08''
440.  Benoit Roumier  .........................53'09''
441.  Laetitia Dargent  .........................53'09''
442.  Etienne Watelet  .........................53'14''
443.  Amaury Larroque  ......................53'15''
444.  Lionel Petitjean  ..........................53'16''
445.  Maxime Denizot  ........................53'17''
446.  Christelle Thevenin  ...................53'19''
447.  David Severin  ............................53'20''
448.  Adrien Gaillard  ..........................53'20''
449.  Marie Lescoualch  .....................53'21''
450.  Thierry Langouet  ......................53'21''
451.  Jean-Marie Perrier-Cornet  ........53'21''
452.  Christophe Tarragon  .................53'21''
453.  Charlotte Pautet (Molard)  .........53'21''
454.  Laurent Gebel  ...........................53'22''
455.  Bernard Fleury  ..........................53'25''
456.  Adrien Bachelery  ......................53'28''

457.  Marc Lopez  ................................53'30''
458.  Andrea Portefin  .........................53'32''
459.  Nicolas Walch  ...........................53'35''
460.  Éric Cornu  .................................53'36''
461.  Alban Garnier De Kermerc' Hou  53'36''
462.  Dominique Poinsot  ...................53'39''
463.  Simon Dorey  .............................53'40''
464.  Samir Kachin  ............................53'40''
465.  Vincent Chauvet  .......................53'40''
466.  Emmanuel Agathon  ..................53'41''
467.  Francis Bouvier  ..........................53'43''
468.  Lionel Vincent  ...........................53'43''
469.  Thomas Fourquet  .....................53'43''
470.  Jean-Philippe Morat  .................53'43''
471.  Eric Schnegg  .............................53'44''
472.  Karim Lougsami  .......................53'44''
473.  Michel Millard  ............................53'46''
474.  Emilie Dubois  ............................53'47''
475.  Nicolas Angelone  .....................53'48''
476.  Philippe Belmostefaoui  .............53'49''
477.  Corinne Lamboley  .....................53'49''
478.  Cécile Gilles  ..............................53'52''
479.  Emmanuel Cas  .........................54'03''
480.  Jean-Paul Mouchet  ..................54'06''
481.  Mansoure Rabouh  .....................54'11''
482.  Dorothée Vincent  ......................54'14''
483.  Damien Bornel Gasser  .............54'21''
484.  Kevin Fougere  ...........................54'29''
485.  Dominique Girard  .....................54'43''
486.  Xavier Raclot  .............................54'46''
487.  Pascal Bonnard  .........................54'46''
488.  Justine Massot  ..........................54'47''
489.  Antoine Broyon  .........................54'47''
490.  Jean-Christophe Barbier  ..........54'47''
491.  Agnes Guinot  ............................54'48''
492.  Didier Charbouillot  ....................54'49''
493.  Sophie Delang  ..........................54'52''
494.  Pierre Boisselet  .........................54'52''
495.  Alain Sayasen  ...........................54'52''
496.  Romain Pernodet  .....................54'53''
497.  Thomas Delecolle  .....................54'53''
498.  Florian Delcroix  .........................54'53''
499.  Claude Moisand  .......................54'55''
500.  Laetitia Rebetez  ........................54'57''
501.  Mehdi Messoussa  .....................55'03''
502.  Olivier Boccio  ............................55'06''
503.  Denis Edouard  ..........................55'07''
504.  Tony Possenti  ............................55'08''
505.  Fabienne Mercier  ......................55'08''
506.  Eliott Henry  ................................55'08''
507.  Aurelie Bornel Gasser  ...............55'10''
508.  Corentin Lestrade  .....................55'10''
509.  Aziz Bouhamed  .........................55'11''
510.  Christophe Cleon  ......................55'14''

511.  Stephanie De Leiris  ...................55'14''
512.  Pierre Eluecque  ........................55'24''
513.  Philippe Vernusse  .....................55'26''
514.  Marie Stephane Carre  ..............55'30''
515.  Yann Ejupovic  ...........................55'35''
516.  Julie Dromard  ............................55'39''
517.  Sophie Berrette  ..........................55'40''
518.  Gael Ellie  ...................................55'43''
519.  Herve Gounord  .........................55'47''
520.  François Pernet  .........................55'50''
521.  Lionel Thullier  ............................55'52''
522.  Nathalie Madinier Chappat  ......55'52''
523.  Jean Michel Dubois  ..................55'54''
524.  Lucie Lacroix  .............................55'56''
525.  Frederic Gourbeix  .....................56'00''
526.  Stephane Huet  ..........................56'01''
527.  Paul Olry  ....................................56'02''
528.  Julie Guillaumot  ........................56'05''
529.  Sébastien Zimmermann  ..........56'08''
530.  Roland Bonnot  ..........................56'11''
531.  Marc Rouet  ................................56'13''
532.  Daniel Rouet  .............................56'14''
533.  Dominique Rubey  .....................56'15''
534.  Sebastien Bresson  ...................56'16''
535.  Frédéric Marco  ..........................56'16''
536.  Sebastien Reverchon  ...............56'19''
537.  Jean-Marc Fernandes  ...............56'20''
538.  Laurent Couret  ..........................56'22''
539.  Maria Pestana  ...........................56'22''
540.  Sebastien Vuillame  ...................56'22''
541.  Elsa Berthomier  ........................56'23''
542.  Fabien Salomé  ..........................56'23''
543.  Laurent Martin  ..........................56'24''
544.  Lucile Verdy  ...............................56'27''
545.  Amelie Boquet  ..........................56'29''
546.  Anthony Cases  .........................56'29''
547.  Sébastien Roussey  ...................56'32''
548.  Axel Caty  ...................................56'41''
549.  Damien Curie  ............................56'43''
550.  Romain Roumier  ......................56'43''
551.  Myriam Zaragoza  ......................56'44''
552.  Christophe Garnier  ...................56'46''
553.  Cédric Bourroux  ........................56'48''
554.  Emmanuelle Bourroux  .............56'48''
555.  Alexandre Lalloz  .......................56'52''
556.  Francis Kalonji Milambu  ...........56'53''
557.  Herve Miguet  .............................56'53''
558.  Elodie Paillard  ...........................56'57''
559.  Jean Verpy  ................................56'57''
560.  Pierre-Yves Pissot  ....................56'58''
561.  Thibault Demorosty  ...................56'58''
562.  Christian Cochet  .......................56'59''
563.  Anne-Laure Brochet  .................57'00''
564.  Maxime Beucic  .........................57'00''

565.  Thierry Grosjean  .......................57'00''
566.  Nicolas Bertho  ..........................57'04''
567.  Franck Van Den Broeck  ............57'04''
568.  Albin Gree  .................................57'10''
569.  Christine Sabre  .........................57'10''
570.  Eliza Mairet-Renard  ..................57'12''
571.  Stephanie Pilloud  ......................57'20''
572.  Estelle Guinguand  ....................57'25''
573.  Sophie Gobbo  ...........................57'27''
574.  Alain Riefenstahl  .......................57'28''
575.  Nicolas Ramirez  .......................57'28''
576.  Gwenaelle Santiago  .................57'30''
577.  Geoffroy Billard  ..........................57'37''
578.  Evelyne Foussier  ......................57'38''
579.  Florence Beaumont  ..................57'38''
580.  Jean-Noel Bastie  ......................57'39''
581.  Angela Pestana  .........................57'41''
582.  Antoine Brehard  ........................57'47''
583.  Stephanie Thiriet  ......................57'52''
584.  Nadine Martin  ...........................57'59''
585.  Emmanuel Barra  ......................57'59''
586.  Jerome Machurez  .....................58'00''
587.  Anaïs Frantz  ..............................58'00''
588.  Jerome Bonnin  ..........................58'01''
589.  Fayza Mechkaoui  .....................58'02''
590.  Carine Marchal  .........................58'05''
591.  Martin Bauer  ..............................58'07''
592.  Tiphaine Fanoi  ..........................58'10''
593.  Pierre Gogibus  ..........................58'11''
594.  Aurelie Marion  ...........................58'12''
595.  Franck Huerta  ...........................58'13''
596.  Christophe Auriel  ......................58'14''
597.  Emilie Achotte  ............................58'14''
598.  Charles Barriere  ........................58'15''
599.  Jacques Dussieux  ....................58'15''
600.  Kevin Nesme  ............................58'16''
601.  Aurore Languedoc Freville  ........58'17''
602.  Céline Moretti  ............................58'20''
603.  Christelle Renard  ......................58'21''
604.  Flavie Chollet  ............................58'22''
605.  Brigitte Gabette  .........................58'25''
606.  Pierre Richardot  ........................58'28''
607.  Pauline Maes  .............................58'29''
608.  Nicolas Floret  ............................58'34''
609.  Vincent Cellier  ...........................58'36''
610.  Hoài-Nam Cellier  ......................58'36''
611.  Marika Michaud  .........................58'37''
612.  Emmanuelle Noirot  ...................58'38''
613.  Nicolas Milesi  ............................58'39''
614.  Dorothee Lucas  ........................58'39''
615.  Jean-Luc Pineau  .......................58'39''
616.  Albano Pereira  ..........................58'39''
617.  Adeline Bertholomey  .................58'41''
618.  Lisane Carre  ..............................58'41''

619.  Aurélie Tomasello  .....................58'43''
620.  Lobna Ait Taleb  .........................58'43''
621.  Jérôme Mairet  ...........................58'46''
622.  Aurélie Bertrand  ........................58'49''
623.  M. Helena Camacho  .................58'51''
624.  Bruno Bernard-Michel  ..............58'53''
625.  Virginie Luce  .............................58'54''
626.  Sébastien Angot  .......................58'54''
627.  Delphine Bonnot  ........................58'55''
628.  Imane El Bakkouchi  ..................58'55''
629.  Maud Forestier  ..........................58'56''
630.  William Petit  ...............................58'58''
631.  Marc-Antoine Luquin  .................58'59''
632.  Veronique Gauthier  ..................58'59''
633.  Christophe Bérion  .....................58'59''
634.  Monique Harrison  .....................59'01''
635.  Aurélien Sibille  ..........................59'06''
636.  Pascal Combette  ......................59'08''
637.  Claire Geneau De Lamarliere  ...59'08''
638.  Samuel Mercier  .........................59'13''
639.  Marie-Anne Rault  ......................59'18''
640.  Hoai-Huong Truong  ..................59'19''
641.  Emmanuel Clement  ..................59'21''
642.  Alexandre Rayton  .....................59'21''
643.  Michel Grange  ..........................59'22''
644.  Anne-Laure Pereira  ..................59'22''
645.  Sébastien Chevalier  .................59'23''
646.  Frédéric Pouhin  .........................59'24''
647.  Maxime Thélier  ..........................59'29''
648.  Clément Tardy  ...........................59'31''
649.  Anne-Marie Sa  ..........................59'32''
650.  Regis Monnier  ...........................59'34''
651.  Patrick Martin  ............................59'34''
652.  Caroline Girard  ..........................59'36''
653.  Edwige Le Fevre  .......................59'37''
654.  Regis Moreau  ...........................59'37''
655.  Claudie Joly  ..............................59'41''
656.  Alain Jeanne-Onillon  ................59'44''
657.  Sylvie Lacroix  .............................59'45''
658.  Alexia Mollon  .............................59'51''
659.  Laurent Parisot  ..........................59'52''
660.  Elisabeth Assailly  ......................59'54''
661.  Julie Poillot  .................................59'56''
662.  Celine Leroy  ..............................59'58''
663.  Nicolas Delmas  .........................59'58''
664.  Alexandre Houdin  .................1h00'01''
665.  Jean-Philippe Balducci  .........1h00'01''
666.  Ludovic Menard  ....................1h00'04''
667.  Emmanuelle Paly-Lignier  ......1h00'08''
668.  Valerie Drouet  .......................1h00'11''
669.  Céline Garnier  ......................1h00'14''
670.  Christine Troude  ...................1h00'14''
671.  Edwige Stubert  .....................1h00'16''
672.  Delphine Chevillot  .................1h00'19''

Samedi, la Fnaim (Fédération nationale de l’immobilier) a couru pour l’association Coup d’Pouce, dont l’objectif est d’aider les enfants atteints d’un cancer
en Bourgogne. Photo LBP/Ph. B.
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673.  Stéphanie Michaut  ...............1h00'23''
674.  Stephanie Gaucher  ..............1h00'26''
675.  Michael Rigaud  .....................1h00'31''
676.  Ségolène Fetiveau  ...............1h00'34''
677.  Sylvie Mercusot  .....................1h00'35''
678.  Frederic Chastang  ................1h00'37''
679.  Matthieu Auclair  ....................1h00'38''
680.  Michelle Poincin Terrier  ........1h00'38''
681.  Stephanie Neige  ...................1h00'39''
682.  Julia Ancery  ..........................1h00'42''
683.  Evelyne Maronnat  ................1h00'44''
684.  Morgane Chaux  ....................1h00'45''
685.  Isabelle Chaux  ......................1h00'45''
686.  Sophie Arnoux Viard  ............1h00'45''
687.  Fadila Ben Hassine  ...............1h00'49''
688.  Guillaume Duthu  ..................1h00'50''
689.  Anthony Hermand  ................1h00'51''
690.  Marion Baguet  ......................1h00'58''
691.  Marie Agnes Contet  ..............1h00'58''
692.  Evelyne Goncalves  ...............1h00'59''
693.  Rafaella Humbert  ..................1h01'01''
694.  Catherine Desbrosses Claudel  
..........................................................1h01'04''
695.  Alain Autret  ............................1h01'08''
696.  Laurie Fourot  .........................1h01'14''
697.  Delphine Charbouillot  ............1h01'15''
698.  Shirley Favre Felix  .................1h01'15''
699.  Amandine Blard  ....................1h01'21''
700.  Marion Giouse  ......................1h01'22''
701.  Christophe Barcon  ................1h01'22''
702.  Romain Rault  ........................1h01'27''
703.  Helene Monier  ......................1h01'28''
704.  Jean-Marc Duband  ...............1h01'33''
705.  Sylvie Maliar  ..........................1h01'35''
706.  Mégane Martinache  .............1h01'36''
707.  Marion Fauvarque  .................1h01'41''
708.  Margaux Breugnon  ...............1h01'51''
709.  Muriel Huet  ............................1h01'53''
710.  Caroline Batisse  ....................1h01'56''
711.  Christophe Ducrot  ..................1h01'59''
712.  Sy Bataille  .............................1h02'05''
713.  Cindy Girardot  .......................1h02'08''
714.  Quentin Jaboulet  ..................1h02'09''
715.  Stephanie Baudouin  .............1h02'09''
716.  Patrick Auplat  ........................1h02'12''
717.  Catherine Paties  ....................1h02'12''
718.  Carmen Forquet  ...................1h02'18''
719.  Cécile Krumeich  ...................1h02'19''
720.  Lisa Krumeich  .......................1h02'19''
721.  Emmanuelle Franchi  .............1h02'22''
722.  Élodie Tonda  .........................1h02'24''
723.  Stephanie Lecrigny  ..............1h02'25''

724.  Candy Rayton  .......................1h02'26''
725.  Sophie Deroussiaux  .............1h02'28''
726.  Serge Rousselet  ...................1h02'28''
727.  Emeline Fleury  ......................1h02'31''
728.  Lionel Gouvernet  ..................1h02'31''
729.  Christelle Piquard  .................1h02'33''
730.  Julie Jagla  .............................1h02'34''
731.  Michael Stephan  ...................1h02'36''
732.  Aurelie Campagne  ...............1h02'37''
733.  Hervé Durand  .......................1h02'39''
734.  Annie Jouin  ...........................1h02'41''
735.  Florence Forjot  ......................1h02'44''
736.  Lucie Drigny  ..........................1h02'44''
737.  Frederic Ribault  .....................1h02'49''
738.  Lilian Renot  ...........................1h02'52''
739.  Michel Pingaud  .....................1h02'54''
740.  Loic Martin  ............................1h02'55''
741.  Marinette Martin  ....................1h02'55''
742.  Christelle Camus Richard  ....1h03'00''
743.  Christophe Stengel  ...............1h03'02''
744.  Michel Lacqua  ......................1h03'06''
745.  Sylvain Miguet  .......................1h03'07''
746.  Laurent Joel  ..........................1h03'07''
747.  Jean-Luc David  ......................1h03'07''
748.  Laurence Cherrey  .................1h03'08''
749.  Elisabeth Cornot  ...................1h03'09''
750.  Nathalie Moindrot  ..................1h03'11''
751.  Jihade Belhadef  ....................1h03'13''
752.  Didier Bulgheroni  ..................1h03'15''
753.  Gilles Thollon  ........................1h03'28''
754.  Benjamin Dupont  ..................1h03'32''
755.  Paulette Lapicque  .................1h03'36''
756.  Patrick Toussenel  .................1h03'36''
757.  Laurent Brodin  .......................1h03'38''
758.  Jeanne Le Maitre  ..................1h03'39''
759.  David Raverat  .......................1h03'41''
760.  Pierre-Yves Bacher  ..............1h03'42''
761.  Jacques Rousseau  ...............1h03'44''
762.  Olivier Vaille  ..........................1h03'49''
763.  Julien Roches  .......................1h03'49''
764.  Phileas Wagner  ....................1h03'49''
765.  Sabrina Petit  .........................1h03'49''
766.  Amouche Reda  .....................1h03'49''
767.  Cedric Achard  ........................1h03'49''
768.  Cécilia Buttard  .......................1h03'49''
769.  Stephan Lamure  ...................1h03'50''
770.  Laurent Grillet  .......................1h03'50''
771.  Flore Thomas  ........................1h03'50''
772.  Lysiane Aubertin  ...................1h03'51''
773.  Ariane Derval  ........................1h03'56''
774.  Clemence Louis  ....................1h04'00''
775.  Fabien Vaudo  .......................1h04'06''

776.  Christelle Barbe  ....................1h04'07''
777.  Laëtitia Malot  .........................1h04'12''
778.  Quentin Vautrin  .....................1h04'18''
779.  Michel Ledeuil  .......................1h04'19''
780.  Evelyne Claudon  ..................1h04'26''
781.  Anne Francois  .......................1h04'29''
782.  Sandrine Convers  .................1h04'31''
783.  Mathieu Santucci  ..................1h04'34''
784.  Shérazade Martin  .................1h04'37''
785.  Arnaud Martin  .......................1h04'38''
786.  Pierre Laffilez  ........................1h04'41''
787.  Pascal Vion  ............................1h04'42''
788.  Deborah Ruchaud  ................1h04'46''
789.  Caroline Gree  .......................1h04'55''
790.  Patrick Martin  ........................1h04'59''
791.  Nicolas Marchand  .................1h05'04''
792.  Georges Brenel  ....................1h05'05''
793.  Samuela Lamy  .....................1h05'05''
794.  Sabine Clément  ....................1h05'05''

795.  Noémie Relin  ........................1h05'05''
796.  Florian Ronot  ........................1h05'10''
797.  Gerard Thomas  .....................1h05'15''
798.  Karine Chaulet  ......................1h05'16''
799.  Evelyne Begin  .......................1h05'24''
800.  Frédérique Jouvert  ...............1h05'31''
801.  Laurent Vicens  ......................1h05'33''
802.  Alain Jacquet  ........................1h05'34''
803.  Nathalie Gagou  ....................1h05'34''
804.  Celine Larcher  ......................1h05'37''
805.  Marie-Hélène Manière  .........1h05'37''
806.  Gerard Gautheron  ................1h05'38''
807.  Guillaume Andriamasy  .........1h05'41''
808.  Marie-Catherine Matrat  ........1h05'48''
809.  Didier Meftah  ........................1h05'49''
810.  Colette Schmitt  ......................1h05'49''
811.  Henri De Fontenay  ................1h05'52''
812.  Maxime Hechinger  ...............1h05'52''
813.  Élodie Lepine  ........................1h05'54''

814.  Laura Chatenay  ....................1h05'55''
815.  Erwan Albar  ..........................1h05'56''
816.  Cathy Lopez  ..........................1h05'56''
817.  Justine Michaux  .....................1h05'57''
818.  Adrien Vaugin  .......................1h05'59''
819.  Jacques Ricard  .....................1h05'59''
820.  Marjorie Berton  .....................1h06'01''
821.  Katia Fondecave  ...................1h06'02''
822.  Emmanuel Eyraud  ................1h06'13''
823.  Yamina Montenot  ..................1h06'16''
824.  Alice Lhommet  ......................1h06'20''
825.  Geraldine Brulois  ..................1h06'23''
826.  Jean-Bernard Cabrera  .........1h06'23''
827.  Karyn Lodolo  .........................1h06'31''
828.  Eric Pellenard  .......................1h06'31''
829.  Toihirou Soulaimana  .............1h06'38''
830.  Vincent Benoit  ......................1h06'38''
831.  Janick Combette  ...................1h06'40''
832.  Christophe Lesou  .................1h06'49''

Une quinzaine de coureurs composaient l’équipe “Justice” pour la course du 10 kilomètres de 14 h 30, samedi. Une team emmenée par Éric Mathais,
procureur de la République de Dijon, et Pascal Vion, directeur interrégional des services pénitentiaires de Dijon. Photo LBP/Ph. B.

Photo LBP/S. R.
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www.sceneplus.fr

Scene Plus
2 Impasse Jean François Crassin
21600 Longvic

Email : contact@sceneplus.fr
03 80 79 18 85

disponibles à la location pour vos événements, 
soirées,animations…SCENE PLUS est situé à 
Longvic, aux portes de DIJON.
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833.  Lydie Benoit  ..........................1h07'03''
834.  Nathalie Cattaneo  .................1h07'04''
835.  Zunilda Carjaval  ....................1h07'04''
836.  Eric Chavonnet  .....................1h07'06''
837.  Nabil Djaafer  ..........................1h07'06''
838.  Bernadette Rossignol  ...........1h07'06''
839.  Eva Calmelet  ........................1h07'06''
840.  Florent Alvarez  ......................1h07'06''
841.  Metra Jean-Louis  ..................1h07'07''
842.  Anne-Sophie Aurenche  ........1h07'07''
843.  Sylvain Cherrey  ....................1h07'08''
844.  Erwan Bouteiller  ...................1h07'08''
845.  Cyril Tripier  ............................1h07'13''
846.  Isabelle Rossignol  ................1h07'14''
847.  Rémi Buchi  ............................1h07'14''
848.  Christine Bretin  .....................1h07'39''
849.  Sarah Grosjean  ....................1h07'42''
850.  Justin Grosjean  .....................1h07'42''
851.  Laura Venturi  .........................1h07'42''
852.  Florian Javelet  ......................1h07'59''
853.  Stéphanie Gerard  .................1h07'59''
854.  Antoine Sala  .........................1h08'00''
855.  Catherine Colas  ....................1h08'04''
856.  Pascal Colas  .........................1h08'04''
857.  Charlotte Levesque  ...............1h08'09''
858.  Floriane Colas  .......................1h08'10''
859.  Severine Tardy  ......................1h08'13''
860.  Isis Thibert  ............................1h08'15''
861.  Maude Martin  ........................1h08'16''
862.  Anne Merc  ............................1h08'17''
863.  Sandrine Bejot  ......................1h08'24''
864.  Rachel Billard Ogeas  ...........1h08'24''
865.  Sandrine Boudou  .................1h08'25''
866.  Anthony Chevalier  ................1h08'28''
867.  Frédéric Pluchot  ....................1h08'32''
868.  Renaud Gas  .........................1h08'34''
869.  Jean-Pierre Soumier  ............1h08'37''
870.  Franck Linares  ......................1h08'39''
871.  Sandra Jourdy  .......................1h08'45''
872.  Alexis Lamarche  ...................1h08'51''
873.  Raphael Lemoine  .................1h08'55''
874.  Momo M'raim  ........................1h09'07''
875.  Rachelle Regnier  ..................1h09'15''
876.  Sophie Assous  ......................1h09'15''
877.  Dominique Trivulce  ................1h09'15''
878.  Nathalie Bouillot  ....................1h09'15''
879.  Laura Debosse  .....................1h09'16''
880.  Alban Pernot  .........................1h09'20''
881.  Isabelle Trindade  ...................1h09'22''
882.  Murielle Gautheron  ...............1h09'23''
883.  Patrick Duthoit  ......................1h09'48''
884.  Sonia Goustard  ....................1h09'50''
885.  Matea Lavalade  ....................1h09'53''
886.  Bruno Lavalade  ....................1h09'56''

887.  Lucie Frederic  ........................1h10'02''
888.  Blandine Guichard  ................1h10'14''
889.  Camille Drouot  ......................1h10'18''
890.  Corentin Gouot  .....................1h10'20''
891.  Claude Fleisch  ......................1h10'31''
892.  Laurene Girard  ......................1h10'31''
893.  Charles Gollion Schmid  .......1h10'36''
894.  Julie Laupin  ...........................1h10'39''
895.  Jessy Can  .............................1h10'41''
896.  Anne-Laure Changarnier  .....1h10'44''
897.  Veronique Jacquet  .................1h10'45''
898.  Laurent Garnault  ..................1h10'45''

899.  Nathalie Noirot  ......................1h10'55''
900.  Eric Nicolas  ...........................1h10'56''
901.  Stephanie Chabiron  ...............1h11'08''
902.  Emmanuel Coron  ..................1h11'09''
903.  Delphine Wierzbicki  ..............1h11'16''
904.  Stéphanie Lemaire  ................1h11'16''
905.  Bernard Gasparotto  ..............1h11'24''
906.  Marie Joly  ..............................1h11'27''
907.  Marine Fuhro  ..........................1h11'46''
908.  Lucile Clement  ......................1h11'47''
909.  Marine Weill  ..........................1h11'57''
910.  Sophie Simard  .......................1h11'58''

911.  Manon Soulier  .......................1h12'03''
912.  Fabrice Decrozant  ................1h12'17''
913.  Sandrine Lahaye  ..................1h12'23''
914.  Nathalie Raclot  .....................1h12'27''
915.  Julien Maisonnet  ...................1h12'31''
916.  Aurore Tavergnier  ..................1h12'31''
917.  Anne-Sophie Jouvenaud  ......1h12'38''
918.  Justine Mallard  ......................1h12'39''
919.  Pauline Delaforge  .................1h12'46''
920.  Arnaud Burgert  .....................1h12'46''
921.  Francois Gelin  .......................1h12'55''
922.  Jean Luc Faveaux  ................1h13'05''

923.  Eddy Rocchi  ..........................1h13'09''
924.  Emili Durdon  ..........................1h13'10''
925.  Coralie Gouot  ........................1h13'11''
926.  Christine Robert  ...................1h13'21''
927.  Sylvie Moreaud  ......................1h13'29''
928.  Charlotte Bruson  ...................1h13'40''
929.  Rodolphe Gerard  ..................1h13'44''
930.  Francis Harbulot  ...................1h13'55''
931.  Sabrina Playoult  ....................1h13'56''
932.  Marie-Noelle Lavocat  ...........1h14'02''
933.  Thomas Briottet  .....................1h14'10''
934.  Anne Jacquenet  ....................1h14'10''
935.  Serge Grifon  ..........................1h14'50''
936.  Audrey Argilli  .........................1h14'56''
937.  Violette Gueury  ......................1h15'02''
938.  Quentin Choquet  ..................1h15'06''
939.  Heidi Eriksson  .......................1h15'23''
940.  Jean-Dominique Damond  ....1h15'28''
941.  Constance Tournier  ...............1h15'36''
942.  Clarisse Letestu  ....................1h15'36''
943.  Melanie Calandre  .................1h15'36''
944.  Anne-Laure Huet  ..................1h15'36''
945.  Marie Christelle Coron  ..........1h15'37''
946.  Rudolph Glasser  ...................1h15'43''
947.  Fabrice Larget  .......................1h15'49''
948.  Sophie Leonard  ....................1h15'53''
949.  Bénédicte Barbier  .................1h16'30''
950.  Michelle Faveaux  ..................1h16'33''
951.  Natacha Janin  .......................1h17'22''
952.  Marie Therese Binet  .............1h17'30''
953.  Christine Huvelin  ..................1h17'43''
954.  Viviane Gambey  ...................1h17'43''
955.  Cédric Harrault  ......................1h18'00''
956.  Fanny Morin  ..........................1h18'01''
957.  Isabelle Bailly-Lebel  ..............1h18'09''
958.  Frederic Combette  ................1h19'57''
959.  Valerie Combette  ..................1h19'57''
960.  Marie Azzara  ........................1h20'25''
961.  Mathilde Jeannin  ...................1h20'25''
962.  Stephanie Moreau  ................1h20'38''
963.  Marie-Laure Lebel  ................1h22'08''
964.  Virginie Voque  ......................1h22'08''
965.  Gérard Lizard  ........................1h23'49''
966.  Jaeljattin Jaen  .......................1h23'52''
967.  Olivier Verrelle  .......................1h23'54''
968.  Ludovic Cuirassier  ................1h24'15''
969.  Severine Grandemange  .......1h25'12''
970.  Lolita Pansard  .......................1h27'17''
971.  Sandra Dollin  .........................1h28'16''
972.  Pascal Dollin  .........................1h28'16''
973.  Jeanne-Judith Abomo-Tutard  1h37'03''
974.  Sandrine Michelier  ................1h40'34''
975.  Jerome Hugon  ......................1h44'20''
976.  Nadia Rossignol  ...................1h44'21''

Photo LBP/Ph. B.
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Le 1er service, Digital et Humain,
qui optimise toutes vos assurances
en même temps !
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2 agences à Dijon
5 pl. de la République - 03 80 28 29 25

6 rue René Char - 03 80 28 29 24
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Massages, maquillage, ravitaillement, animations sportives : le village partenaires, installé sur le parking du Bien public,
avait tout mis en place, dès samedi matin, pour prendre soin des participants à la course et leurs proches. Retour en images.

Des étudiants en ostéopathie ont proposé des massages sur table aux participants. Photo LBP/Philippe BRUCHOT

CÔTE-D’OR  Animations

Le village partenaires a choyé 
les coureurs et leurs proches

Le sport était à l’honneur, samedi, y compris sur le village partenaires :
la preuve avec Athletic gym et ses animations sportives. Photo LBP/L. L.

Les enfants ont pu profiter des maquillages de Backstage.
Photo LBP/Ph. B.

La marque Pacific avait, elle aussi, installé son stand
au sein du village partenaires. Photo LBP/Ph. B.

Les produits régionaux étaient mis en avant sur le stand
de Mulot & Petitjean. Photo LBP/Ph. B.Fruits, gâteaux : le stand de ravitaillement avait tout prévu pour contenter les coureurs. Photo LBP/Laure LABBE
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cette course est « une marque de 
solidarité. Si on se connaît tous – 
nous sommes environ 200 notaires 
et collaborateurs à Dijon – on ne se 
fréquente pas. Là, c’est l’occasion. »

« Je n’ai pas lâché »

À l’arrivée, Laurent, de l’équipe 
Citroën, se dit très content. « L’an 
dernier, il a fait une chaleur terrible. 
Aujourd’hui, c’était parfait. » Cin-
quante-sept minutes pour ce der-
nier. Alex, de la Burgundy School 
of Business, rigole : « Mon objectif 
est rempli. Je visais moins d’une 
heure, j’ai fait 59’59’’ ! En fait, vers 
le septième kilomètre, je suis entré 
dans le dur et, grâce au meneur 
d’allure que j’ai suivi et qui m’a sou-
tenu, je n’ai pas lâché ! » Ne rien 
lâcher, tel est peut-être le résumé de 
la course à pied…

Déborah LEVY

CÔTE-D’OR  Événement

Ce défi est aussi l’occasion pour les membres des équipes
de resserrer les liens. Photo LBP/J. M.

La nuée bleue disséminée tout au 
long de la course ne passe pas 

inaperçue. Avec le nom de leur en-
treprise sur le torse, d’Orvitis à 
VNF Centre-Bourgogne, en pas-
sant par Négocial ou la Banque des 
territoires, tous les coureurs ont le 
sourire.

Dans la salle qui leur est réservée, 
ils discutent entre eux, partagent 
leur objectif et 
envie du jour. Un 
seul mot d’or-
dre : prendre du 
plaisir !

Le Grand Hô-
tel La Cloche vit 
là une première 
expérience en 
groupe. C’est An-
toine Muñoz, di-
recteur de l’éta-
blissement, qui a impulsé la 
création d’une équipe. « Comme je 
prépare le marathon et que je parti-
cipe à l’organisation de la Foulée 
des Cochons à Marsannay-le-Bois, 
j’ai décidé d’organiser ce petit évé-
nement entre nous. »

Cette course est
« une marque de solidarité »

Son idée a pris de l’ampleur. Flo-
rian, responsable technique, a déci-
dé d’aller voir les différents services 
de l’hôtel : restaurant, banquet, ré-
ception, spa, comptabilité… Et voi-
là comment ils se sont retrouvés, 

samedi, à courir ensemble. Pour 
Doras, l’expérience n’est pas une 
première. Mais ce qui est beau, c’est 
l’effet boule de neige de cette cour-
se. « La première année, nous 
étions dix, puis quinze et aujour-
d’hui vingt-cinq ! C’est sympa d’être 
avec des gens qu’on connaît de vue, 
mais qu’on ne fréquente pas. Le 
sport, c’est ça : cohésion, plaisir, 
partage et bons moments », expli-
que Alain Renard, président du di-
rectoire.

D’ailleurs, son collègue Manu 
avoue que l’échéance de cette com-
pétition lui a permis de se remettre 
en selle : « Je m’entraîne depuis 
trois mois, une fois par semaine… 
Mais, je risque d’arrêter après cette 
épreuve ». Excelliance compte une 

douzaine de 
salariés .  I ls 
sont venus à 
cinq. « On s’est 
entraînés quel-
ques fois en-
semble grâce 
aux séances 
proposées par 
TD R (Terre
de running, 
ndlr) les mar-

dis soir. Il y a une bonne ambiance 
et personne n’est laissé à la traî-
ne ! », explique Dorothée.

L’entreprise Legrand, quant à elle, 
s’est déplacée tout spécialement de 
Montbard pour l’occasion. Mieux 
encore, Philippe a roulé toute la 
nuit de retour de vacances pour 
être là. « Notre seul objectif est d’ar-
river au bout ! On est six coureurs, 
ce n’est pas beaucoup. L’an pro-
chain, je compte créer une bien 
plus grosse équipe ! »

La chambre des notaires de Côte-
d’Or, de son côté, compte une dizai-
ne de coureurs. Guillaume Loris-
son, notaire à Dijon, estime que 

L’équipe Parker a fini sur la deuxième 
marche du podium. Photo LBP/J. M.

Vive le Défi entreprises !
Vingt-trois entreprises de 
toute la Côte-d’Or étaient 
représentées au départ
du 10 km de la course
du Bien public, samedi. Plus 
de 250 personnes qui, tee-
shirt bleu sur le dos, ont 
transpiré au cœur des près 
de 1 100 coureurs inscrits.

Samedi, vingt-trois sociétés ont participé au Défi entreprises, lors de la course du Bien public. Photo LBP/Julie MENDIONDO

Les participants ont pu profiter de massages avant de se lancer dans la compétition. Photo LBP/J. M.} Le sport,
c’est ça : cohésion, 
plaisir, partage
et bons moments. ~

Alain Renard, président 
du directoire chez Doras
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Entreprises
Elles ont relevé

Merci à nos
partenaires du Défi
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*Domilis est un service d’aide à la mobilité bancaire. La mobilité bancaire est un service
gratuit conformément à la loi, offert à tous les particuliers détenteurs d’un compte non
professionnel dans une banque française.

Caisse d’Epargne et de Prévoyance de Bourgogne Franche-Comté - Siège social : 1, Rond-Point de la Nation - B.P 23088 - 21088 Dijon Cedex 9 - Banque
Coopérative régie par les articles L. 512-85 et suivants du Code Monétaire et Financier – Société anonyme à Directoire et Conseil d’Orientation et
de Surveillance - Capital social de 475 307 340 € - 352 483 341 RCS Dijon - Intermédiaire en assurance, immatriculée à l’ORIAS sous le n°07 002 200
Document à caractère publicitaire et sans valeur contractuelle, septembre 2019.

Avec notre service de mobilité bancaire
Domilis*, on s’occupe de tout.

Devenir client Caisse d’Epargne n’a jamais été aussi simple.

L’ESCARGOT,

POUR UNE RÉGION
SPÉCIALISÉE DANS

TOUT VA DRÔLEMENT
VITE.

DEFI ENTREPRISE
1. Comparot Antoine ...........................34'37''
2. Vaxillaire Yann .................................38'55''
3. Bourigault Fabien ............................39'21''
4. Pillet Francois ..................................39'33''
5. De Campos Américo ......................40'56''
6. Rouillaud Christophe ......................40'56''
7. De Leiris Clement ............................41'00''
8. Clair Maxime ...................................41'07''
9. Terrillon Benoît ................................41'14''
10. Barbe Olivier .................................41'33''
11. Petit Benjamin ................................41'41''
12. Delmas Eric ..................................41'45''
13. Dumont-Girard Matthieu ...............42'18''
14. Bozovic David ...............................42'22''
15. Guepet Laurent .............................42'44''
16. Cieslik Marc ..................................43'32''
17. Lambert Olivier ..............................43'33''
18. Aymonier Cedric ...........................43'40''
19. Bourgoin Laurent ..........................43'42''
20. Gassmann Jim .............................43'51''
21. Bretaudeau Nicolas ......................43'51''
22. Bletton Bernard .............................43'55''
23. Mougin Marc .................................44'01''
24. Munnier Nicolas ............................44'25''
25. Chatellier Vincent .........................44'25''
26. Renard Alain .................................44'41''
27. Roy Jean-Christophe ....................44'42''
28. Griveau Sebastien ........................44'43''
29. Levray Didier .................................44'44''
30. Farison Claude .............................44'57''
31. Delemos Michael ..........................44'57''
32. Catak Erol .....................................45'03''
33. Pimienta David ..............................45'24''
34. Soulier Jeremy ..............................45'33''
35. Da Pont Anthony ...........................45'35''
36. Lhuillier William .............................45'52''
37. Navarro Jean Francois ..................45'57''
38. Legrand Mickael ...........................46'05''
39. Fond Kevin ....................................46'17''
40. Labregere Pierre ...........................46'18''
41. Lorisson Guillaume .......................46'20''
42. Lachot Eric ....................................46'25''
43. Alonso Gilles .................................46'50''
44. Degueurce Martin .........................47'23''
45. Jeunet Olivier ................................47'26''
46. Juchors Thomas ...........................47'30''
47. Debray Gregory .............................48'01''
48. Roblot Arnaud ...............................48'17''
49. Fontaine Charly ............................48'20''
50. Géreau Jean Yves ........................48'48''
51. Navaud Arnaud .............................49'05''
52. Borecki Jerome .............................49'09''
53. Melet Delphine ..............................49'15''

54. Fontaine Quentin ..........................49'44''
55. Cottard Florentin ...........................49'45''
56. Odin Severine ...............................49'49''
57. Deschamps Romaric ....................49'51''
58. De La Porte David ........................49'56''
59. Sarrette Jean-Philippe ..................49'57''
60. Quellier Philippe ...........................50'00''
61. Huber Nicolas ................................50'13''
62. Prudhon Jerome ...........................50'20''
63. Poizot Sébastien ...........................50'22''
64. David Christelle .............................50'30''
65. Olivier Romain ..............................50'38''
66. Michelez Damien ..........................50'44''
67. Bourderionnet Marion ...................50'45''
68. Aubert Anne ..................................50'52''
69. Delille Christophe .........................50'56''
70. Clerc Emmanuel ...........................50'57''
71. Carron Christian ............................51'13''
72. Clemencelle Étienne ....................52'13''
73. Lhamri Hassane ...........................52'15''
74. Ambeïs Damien ............................52'15''
75. Bolatre Gerald ...............................52'17''
76. Louet Yann ....................................52'17''
77. Hot Stéphane ................................52'21''
78. Martin Tony ...................................52'21''
79. Voegtli Elvis ...................................52'26''
80. Malfettes Julie ...............................52'28''
81. Roy Louis-Etienne .........................52'39''
82. Martin Patrick ................................52'44''
83. Rouet Yannick ...............................52'47''
84. Perreau Aurélien ...........................52'55''
85. Mathiron Anne-Sophie .................53'03''
86. Muñoz Antoine ..............................53'05''
87. Blanchet Vincent ...........................53'08''
88. Roumier Benoit .............................53'09''
89. Dargent Laetitia ............................53'09''
90. Watelet Etienne .............................53'14''
91. Petitjean Lionel ..............................53'16''
92. Cornu Éric .....................................53'36''
93. Dorey Simon .................................53'40''
94. Kachin Samir ................................53'40''
95. Gilles Cécile ..................................53'52''
96. Vincent Dorothée ..........................54'14''
97. Girard Dominique ..........................54'43''
98. Massot Justine ..............................54'47''
99. Pernodet Romain .........................54'53''
100. Moisand Claude .........................54'55''
101. Rebetez Laetitia ...........................54'57''
102. Edouard Denis ............................55'07''
103. Lestrade Corentin .......................55'10''
104. Bouhamed Aziz ...........................55'11''
105. Cleon Christophe ........................55'14''
106. De Leiris Stephanie ....................55'14''
107. Eluecque Pierre ...........................55'24''
108. Carre Marie Stephane ................55'30''
109. Ejupovic Yann .............................55'35''

157. Batisse Caroline ......................1h01'56''
158. Jaboulet Quentin ....................1h02'09''
159. Franchi Emmanuelle ..............1h02'22''
160. Tonda Élodie ...........................1h02'24''
161. Fleury Emeline ........................1h02'31''
162. Jagla Julie ...............................1h02'34''
163. Ribault Frederic ......................1h02'49''
164. Dupont Benjamin ...................1h03'32''
165. Buttard Cécilia ........................1h03'49''
166. Barbe Christelle ......................1h04'07''
167. Malot Laëtitia ...........................1h04'12''
168. Convers Sandrine ...................1h04'31''
169. Relin Noémie ..........................1h05'05''
170. Ronot Florian ..........................1h05'10''
171. Chaulet Karine ........................1h05'16''
172. Jouvert Frédérique .................1h05'31''
173. Andriamasy Guillaume ..........1h05'41''
174. Matrat Marie-Catherine ..........1h05'48''
175. Hechinger Maxime .................1h05'52''
176. Lepine Élodie ..........................1h05'54''
177. Michaux Justine ......................1h05'57''
178. Ricard Jacques .......................1h05'59''
179. Eyraud Emmanuel .................1h06'13''
180. Lodolo Karyn ..........................1h06'31''
181. Pellenard Eric ..........................1h06'31''
182. Bretin Christine .......................1h07'39''
183. Levesque Charlotte ................1h08'09''
184. Tardy Severine ........................1h08'13''
185. Trindade Isabelle ....................1h09'22''
186. Frederic Lucie .........................1h10'02''
187. Gollion Schmid Charles ..........1h10'36''
188. Laupin Julie .............................1h10'39''
189. Joly Marie ................................1h11'27''
190. Maisonnet Julien ....................1h12'31''
191. Tavergnier Aurore ....................1h12'31''
192. Jouvenaud Anne-Sophie .......1h12'38''
193. Mallard Justine ........................1h12'39''
194. Robert Christine .....................1h13'21''
195. Gerard Rodolphe ....................1h13'44''
196. Argilli Audrey ...........................1h14'56''
197. Choquet Quentin .....................1h15'06''
198. Eriksson Heidi .........................1h15'23''
199. Damond Jean-Dominique ......1h15'28''
200. Letestu Clarisse .....................1h15'36''
201. Calandre Melanie ....................1h15'36''
202. Huet Anne-Laure ....................1h15'36''
203. Barbier Bénédicte ...................1h16'30''
204. Janin Natacha ........................1h17'22''
205. Harrault Cédric .......................1h18'00''
206. Morin Fanny ............................1h18'01''
207. Azzara Marie ...........................1h20'25''
208. Jeannin Mathilde ....................1h20'25''
209. Lebel Marie-Laure ..................1h21'45''
210. Pansard Lolita .........................1h27'17''
211. Michelier Sandrine ..................1h40'34''
212. Hugon Jerome ........................1h44'20''
213. Rossignol Nadia .....................1h44'21''

110. Ellie Gael .....................................55'43''
111. Gounord Herve ............................55'47''
112. Lacroix Lucie ...............................55'56''
113. Roumier Romain .........................56'43''
114. Miguet Herve ...............................56'53''
115. Pissot Pierre-Yves ......................56'58''
116. Demorosty Thibault ....................56'58''
117. Brochet Anne-Laure ....................57'00''
118. Beucic Maxime ...........................57'00''
119. Van Den Broeck Franck ..............57'04''
120. Guinguand Estelle ......................57'25''
121. Riefenstahl Alain .........................57'28''
122. Ramirez Nicolas .........................57'28''
123. Billard Geoffroy ...........................57'37''
124. Brehard Antoine ..........................57'47''
125. Thiriet Stephanie ........................57'52''
126. Bauer Martin ...............................58'07''
127. Huerta Franck ..............................58'13''
128. Auriel Christophe ........................58'14''
129. Languedoc Freville Aurore .........58'17''
130. Chollet Flavie ..............................58'22''
131. Lucas Dorothee ...........................58'39''
132. Pereira Albano ............................58'39''
133. Forestier Maud ............................58'56''

134. Bérion Christophe .......................58'59''
135. Sibille Aurélien ............................59'06''
136. Rault Marie-Anne .......................59'18''
137. Grange Michel .............................59'22''
138. Sa Anne-Marie ...........................59'32''
139. Le Fevre Edwige .........................59'37''
140. Houdin Alexandre ...................1h00'01''
141. Drouet Valerie ..........................1h00'11''
142. Chevillot Delphine ...................1h00'19''
143. Fetiveau Ségolène .................1h00'34''
144. Auclair Matthieu ......................1h00'38''
145. Poincin Terrier Michelle ..........1h00'38''
146. Hermand Anthony ..................1h00'51''
147. Baguet Marion .........................1h00'58''
148. Humbert Rafaella ....................1h01'01''
149. Desbrosses Claudel Catherine 
..........................................................1h01'04''
150. Giouse Marion ........................1h01'22''
151. Rault Romain ..........................1h01'27''
152. Monier Helene ........................1h01'28''
153. Duband Jean-Marc .................1h01'33''
154. Maliar Sylvie ............................1h01'35''
155. Fauvarque Marion ..................1h01'41''
156. Breugnon Margaux .................1h01'51''

Photo LBP/Julie MENDIONDO
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Voies navigables de France Centre-Bourgogne - 1 Chemin Jacques de Baerze - CS 36229 -21062 Dijon cedex

VOIES NAVIGABLES DE FRANCE,
L’EXPERTISE DU FLUVIAL
AU SERVICE DE L’ÉCOLOGIE
ET DE L’ATTRACTIVITÉ ÉCONOMIQUE

Gestion de la ressource en eau et de ses usages
'(+2*#!!2%2$. "2 *) *#0-/.-1,2 &,+-)*2

Aménagement du territoire et développement touristique

www.vnf.fr VNF - Voies navigables de France Centre Bourgogne VNF_officiel
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14 Place Darcy - 21000 DIJON. 03 80 30 12 32 - Parking privé à disposition . Tram Darcy www.hotel-lacloche.fr

LE TEMPS S'ARRETE,
LE VOYAGE COMMENCE...

BAR RESTAURANT SPA b! la Clo$#"

GRAND HOTEL LA CLOCHE UNE SIGNATURE LEGENDAIRE,
UNE NOUVELLE HISTOIRE.

Redécouvrez le Grand Hôtel La Cloche
et sublimez vos évènements !

Le Grand Hôtel La Cloche, classé "5 étoiles"
(88 chambres dont 5 suites toutes rénovées),

est rattaché à la collection MGallery
et réaffirme son statut de "plus bel hôtel de Dijon".

-> le restaurant les Jardins by la Cloche,
une ambiance contemporaine, décontractée
et une formule nouvelle avec carte du soir

et carte du midi simplifiée.
-> le Bar by la Cloche, un cadre chic, spacieux,

formules fooding pour tous les moments de la journée.
-> le Spa by la Cloche, une expérience sensorielle
sur-mesure avec Carita, la haute couture du soin à la

française ainsi que Vinésime,
une efficacité puisée au coeur des vignes de Bourgogne.

160839700

L’équipe du Grand Hôtel La Cloche. Photo LBP/Julie MENDIONDO L’équipe de VNF Centre-Bourgogne. Photo LBP/J. M.

CÔTE-D’OR  Événement

Ces entreprises ont relevé le défi
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+ d’infos sur les sites TER Bourgogne-Franche-Comté, www.viamobigo.fr ou Mobigo au O3 8O 11 29 29

METTEZ VOS ŒUFS
DANS LE MÊME PANIER !

ABONNEMENTS TER BOURGOGNE-FRANCHE-COMTÉ +
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L’équipe de la Caisse d’épargne de Bourgogne-Franche-Comté. Photo LBP/J. M.

L’équipe d’Est Bourgogne Média. Photo LBP/J. M.
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L’ÉQUIPE AMPLIRUN
COURT POUR AMPLIFON

BILAN AUDITIF GRATUIT*

Courez vite vers votre téléphone et appelez
le 03 80 33 00 00 pour prendre rendez-vous

dans l’un des 8 centres de Dijon.

www.amplifon.fr
*Test à but non médical.
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SYSTÈME DE CHEMIN DE CÂBLES FIL INNOVANT

Notre site de Montbard est spécialisé
dans la fabrication de chemins de

câbles, connu sous la marque Cablofil.

1, route de Semur
21500 Montbard - FRANCE

03 80 89 58 11

L’équipe Amplirun. Photo LBP/J. M.

L’équipe de Legrand. Photo LBP/J. M.
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bsb-education.com

LEAD
FOR
CHANGE

+5 PLACES EN 7 ANS

BSB,
DANS LE TOP 15
DES GRANDES ÉCOLES
DE MANAGEMENT

SIGEM 2019

BACHELOR
MARKETING & BUSINESS
Bac +3
Formation possible en alternance

MASTER GRANDE ÉCOLE
Bac +5
Formation possible en alternance

MASTÈRES SPÉCIALISÉS,
MSc ET MBA
Bac +5/+6
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L’équipe des Game Changers. Photo LBP/J. M.
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L’équipe d’ADEE Electronic. Photo LBP/J. M.
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La Banque des Territoires apporte des solutions de financement et d’accompagnement
sur mesure à tous ses clients : collectivités locales, entreprises publiques locales,
organismes de logement social et professions juridiques.
L’intérêt général a choisi sa banque

banquedesterritoires.fr
@BanqueDesTerr

Construire
ensemble
les territoires
de demain
#AFondLesTerritoires
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Les Notaires
de Côte-d’Or

sont dans la course,
prêts à relever

le défi-entreprises
le 7 septembre 2019 !

L’équipe d’ATB Auto. Photo LBP/J. M.

L’équipe de la chambre des notaires de Côte-d’Or. Photo LBP/J. M.
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Suspensions à Butées
Hydrauliques Progressives™
3sièges arrière indépendants

Grip Control avec Hill Assist Descent*
Sièges Advanced Comfort*

20 aides à la conduite*

Suspensions à Butées
Hydrauliques Progressives™

d d

NOUVEAU SUV
CITROËN C5 AIRCROSS

Le SUV en classe confort.

www.jmj-automobiles.com

CONSOMMATIONS MIXTES ET ÉMISSIONS DE CO2 DE NOUVEAU CITROËN C3 AIRCROSS : DE 3,7 À 5,6 L/100 KM ET DE 96 À 126 G/KM (1).

CITROËN Dijon
Place St Exupéry
03 80 71 83 00

CITROËN Chenôve
5 bis rue des Frères Montgolfier
03 80 54 02 60

*Equipement de série, en option ou non disponible selon version.
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Crossject, le laboratoire expert
de l’injection sans aiguille

www.crossject.com
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L’équipe de Citroën. Photo LBP/J. M.

L’équipe Zeneo®. Photo LBP/J. M.
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POUR NOS TRAVAUX
NOUS ON COURT CHEZ DORAS !

Votre agence la plus
proche sur doras.fr

RÉVÉLEZ VOS
TALENTS

P o s t u l e z s u r :
e x c e l l i a n c e . f r

TERTIAIRE et SERVICES
/ MÉDICAL
20 rue des grandes Varennes
21121 AHUY
agence.ahuy@excelliance.fr

BTP/INDUSTRIE/LOGISTIQUE
30 rue du Château
21000 DIJON
agence.dijon@excelliance.fr
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L’équipe d’Excelliance. Photo LBP/J. M.

L’équipe de Doras. Photo LBP/J. M.
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Centre de réparation aéronautique

https://www.collinsaerospace.com/

HS Aerospace Dijon fait partie du groupe américain Collins Aerospace (14 milliards
de $ et un effectif de 40 000 personnes), qui est leader mondial dans des solutions
intelligentes de technologies avancées pour le secteur mondial de l’aérospatial et de la
défense. Expert pour relever les défis les plus difficiles des clients et pour répondre aux
exigences d’un marché en évolution constante

Nos valeurs: Trust, Integrity, Respect, Innovation, Excellency

Notre devise: All welcome, all equal, all in

HS AEROSPACE DIJON

Nos effectifs: 80 personnes Notre CA en 2018 : 54 millions de $

Notre activité: Maintenance et réparation de génératrices électriques

Nos clients: Air France, Lufthansa, Qatar Airways…

Nous retrouver: 13/15 Boulevard Eiffel – 21600 LONGVIC
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Constructeur de maisons depuis 1979Constructeur de maisons depuis 1979

• Contemporaine
• Traditionnelle
• Personnalisable / sur mesure
• Toit plat / toiture terrasse

Rue du Vignery
21160 PERRIGNY-LES-DIJON compagnons-constructeurs.fr

03 80 52 74 80

Les Compagnons Constructeurs
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L’équipe des Compagnons constructeurs. Photo LBP/J. M.

L’équipe de HS Aerospace Dijon. Photo LBP/J. M.
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Depuis plus d’un siècle, Parker
Hannifin, leader mondial des

technologies du mouvement et du
contrôle, contribue au succès de ses
clients sur de nombreux marchés
industriels et aérospatiaux.

Visitez le site www.parker.com
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L’équipe de Parker. Photo LBP/J. M.

L’équipe de Négocial Finance. Photo LBP/J. M.
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Pavillons
Appartements
Terrains à bâtir

location@orvitis.fr
'-#)-*%"!(&*$,+

Office Public de l’Habitat de la Côte-d’Or - 17 boulevard Voltaire - DIJON

Agence Orvitis - 10 pl. République - Dijon
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Siège et Direction Générale
30b rue Elsa Triolet 21000 DIJON

03 80 76 63 00
contact@pepcbfc.org

w w w . p e p c b f c . o r g
@LesPEPCBFC

un réseau de proximité animé par plus de 1 500 professionnels,
au profit de plus de 30 000 enfants, adolescents, adultes et personnes âgées,

accueillis dans plus de 100 établissements, antennes et services,
dans les départements de Côte-d’Or, du Doubs, de la Nièvre, de l’Yonne et du
Territoire de Belfort, dans les secteurs de l’éducation, les loisirs, le social, le

médico-social et le sanitaire.

AGIR POUR

E

SOLIDARITÉ ÉGALITÉ CITOYENNETÉ LAÏCITÉ
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L’équipe d’Orvitis. Photo LBP/J. M.

L’équipe des PEP CBFC. Photo LBP/J. M.
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JE SUIS SAPEUR-POMPIER
POUR TRACER MA VOIE.

Être sapeur-pompier en Côte d’Or : www. sdis21.org/devenirSPV 
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L’équipe du service départemental d’incendie et de secours de la Côte-d’Or (Sdis 21). Photo LBP/J. M.

BOURGOGNE REPRO est un des
principaux acteurs sur le marché des
systèmes d’impression.
Notre métier, vous proposer des
solutions adaptées à vos besoins et
vous accompagner dans vos projets
d’optimisation et de gestion
documentaire.
Notre objectif, mettre au service de
vos documents l’ensemble de nos
ressources et de nos compétences.

AGENCE DE DIJON
ZAE CAP NORD

11 B rue du Champ aux Prêtres
21850 Saint APOLLINAIRE
Email : contact@bourgogne-repro.fr
Tel : 03 80 46 86 86
Fax : 03 80 46 86 80
www.bourgogne-repro.fr

BOURGOGNE REPRO
Toujours mieux vous servir

Une PME Régionale au service de
vos documents
Une PME Régionale a ser ice de

! Photocopieurs Multifonctions
! Imprimantes
! Traceurs – Imprimantes Grand Format
! Imprimantes Professionnelles
! Gestion des Fax
! Solutions logicielles de Gestion documentaire
! Outils Collaboratifs (Ecrans interactifs)
! Modules d’affichages dynamiques
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L’équipe de Bourgogne Repro. Photo LBP/J. M.
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remercie ses partenaires

Acrogivry l’Aventure en forêt l Arcanium l Body Pop l Centre aquatique Amphitrite
l Château de Bussy-Rabutin l Chemin de fer de la Vallée de l’Ouche
l Cime Altitude 245 l Circuit Dijon Prenois l Citadelle de Besançon

l Climats de Bourgogne l Country Club Norges Golf l Dino-Zoo l Guédelon
l Human Fit l In Forest l L’atelier de Pauline l L’Essentiel l L’Imaginarium

l L’Indicecret Escape Factory l L’Orange bleue l Lady Wellness
l Le Bowling Marsannay l Le Consortium l Le Jardin des Sciences l Le Patio

l Librairie Gibert Joseph l Librairie Grangier l Mairie de Chenôve l Maison de la Forêt
l Maison Joseph-Drouhin l Momie Manga

l Office de tourisme de Beaune l Office de tourisme de Langres l OMS Chenôve
l Pachamama Arte l Parc de l’Auxois l Parc touristique des Combes l Planète BD
l Produc’Son l SPA Eman et Sens l Swiss Cryotherapy l Thermes Salins-les-Bains

l Zoo d’Amnéville
166604300



Dimanche 8 septembre 2019 - 1,60 €Édition Dijon 21D

3HI
MSNJ
*gab
gaj+
[K\J\A
\I\K

15
90

24
70

0

PORTES OUVERTES
du 12 au 15 septembre inclus

ZAduColombier-71510ST-LEGER-SUR-DHEUNE
03 85 45 42 07 - WWW.NORDSUDCARAVANING.COM

Découvrez la collection 2020
Nombreuses promos!!
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PAGE 6Ils y passent beaucoup de temps et d’argent : les jeunes ne quittent plus leur portable. Photo LBP/F. JOLY

PAGE 4

DIJON
Ivre, il fonce sur 
un policier avec 
sa voiture

PAGE 16

LONGVIC
L’aéroport ouvre 
ses portes
au Téléthon

PAGE 11

DIJON       

Il veut vous 
livrer par... 
drone

Photo LBP/Cloé MAKRIDES

LES JEUNES ET LEUR TÉLÉPHONE

Ils ne décrochent 
presque jamais

LE FAIT DU JOUR
De nombreux dossiers 
judiciaires sans réponse

Photo d’illustration LBP

PAGES 24 ET 25

LE DIMANCHE AVEC VOTRE JOURNAL

Sports : un cahier
de vingt pages

SPORTS
Ne peut être vendu séparément - Dimanche 8 septembre 2019

Côte-d'Or

QUETIGNY (en face de Carrefour)

Du 7 au 11 septembre
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Photo LBP/Vincent POYER

PAGE 10

HANDBALL

D1 féminine : troisième 

défaite pour la JDA Dijon 

PAGES 
2 ET 3

Le Dijonnais Fabien Palcau (n° 1012) sur le 10 km, et le Kényan Charles Kemei sur le 20 km, ont affolé les chronos ce samedi 

pour la course du Bien public, qui a réuni quelque 1 500 concurrents. Photo LBP/Stéphane RAK
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Il y a deux ans, Étienne 
Patouillet a décidé de sup-
primer les poubelles dans 
les bureaux et les ateliers de 
son entreprise. Implantée à 
Genlis, elle est spécialisée 
dans les distributeurs de 
boissons et de nourriture. 
« Je n’ai pas imposé cette 
décision du jour au lende-
main, nuance-t - i l ,  nous 
avons d’abord commencé 
par recycler le papier. »

Tri très sélectif

Aujourd’hui, tous les dé-
chets de ses salariés – et de 
l’activité en général –, sont 
revalorisés. Sans corbeille à 
côté de leur bureau, les em-
ployés veillent à réduire 
leurs déchets, notamment 
en réutilisant le papier en 
brouillon. Chacun a égale-
ment sa tasse, afin de limi-
ter le recours aux gobelets. 
Mais si toutefois, ils ont 
quelque chose à jeter, il faut 
alors utiliser le bon bac : 
bouteilles en plastique, can-
nettes en métal, gobelets en 
plastique… « Lorsque l’on 
déjeune, nous allons jeter 
nos restes et nos épluchures 
dans les bennes », dans 
l’entrepôt, témoigne Sher-
leen, administratrice des 

ventes. Un petit détour 
pour  e l le ,  mais  «  nous 
avons pris le pli », assure-t-
elle.

Des répercussions
dans l’activité
et à la maison

En cas de doute, les sala-
riés peuvent util iser la 
“poubelle intelligente” ins-
tallée dans leurs locaux : 
cette machine détecte la 
matière du déchet, et l’en-
voie dans l’un de ses quatre 
bacs. « L’investissement au 
départ est important, re-
connaît Étienne Patouillet, 
mais le ramassage des pou-
belles également. Avec ce 
système, nous avons un par-
tenariat avec Suez, qui ré-
cupère nos déchets. »

Selon l’entrepreneur, cet-
te démarche est aussi un 
invest issement humain, 
pour son activité : « Si on 
ne s’applique pas ces princi-
pes à soi-même, on ne sait 
pas en parler à ses clients et 
à ses collaborateurs. »

Même chez eux, les sala-
riés tendent aussi à faire 
plus attention : « On y pen-
se davantage quand on jette 
quelque chose à la poubel-
le », remarque Sherleen.

Étienne Patouillet a investi dans une machine qui trie elle-même 
les déchets. Photo LBP/C. J.

Chez Patouillet, fini les poubelles

Trier ses déchets ou éteindre les lumières, voilà des gestes qu’il ne faudrait pas laisser à l’entrée du bureau. 
Depuis la loi sur la transition énergétique, adoptée en 2015, les entreprises sont d’ailleurs soumises à des 
obligations, dont certaines touchent directement leurs salariés : adopter un plan de mobilité, notamment en 
participant aux frais de déplacement en transports en commun, ou trier les déchets de bureau. Dans ce cadre, 
mais aussi parfois par conviction ou intérêt financier, des entreprises côte-d’oriennes incitent leurs employés 
à adopter des gestes éco-responsables.

Camille JOURDAN

CÔTE-D’OR  Environnement

Ces entreprises qui incitent leurs salariés à être écolos

Depuis le décret du 12 mars 2016, dit 
“décret 5 flux”, les entreprises qui génè-
rent plus de 1 100 litres de déchets par 
semaine sont tenues de les trier en sépa-
rant le papier et le carton, le métal, le 
plastique, le verre et le bois. Pour les 
aider dans cette tâche, le réseau Élise 
propose des opérations de sensibilisa-
tion, mais aussi et surtout des bacs de tri, 
et un service de collecte.

250 sites
en Bourgogne-Franche-Comté
« Cela leur permet d’avoir un seul inter-
locuteur qui gère tous leurs déchets », 
note Sylvain Dupic, le directeur de la 
franchise de Dijon. En Bourgogne-Fran-

che-Comté, 250 sites utilisent ce service, 
dont d’importantes structures en Côte-
d’Or, telles que le CHU de Dijon, mais 
aussi des entreprises privées, des collec-
tivités, ou des clubs sportifs, DFCO in-
clus. « Nous essayons de ne pas être trop 
exigeants sur la justesse du tri, remarque 
Sylvain Dupic, car certains clients 
n’osaient pas, au départ, jeter leurs dé-
chets dans les bacs, de peur de se trom-
per. » Un tri supplémentaire est ensuite 
réalisé, par les salariés d’Élise, qui pré-
sentent des difficultés d’insertion, no-
tamment dues à un handicap. Tous les 
déchets collectés sont revalorisés : « Le 
papier peut être recyclé au moins sept 
fois », souligne Sylvain Dupic.

Il n’est pas rare de croiser ces bacs
dans les entreprises côte-d’oriennes. 
Photo LBP/C. J.

Le réseau Élise collecte les déchets des entreprises
et les revalorise
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QUESTIONS À

« Nous devons souvent toucher
les entreprises par le portefeuille »

Philippe Burtin, conseiller environnement à la Chambre de commerce
et d’industrie (CCI) de Côte-d’Or

Comment la CCI accompagne-t-elle les entreprises et leurs em-
ployés dans la transition énergétique ?
« Nous agissons dans le cadre d’un programme régional co-financé par 
l’Agence de l’environnement et de la maîtrise de l’énergie (Ademe) et le 
conseil régional. Nos trois axes principaux d’action sont la réduction des 
déchets, la performance énergétique, et l’économie circulaire. Du côté 
des salariés, nous souhaitons former des “éco-responsables au bureau” : 
une personne, au sein de l’entreprise, chargée de sensibiliser ses collè-
gues à de bonnes pratiques : imprimer en recto verso, utiliser le véhicule 
le plus adapté lors de ses déplacements… »

Les entreprises sont-elles réceptives à vos démarches ?
« Certaines nous sollicitent d’elles-mêmes. Nous devons souvent tou-
cher les autres, qui sont majoritaires, par le portefeuille. Mais économies 
d’énergie et économies financières sont loin d’être incompatibles. En-
tre 2019 et 2021, nous souhaitons informer 5 000 entreprises dans la 
région, et en accompagner 500. »

À quelles obligations réglementaires les entreprises sont-elles tenues ?
« Il y en a beaucoup. Celles de plus de 100 salariés sont par exemple censées élaborer un plan de mobilité, 
pour inciter les salariés à limiter leurs trajets seuls en voiture. Mais ce n’est pas toujours simple : dans les zones 
industrielles de Longvic et de Chevigny, les transports en commun ne sont pas très accessibles. Les entreprises 
n’ont pas d’obligation de résultat en la matière, et je ne suis pas sûr qu’il existe beaucoup de contrôles… »

Et concernant le tri des déchets ?
« La plupart des entreprises de production respectent cette obligation. C’est moins le cas dans le tertiaire. Mais 
c’est aussi parce qu’elles manquent parfois de place, ou que les solutions sont inadaptées. »

Photo LBP/C. J.

salariés de Logomotion. Ils 
adoptent ainsi de petits « éco-
gestes informatiques », décrit le 

dirigeant, Bertrand Laboureau. 
« Le soir, on débranche tout », 
décrit-il. Pas question ici de lais-

ser les ordinateurs allumés, et 
quelque appareil électrique que 
ce soit.

Chez Logomotion, pas question de laisser son ordinateur en veille ou d’accumuler les mails. Photo LBP/C. J.

CÔTE-D’OR  Environnement

Ces entreprises qui incitent leurs salariés à être écolos
Savez-vous que chaque an-

née, un salarié français émet en 
moyenne 514 kilos de gaz à 
effet de serre, soit l’équivalent 
de 3 100 kilomètres en voitu-
re ? Et ceci rien qu’avec ses acti-
vités numériques.

Depuis cinq ans, l’entreprise 
Logomotion, implantée à Mes-
signy-et-Vantoux, travaille à ré-
duire cette empreinte numéri-
que. Pour ses clients, d’abord, 
en réalisant des applications 
web et mobiles dans une démar-
che d’éco-conception. Le prin-
cipe : proposer des produits 
dont les fonctionnalités sont li-
mitées au strict nécessaire, et 
dont l’impact écologique est ré-
duit au maximum. Concrète-
ment, leurs applications sont 
notamment conçues de maniè-
re à utiliser le moins de puissan-
ce informatique possible, tout 
en maintenant une performan-
ce élevée.

Des « éco-gestes 
informatiques »

Un principe que s’appliquent 
chaque jour à eux-mêmes les 

Faire réfléchir

« Avant d’arriver ici, je mettais 
mon ordinateur en veille », re-
connaît Charles-Élie, membre 
de la petite équipe. Autres ré-
flexes qu’essaie d’insuffler Ber-
trand Laboureau : archiver ses 
mails, « en local, et non en li-
gne », précise-t-il, et mutualiser 
les imprimantes. Ces consignes, 
qu’il donne aux nouveaux arri-
vants, sont généralement vite 
intégrées : « Ils finissent par le 
faire naturellement », affirme le 
patron. « À titre professionnel, 
je n’ai pas à agir sur le compor-
tement personnel de mes sala-
riés, remarque Bertrand Labou-
reau, mais par la mise en œuvre 
de ces pratiques d’éco-concep-
tion, je pense au moins les faire 
réfléchir. »

Inutile de mentionner que les 
employés sont aussi encouragés 
à trier leurs déchets, ou à limiter 
leurs impressions. Enfin, cerise 
sur le gâteau, les locaux de Lo-
gomotion se trouvent dans un 
bâtiment “passif”, réduisant en-
core les dépenses énergétiques 
de l’entreprise.

Logomotion s’attaque à la pollution numérique

Entreprise d’impression à Saint-Apollinaire, Dicolor a choi-
si d’utiliser du papier issu de forêts renouvelables. Mais les 
salariés, dans leur quotidien, sont eux aussi mis à contribu-
tion pour imprimer de manière responsable : « Ils n’impri-
ment les mails que si c’est utile, et sur une seule feuille, on 
insère plusieurs documents, de façon à utiliser le moins de 
papier possible », décrit Valérie Garnier, responsable admi-
nistrative, comptable et financière. Elle est également char-
gée de faire valoir le label Imprim’vert, qui atteste des 
efforts de l’entreprise pour minimiser son impact environ-
nemental dans le cadre de ses impressions. « Cette démar-
che responsabilise les employés, mais elle apporte aussi une 
garantie à nos clients, et elle nous permet de nous démar-
quer face à la concurrence. » Sur d’autres plans, les salariés 
sont aussi invités à trier leurs déchets, et notamment le 
papier.

Les salariés n’impriment que les mails véritablement utiles.
Photo LBP/Inès DE LA GRANGE


Chez Dicolor,
on imprime responsable
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JOUEZ&GAGNEZ
15 repas gastronomiques

(pour 2 personnes)

30 coffrets de 6 bouteilles
de grands vins de Bourgogne*

30 coffrets de 3 bouteilles
de grands vins de Bourgogne*

au restaurant
" LOISEAU "

Du 15 septembre au 1er décembre 2019

CHAQUE DIMANCHE

QUIZLE
DUPATRIMOINE

Chaque dimanche
du 15 septembre au 1er décembre
(soit 12 parutions)
Répondez à la question du jour
et participez au tirage au sort
parmi les bonnes réponses.

Dotation mise en jeu
chaque dimanche :
• 1 repas gastronomique

(boissons comprises)
pour 2 personnes
au restaurant « LOISEAU »

• 2 coffrets de 6 bouteilles
de grands vins de Bourgogne

• 2 coffrets de 3 bouteilles
de grands vins de Bourgogne

Pour participer chaque
dimanche par internet :

• Récupérez le code de participation
publié dans le journal

• Connectez-vous sur
www.bienpublic.com

DOTATION TOTALE
SUR LES 12 DIMANCHES 13 650 €

• En page d’accueil, allez dans la
rubrique le Quiz du Patrimoine

• Renseignez votre nom, prénom,
code postal, commune, téléphone
et email.

• Saisissez le code du jour

• Cochez la case correspondante
à votre réponse et découvrez
si vous avez juste.

• Si tel est le cas vous participez
au tirage au sort qui aura lieu
chaque mardi.

• Si votre nom est tiré au sort
vous serez informé par email
ou téléphone.

Pour participer au tirage au sort
mensuel avec le bulletin papier :

• Chaque dimanche découpez
le bulletin publié dans le journal.

• Cochez votre réponse et envoyez
le bulletin à l’adresse indiquée.

• Tous les bulletins ayant
la bonne réponse participeront
au tirage au sort mensuel.

La société EST BOURGOGNE MEDIA organise un jeu dénommé « Le Quiz du Patrimoine » du 15 septembre au 1er Décembre
2019. Ce jeu est ouvert à toute personne physique de plus de 18 ans, résidant en France Métropolitaine, à l’exception des
'7&%())7% *(&F27%B 97% 941#%7#&% 97 /&7%%7B %F2F&4D%B :(&&7%'()9F)$% 7$ :(22FE(&F$7#&% 9# >&(#'7 ?!;A<? /.0>.?-@
<7 &C627*7)$ 97 :7 37# 7%$ 9D'(%D 7) 2F -@?@<@"@.@< /"."G0 A !0,+=?. 8 +?..=?. 5#4%%47&% 97 3#%$4:7 F%%(:4D%
(90, rue de Marseille 69007 Lyon). La participation à ce jeu est possible via Internet ou par envoi d’un bulletin de participation.
Règlement consultable sur le site bienpublic.com ou www.huissier-rhone-lyon.com
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De son côté, le policier, tou-
ché à la tête, a été transporté 
au centre hospitalier univer-
sitaire (CHU) Dijon-Bourgo-
gne. Selon nos informations, 

samedi en fin de matinée, 
son pronostic vital n’était pas 
engagé. L’enquête se pour-
suit.

V. L. avec N. P.

Un policier, blessé, a été transporté à l’hôpital.
Photo archives LBP/V. L.

S amedi, aux environs de 
8 heures, la brigade de 

roulement de la police est 
intervenue au niveau de la 
rue du Jardin-des-Plantes à 
Dijon (quartier Faubourg-
Raines). À la suite d’une in-
fraction au code de la route, 
un homme a été contrôlé par 
les forces de l’ordre. Après 
s’être garé, il a été dépisté 
positivement à l’alcool. N’ap-
préciant pas le résultat, l’in-
dividu aurait alors foncé sur 
un policier, qu’il a renversé.

Le conducteur a ensuite ter-
miné sa course dans un mur 
situé à une vingtaine de mè-
tres de là. Placé en garde à 
vue, il devra répondre des 
faits qui lui sont reprochés 
devant la justice.

DIJON  Faits divers

Ivre, il fonce sur un 
policier avec sa voiture
Samedi matin, un con-
ducteur qui avait été 
contrôlé positivement
à l’alcool à Dijon, n’a 
pas apprécié le résul-
tat. Il a ensuite
foncé sur un policier,
qui a été blessé.

Pour une raison et dans des 
circonstances exactes que l’en-
quête de gendarmerie devra dé-
terminer, un homme âgé de 
41 ans a été blessé dans un acci-
dent de la circulation qui s’est 
produit dans la nuit de vendredi 
à samedi en Haute Côte-d’Or. 
Vers 4 heures du matin, les sa-
peurs-pompiers ont été appelés 
pour un accident à Vitteaux 
(canton de Semur-en-Auxois). 
Le conducteur aurait perdu le 
contrôle de son véhicule alors 

qu’il circulait sur la route dépar-
tementale RD 70. La voiture au-
rait effectué plusieurs tonneaux 
avant de s’arrêter. À son bord, 
l’homme de 41 ans était seul. Les 
soldats du feu des communes de 
Précy-sous-Thil et Vitteaux ont 
pris en charge le conducteur en 
état d’urgence absolue. Il a été 
transporté vers le centre hospi-
talier de Semur-en-Auxois. À no-
ter, aussi, l’intervention rapide 
des gendarmes de Vitteaux.

A. Ma. et V. L.

Les sapeurs-pompiers sont rapidement intervenus.
Photo archives LBP/V. L.

VITTEAUX  Faits divers

Un homme de 41 ans 
blessé dans un accident
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Dans le  box,  Hichame, 
40 ans, fait face à sa mère, par-
tie civile. Il l’aurait menacée de 
mort à plusieurs reprises alors 
qu’elle refusait de lui ouvrir la 
porte de son appartement, jus-
qu’au soir du 29 août 2019 où, 
épuisée, elle aurait appelé la 
police et porté plainte.

À la barre, elle déclare qu’elle 
n’en peut plus : « Je l’aide à 
faire des démarches, il peut ve-
nir se doucher et se raser avant 
20 heures, mais pas quand il a 
bu. Il est venu, je ne voulais pas 
ouvrir, il m’a insultée, il m’a dit 
“je te tue, je te coupe la tê-
te…” ».

Le prévenu nie
les accusations

« Je suis étonné, je suis cho-
qué », ânonnera en réponse le 
prévenu, qui réfute absolument 
les accusations. Non, il n’au-
rait pas prononcé de telles me-
naces, et non encore, il n’aurait 
pas été ivre ce soir-là. Des ex-
plications qui ne convainquent 
pas la procureure Martineau : 
« Nous ne sommes pas dans 
une procédure où on a la paro-
le de l’un contre la parole de 
l’autre. Cela fait plusieurs mois 
que les services de police et de 

DIJON  Tribunal correctionnel

Le fils maudit

blis par les enquêteurs : un indivi-
du seul, portant une cagoule, en 
capacité de grimper en haut des 
mâts à une dizaine de mètres du 

sol, pour atteindre les caméras et 
les mettre hors service d’un coup 
de masse. L’homme, qui aurait eu à 
son actif un petit casier, sera finale-

Le prévenu aurait mis hors d’état de fonctionner dix caméras
de vidéosurveillance à Dijon. Photo LBP/Humberto OLIVEIRA

Le prévenu, 25 ans, accusé de 
destruction de biens d’utilité 

publique, aurait en effet reconnu 
avoir mis hors d’état de fonction-
ner dix caméras de surveillance si-
tuées dans le quartier des Gré-
silles. Des faits qui se seraient 
produits les 3, 14 et 23 novem-
bre 2016, puis les 13 et 25 février, et 
enfin le 18 août 2017. Le préjudi-
ce, pour la Ville de Dijon, s’élève-
rait à 36 350 €.

Identifié grâce
à une empreinte ADN

Le profil et le mode opératoire de 
l’individu, repéré par les bandes 
enregistrées avant que les caméras 
ne soient détruites, seront vite éta-

ment identifié grâce à une em-
preinte ADN.

À la barre, le prévenu ne nie pas 
et renouvelle les explications don-
nées lors de l’instruction : il aurait 
répondu aux ordres de deux hom-
mes surnommés DZ et Michelin, 
liés à du trafic de stupéfiants. Lui-
même consommateur, le prévenu 
aurait imaginé pouvoir tirer un 
peu de cannabis de cet arrange-
ment, mais au fil des réponses don-
nées à la présidente Renaud, il dé-
crira finalement des pressions de 
la part des deux instigateurs. Ceux-
là seront d’ailleurs identifiés, mais 
lors d’une confrontation, le préve-
nu aurait finalement refusé de les 
confondre. Il dira au tribunal qu’il 

aurait, encore une fois, eu peur des 
représailles, lui-même et sa sœur 
ayant déjà été agressés physique-
ment. Sans autre preuve matériel-
le, un non-lieu sera prononcé con-
tre les dits DZ et Michelin.

Un prévenu influençable ?
La procureure Martineau relève-

ra pour sa part un préjudice « con-
sidérable » pour la commune, et la 
certitude qu’il s’agissait bien d’un 
moyen, pour les commanditaires, 
de faciliter le trafic de stupéfiants. 
Pour autant, la magistrate con-
viendra de la démarche constructi-
ve du prévenu depuis sa sortie de 
détention provisoire, point de vue 
évidemment approuvé par Me Pa-
nier, à la défense, qui décrira à son 
tour son client comme étant parti-
culièrement influençable.

Le prévenu a été condamné à 
140 heures de travail d’intérêt gé-
néral à effectuer dans les dix-huit 
mois, sous peine de se voir infliger 
six mois d’emprisonnement.

Marie VINDY (CLP)

DIJON  Tribunal correctionnel

Caméras de surveillance dégradées : 
140 heures de travail d’intérêt général
Un homme de 25 ans, 
accusé d’avoir mis hors 
d’état de fonctionner dix 
caméras de surveillance 
dans le quartier des Gré-
silles, a été condamné à 
140 heures de travaux 
d’intérêt général.

36 350
C’est en euros le montant 
du préjudice pour la Ville 
de Dijon.

justice entendent parler de 
lui. » Argument réfuté par la 
défense, Me Wendel, qui relève 
au contraire qu’il s’agit bien 
d’une parole contre une autre. 
En effet, personne n’aurait pré-
cisément entendu les menaces 
de mort et leurs réitérations, 
infractions précises pour les-
quelles son client est poursuivi.

Dix mois de prison
dont six avec sursis

Hichame Ouahoud, dont le 
casier est déjà entaché d’une 
vingtaine de mentions, a été 
condamné à dix mois d’empri-
sonnement, dont six avec sur-
sis et mise à l’épreuve, avec des 
obligations de soins, de travail 
et une interdiction de paraître 
au domicile de sa mère.

M. V. (CLP)

} Je ne voulais 
pas ouvrir, il m’a 
insultée, il m’a dit : 
“je te tue, je te 
coupe la tête…” ~

La mère du prévenu
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me façon, à la maison, tous les 
portables sont éteints la 
nuit. » En revanche, elle laisse 
filer quand ses enfants vont en 
soirée : « Ils partent avec leur 
téléphone, et je ne sais pas ce 
qu’ils font avec. Mais cela leur 
permet d’être joignables ou de 
nous appeler en cas de gros 
problème. »

« On se fait plaisir »
Un critère loin des préoccu-

pations de Marie-Lou, Elisa et 
Steven, tous les trois en go-

guette samedi après-mi-
di place de la Libéra-
tion, à Dijon. Ils 
jurent qu’ils 
n’ont jamais 
perdu ou ja-

mais cassé leur précieux télé-
phone, « et surtout on a tou-
jours de la batterie. On s’en 
sert pour les coups de fil, les 
textos mais surtout les réseaux 
sociaux, Twitter et Snapchat, 
mais plus Facebook car il y a 
beaucoup trop de gens âgés 
dessus ». Leur doudou leur a 
coûté jusqu’à 750 €, mais ils 
ne voient pas où est le problè-
me : « On vit encore chez nos 
parents, on se fait plaisir, 
qu’est-ce qu’on aurait pu faire 
d’autre avec cet argent ? »

Frédéric JOLY
frederic.joly@lebienpublic.fr

tudes avec le téléphone porta-
ble « au moment où je les ai 
imposées à mes enfants. À la 
maison, pendant les repas en 
commun, tous les téléphones 
portables sont rangés dans un 
tiroir spécialement prévu à cet 
effet. Et nous nous reparlons 
enfin à table ! J’ai eu le déclic 
un soir de vacances où nous 
dînions en famille en terrasse. 
Je me suis rendu compte que 
nous étions chacun le nez 
dans notre portable. C’était 
tellement triste ! De la mê-

voyant des textos sans discon-
tinuer. « C’est juste une 
question de dextérité » sou-
rient-elles. « On se parle vrai-
ment toutes les deux, mais 
aussi par texto à nos copines. 
On fait ça tous les jours ! » 
Quand on leur livre les résul-
tats de la dernière étude Ipsos 
sur l’utilisation du téléphone 
portable (lire par ailleurs), el-
les rougissent un peu, mais ac-
quiescent. Oui, elles font par-
tie des 24 % des sondés qui 
déclarent que leur 
premier geste le 
m a t i n ,  c ’e s t 
d’attraper leur 
téléphone. Et 
oui, elles font 
p a r t i e  d e s 
18 % interro-
gés qui décla-
rent regarder 
leur  mobi le 
juste avant de 
s’endormir.

En revanche, 
e l l e s  j u ren t 
leurs grands 
dieux être tout à 
fait étrangères aux 20 % qui 
ont l’outrecuidance de consul-
ter un message pendant un 
moment intime « ou alors 
c’est vraiment que le gars avec 
qui on…, enfin bon bref ! »

« On se reparle
enfin à table »

Pour retrouver un peu de sé-
rénité, il faut grimper quel-
ques marches et tomber sur 
Séverine, fonctionnaire. Elle 
jure avoir pris de bonnes habi-

I l marche tellement les yeux 
rivés sur son téléphone 

qu’il manque de peu de percu-
ter… un poteau. Jeudi matin 
sur le campus, Mathieu, étu-
diant en deuxième année de 
lettres à l’université de Bour-
gogne, faisait involontaire-
ment partie du grand trou-
peau des “smombies”, du nom 
donné à ces utilisateurs de té-
léphone mobile tellement ab-
sorbés par leur petit appareil 
qu’ils en oublient la quasi-to-
talité du monde qui les entou-
re. « Je suis en discussion 
WhatsApp avec mes copains, 
c’est juste pour savoir où est-
ce qu’on se retrouve pour 
manger », s’excuse-t-il, juste 
après avoir évité de peu… le 
poteau. Quand on lui fait re-
marquer que l’affaire aurait pu 
se régler en un seul vrai coup 
de fil, il ouvre encore de 
grands yeux : « C’est vrai, je 
n’y ai pas pensé. Mais en mê-
me temps, WhatsApp c’est 
bien parce que tout le monde 
peut donner son avis en même 
temps ».

« On fait ça tous les jours ! »
Quelques pas plus loin, il y a 

encore Marie et Célia, les 
deux copines étudiantes en 
psycho qui font une pause clo-
pe en discutant, tout en en-

CÔTE-D’OR  Société

Téléphone : les jeunes
ne perdent jamais le fil
Un récent sondage
Ipsos montre combien 
le smartphone est de 
plus en plus intrusif 
dans la vie quotidienne 
des jeunes. Exemples 
dans le département.

Selon le sondage Ipsos “Les jeunes couples, l’amour et le téléphone portable”, publié en 
janvier 2019, 24 % des sondés déclarent que leur premier geste le matin, c’est d’attraper 
leur téléphone, avant même de dire bonjour à la personne qui partage leur lit. 18 % des 
interrogés déclarent que la dernière chose qu’ils font dans la journée, c’est de regarder 
leur mobile avant de se coucher. Un sondé sur cinq confesse répondre à des appels ou 
des messages pendant un moment intime. 63  % reconnaissent qu’ils regardent souvent 
celui de leur conjoint parce qu’il contient bon nombre d’informations.

CONTEXTE

} WhatsApp c’est bien parce que tout 
le monde peut donner son avis en même 
temps ~

Mathieu, étudiant en deuxième année de lettres
à l’université de Bourgogne
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POLITIQUE  Ne le répétez pas

Par Sébastien GRACIOTTI

Faire le tri, ce n’est jamais facile. Pourtant, c’est le plus souvent 
utile, comme le tri des déchets, qui permet de réutiliser ceux qui 
sont recyclables. Enfin, quand la chaîne du tri est respectée jus-
qu’au bout, pas comme autour des halles de Dijon. Là-bas, les 
contenus des poubelles jaunes finissent malheureusement dans la 
même benne… que ceux des grises ! Un vrai gâchis. On l’a écrit, 
dans notre édition du 13 août. Mais, lundi 2 septembre, le maire de 
Dijon, François Rebsamen (PS), interrogé par l’un de nos confrè-
res de France bleu à l’occasion de la rentrée scolaire, a livré cette 
étonnante affirmation : « Moi, j’ai été sur le marché les jours de 
marché, avec les commerçants. Et au départ, ce ne sont pas les 
commerçants, c’est une personne qui a vu ça de sa fenêtre et qui a 
saisi Le Bien public. Et cette personne, bien sûr, elle part de bonnes 
intentions, là encore. Mais elle ne sait pas faire la différence entre 
des cartons propres et des cartons souillés. […] Ceux qui disent, 
aujourd’hui, “il n’y a pas de tri”, si, il y a du tri de cartons. Ceux qui 
sont souillés – on regarde s’ils le sont – partent avec les ordures à 
l’incinération. » Asséner cela, c’est ce qu’on appelle faire de la com’. 
Au même titre que lorsque la Ville répand, sur les réseaux sociaux, 
que ‘‘Dijon est une des villes les plus vertes de France’’. Informer, 
c’est autre chose. Il faut collecter, trier (un peu comme les déchets), 
vérifier et valider, avant de diffuser. C’est ce que nous avons fait 
pour notre sujet du 13 août. Au cours de notre enquête autour des 
halles de Dijon, nous avons recueilli de nombreux témoignages. Et 
nous avons pu observer, nous-mêmes, que les agents chargés du 
ramassage ne vérifiaient pas le contenu des poubelles jaunes avant 
de le verser dans la même benne que les déchets non recyclables. 
Faire le tri entre l’information et la communication, surtout quand 
la frontière n’a jamais été aussi mince, c’est sans doute plus difficile 
encore que faire le tri des déchets.

Faire le tri, c’est difficile

LE BILLET

Entouré d’une demi-douzaine 
d’élus régionaux, le président du 
groupe rassemblement national 
au conseil régional de Bourgo-
gne-Franche-Comté, Julien 
Odoul, a tenu une conférence de 
presse vendredi à Dijon. D’abord 
pour expliquer que la présidente 
de la collectivité, Marie-Guite 
Dufay (PS) n’aurait « plus de ma-
jorité » sur laquelle s’appuyer au 
sein de l’assemblée. Une référen-
ce à la tentative, avortée, de la 
Jurassienne Jacqueline Ferrari de 
former un groupe LREM durant 
l’été. Quand, dans le même 
temps, six autres conseillers, éti-
quetés à gauche de la gauche,
ont demandé à Mme Dufay de 
prendre ses distances à l’égard de 
la politique d’Emmanuel Ma-
cron. « Entre les ‘‘socialo-
macronistes’’ et les ‘‘macrono-
socialistes’’, cet ensemble se frac-
ture. Aujourd’hui, Marie-Guite 
Dufay paie sa politique en zig-
zag », avance Julien Odoul.

Puis il a été question des élec-
tions municipales de mars 2020. 
Même si, pour connaître le nom 
de celles et ceux qui mèneront les 

listes RN dans les principales vil-
les de la région, il faudra patien-
ter. « Nous devrions dévoiler 
leurs noms entre fin septembre et 
début octobre », précise l’élu. Lui 
qui sera candidat dans une ville 
de l’Yonne, « mais pas forcément 
à Sens », dit-il.

« Capitaliser » pour 2021

En Côte-d’Or, le RN annonce 
aussi sa présence à Beaune et 
Dijon. « À Dijon, on peut simple-
ment dire qu’il s’agira de quel-
qu’un de très implanté dans la 
région », confie Julien Odoul. 
« Nous savons que nos scores, 
dans les métropoles, seront sans 
doute modestes. En revanche, 
nous aurons une vraie carte à 
jouer dans d’autres secteurs. 
Après les élections européennes, 
nous avons notre destin entre 
nos mains. L’objectif sera donc 
de capitaliser aux municipales, 
pour obtenir des bastions et arri-
ver en position de force aux élec-
tions départementales et régio-
nales de 2021. »

B. L.

BOURGOGNE-FRANCHE-COMTÉ  Politique

Élections municipales :
le RN dévoile ses ambitions

■Chinoiseries

Au Rassemblement national, on est resté très 
actif cet été. À l’image de la conseillère munici-
pale dijonnaise Frédericka Desaubliaux, qui 
s’est fait plein de nouveaux amis sur Facebook 
en publiant, fin juillet, un pseudo-article paru 
sur le blog de Thomas Joly, le secrétaire géné-
ral du Parti de la France. Dans lequel ce 
dernier n’hésite pas à faire un parallèle entre 
islam et consanguinité. Et qui prétend, carte 
(bidon) à l’appui, que la population de Côte-
d’Or comprendrait entre 25 et 30 % de person-
nes consanguines. Rien que ça. Dans un autre 
registre, plus classique, le leader régional du 
RN, Julien Odoul, a profité d’une exposition 
de voitures anciennes à Joigny (89), le 1er sep-
tembre, pour tracter un peu. Une balade illus-
trée par plusieurs photos, publiées sur son 
compte Twitter. Dont celle ci-dessus. Où l’on 
voit une vieille Simca 1000 avec, en toile de 
fond, une petite ville de province et son joli 
clocher. L’image parfaite. À un détail près : 
l’un des quatre militants qui pose au côté de 
Julien Odoul porte un maillot de l’AJ Auxerre. 
Un club qui appartient à un milliardaire chi-
nois. Et dont l’équipementier s’appelle… Ma-
cron.

■Menaces
La lâcheté non plus, ne prend jamais de 

vacances. En témoigne cette lettre reçue cet 
été par la députée de la 4e circonscription de 
Côte-d’Or, Yolaine de Courson (LREM). Un 
texte que le rédacteur ou la rédactrice n’a 
évidemment pas signé. Et qui fleure bon les 
années 1940. « La Résistance se lève et vous 
promet une fin d’année des plus historiques. 
Le peuple souverain va se dresser contre votre 
régime de voleurs et de malfrats pour en chan-
ger et reprendre le contrôle de sa vie. Il en sera 
fini de la République représentative que vous 
appelez abusivement ‘‘démocratie’’. Durant 
toute transition, on rase gratis et c’est la grande 
purge, comme en 1945. Vous êtes toutes et 
tous sur la liste pour les futurs tribunaux popu-
laires », promet l’auteur. Avant de conclure 
avec cette jolie formule de politesse : « Avec 
respect et bienveillance. » C’est vrai qu’une 
purge respectueuse accompagnée d’un rasage 
bienveillant, ça fait tout de suite moins peur.

■Écologie sélective
Après le célèbre « Mangez des pommes ! », 

inventé par les Guignols en 1995 et dont 
certains pensent qu’il a contribué à faire élire 
Jacques Chirac à l’Élysée, la droite dijonnaise 
tient peut-être son slogan pour 2020 : « Plan-
tez des arbres ! ». Des arbres dont il a beau-
coup été question, mercredi soir, sur les rives 
du lac Kir, à Plombières-lès-Dijon, à l’occasion 
du lancement officiel de la campagne d’Emma-
nuel Bichot (LR) pour les élections municipa-

Un intrus portant un tee-shirt ‘‘Macron’’ s’est 
glissé dans cette image. Saurez-vous le 
démasquer ? Capture d’écran Twitter

les à Dijon. Et celui qui en a le mieux parlé, 
c’est sans doute Bernard… Depierre : « Le 
maire de Dijon a autorisé le bétonnage de 
notre ville, aucun arbre rue de la Liberté. Où 
est la défense du cadre de vie si cher à Robert 
Poujade ? », a lancé l’ancien député de la 
1re circonscription de Côte-d’Or. Reste une 
question : comment, dans un même discours, 
peut-on prôner la végétalisation du centre-vil-
le de Dijon en faisant référence à celui qui fut 
le premier ministre de l’Environnement de la 
Ve République ; tout en dénonçant le « prélè-
vement abusif sur le stationnement à Dijon » 
et la disparition des avions sur la BA102 ?

■Mercato
Comme dans les clubs de football, la période 

estivale est propice aux transferts au sein des 
collectivités locales. Au conseil départemen-
tal, Jean-François Gravier, le directeur de cabi-
net du président, François Sauvadet (UDI), a 
laissé sa place, mi-août, à Emmanuel Torres. 
Âgé de 41 ans, il fut notamment, de jan-
vier 2018 à janvier 2019, collaborateur parle-
mentaire du député de la 7e circonscription du 
Val-d’Oise, Dominique Da Silva (LREM). Au 
conseil régional, cette fois, deux proches de 
Marie-Guite Dufay (PS) ont plié bagage. 
D’abord l’un de ses conseillers, Karim Bouhas-
soun, qui paie sans doute son engagement 
politique à travers l’association qu’il préside, 
“Bisontins, Bisontines”. Et à qui l’on prête des 
ambitions municipales en 2020 dans la préfec-
ture du Doubs. Puis l’une des secrétaires parti-
culières de la présidente, Laurence Hosselet, 
partie rejoindre l’équipe de la députée de la 
3e circonscription de Côte-d’Or, Fadila Khatta-
bi (LREM). En revanche, le montant des trans-
actions et la durée des contrats n’ont pas été 
précisés.

■Lutte des classes
Le vendredi 20 septembre, le néo-membre du 

gouvernement – et non moins toujours haut-
commissaire à la réforme des retraites –, Jean-
Paul Delevoye (LREM, ex-LR), sera présent
à Dijon pour débattre de la future réforme
des retraites, 
a v e c  d e s 
chefs d’entre-
prise de la ré-
gion. Dans le 
même temps, 
on a appris 
que l’ancien 
candidat à la 
présidentielle 
du Nouveau 
p a r t i  a n t i -
c a p i t a l i s t e 
(NPA), Phi-
lippe Poutou, 
sera, à son 
tour, de pas-
s a g e  d a n s
la  c i té  des 
ducs, le jeudi 
26  s ep t em -
bre. Là aussi, 
pour évoquer 
la réforme dont M. Delevoye a la charge. Donc 
d’un côté, on aura un ancien entrepreneur, âgé 
de 72 ans, entré en politique au milieu des 
années 1970, qui viendra expliquer à des pa-
trons pourquoi les ouvriers devront bientôt 
travailler plus longtemps. Et de l’autre, un 
syndicaliste de 53 ans, qui viendra dire à des 
travailleurs pourquoi ils devraient, au contrai-
re, partir en retraite plus tôt. Logique.

Bertrand LHOTE

Jean-Paul Delevoye et ses 
dossiers seront de passage
à Dijon le 20 septembre.
Photo AFP/François GUILLOT
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Sur bienpublic.com

1 « Acte XLIII » : les gilets 
jaunes défilent en centre-
ville de Dijon ce samedi

73 commentaires

2 Dijon : la passerelle du 
jardin de l’Arquebuse 
inaugurée 

16 commentaires

LES + COMMENTÉS
LA QUESTION WEB

Brigitte Macron à nouveau 
insultée par l’exécutif brésilien. 
Vous pensez qu’elle doit…
Réagir et répondre : 13 %
Rester digne et ignorer : 87 %
Votants : 933.

Sur bienpublic.com

1 Il meurt après un 
rapport sexuel… et c’est un 
accident du travail 

37 890 vues

2 28e Course du Bien 
public : retrouvez tous les 
résultats 

17 188 vues

3 La voiture part en 
tonneaux à Vitteaux : un 
homme grièvement blessé 

13 197 vues

LES + LUS

HIPPISME
Retrouvez toutes les informations hippiques en pages 5 à 7 
de votre cahier Services.

Comme nous vous le proposons à chaque saison, vous 
pouvez nous envoyer vos photos à l’adresse lbpredac-
web@lebienpublic.fr, en n’oubliant pas de préciser votre 
nom et le lieu de la prise de vue.

EN IMAGE
La Côte-d’Or en été

Le barrage de Grosbois. Photo Bernard VICAIRE
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Oui, les Brésiliens sont incontestablement les maîtres 
du football et les rois du tanga sur la plage. Mais depuis 
quelques jours, c’est sur le terrain de la goujaterie 
qu’ils se distinguent aux yeux du monde. La cible des 
dirigeants du pays ? Brigitte Macron, qui comme on le 
dit de façon populaire, en « prend plein la gueule pour 
par un rond ». Cet été, le président Bolsonaro avait 
ouvert le bal du manque d’allure en raillant durement 
le physique de la première dame. Son ministre de 
l’Économie a enfoncé le clou ces dernières heures en 
qualifiant l’épouse de notre chef de l’État de « vrai-
ment moche »… Assurément pas classes, ces Cariocas-
là, qui ne s’embarrassent pas de précautions avec la 
gente féminine, et qui certainement, ne connaissent 
pas dans leur pays (ou ignorent ?) les mouvements 
féministes (las chiennas de gardas ?). Le seul tort de 
Brigitte lors des tristes épisodes de ces mauvaises 
novelas ? Être la femme du président français, car 
celui-ci, ces dernières semaines, aura largement soufflé 
sur les braises des feux de forêts en Amazonie. Une 
« ingérence » qui n’a pas plu à un exécutif brésilien 
décidément fort impoli.

Lourdauds Brasil

GRAINE DE MOUTARDE
Par Jean-Philippe GUILLOT
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L e 6 juin 1861, vers 4 heu-
r e s  du  ma t in ,  t ro i s 

ouvriers partent au travail 
en empruntant la route de 
Bourg-en-Bresse, à Ceyzé-
riat. En haut de la côte de 
Domagne, dans le fossé, ils 
aperçoivent un homme cou-
ché sur le ventre. Il semble 
endormi, le visage recouvert 
de sa blouse, la tête reposant 
sur un joug de bœuf. Les 
ouvriers pensent qu’il s’agit 
d’un paysan revenu de la foi-
re et qui s’est trop attardé 
dans les bistrots.

Mais l’un d’eux soulève la 
blouse et pousse un cri 
d’horreur. L’homme a la fi-
gure ensanglantée et son 
crâne porte les marques de 
coups violents. Les gendar-
mes n’auront pas besoin de 
chercher bien loin l’arme du 
crime, c’est le joug de bœuf.

Il étalait ses pièces 
d’or sur le comptoir

François Carbon, la victi-
me, était un cultivateur plu-
tôt aisé, originaire de Ra-
masse. Il était descendu la 
veille à Bourg pour vendre 
deux bœufs. Naïvement, il 
avait un peu trop exposé les 
400 francs contenus dans sa 
bourse. Dans les cafés, plu-

sieurs consomma-
teurs avaient vu 

briller les pièces d’or dans sa 
bourse, quand lui-même ne 
les étalait pas avec un brin 
de fierté sur le comptoir 
avant de payer ses consom-
mations.

Les gendarmes identifient 
rapidement un suspect. An-
toine-Marie Huillet avait 
suivi Carbon quasiment tout 
au long de la foire. En début 
de soirée, ils avaient été vus 
sur la route de Ceyzériat, 
Huillet portant le joug à 
bœufs sur son épaule. Répu-
té violent, Huillet n’est pas 
un enfant de chœur. Ce 
grand costaud a déjà été 
condamné trois fois, notam-
ment pour vol.

Mais il nie avec la dernière 
énergie. Il explique qu’il a 
quitté Carbon en début de 
soirée. Alors que plusieurs 
témoins indiquent au con-
traire qu’ils l’ont vu revenir 
à Bourg vers 22 h 30, après 
le crime. Comme s’il avait 
voulu être vu dans les cafés 
et se ménager un alibi.

« On va juger 
un innocent »

Mais Huillet est incapable 
d’expliquer les traces de 
sang sur sa blouse. Et cet 
autre élément troublant : 
des morceaux d’une pipe 
cassée, près du cadavre, qui 
ressemble beaucoup à la 
sienne.

Et puis Huillet ne peut ex-
pliquer sa soudaine “riches-
se” après le crime. Lui qui 
n’avait pas un sou et avait 

emprunté de l’argent à son 
nota i re  que lques  jours 
avant, s’est mis à rembour-
ser des dettes. Il a même été 
vu en possession de plu-
sieurs pièces de 20 francs. Et 
son frère a acheté des bêtes 
pour leur ferme, alors que la 
famille n’avait plus d’ani-
maux depuis cinq ans.

À l’automne, Huillet est ju-
gé par la cour d’assises de 
l’Ain à Bourg-en-Bresse. 
Quand il passe la grille du 
palais de justice, il lève son 
chapeau et hurle : « On va 
juger un innocent. » La salle 
d’audience est bondée. Le 
front plissé sous une cheve-
lure épaisse, le visage pâle et 
contracté, barré par une 
moustache, l’apparence ro-
buste, l’accusé en impose et 
ne paraît pas du tout écrasé 
par le poids de son procès.

Il insulte et menace 
les témoins

Au contraire, face à la qua-
rantaine de témoins qui défi-
le à la barre, il réfute tout en 
bloc, quand il ne les accuse 
pas de « tous mentir d’une 
manière infâme ». ll insulte 

certains d’entre eux, en me-
nace d’autres. Il regrette mê-
me de n’avoir « pas jeté dans 
le Rhône » un des témoins.

Le procureur impérial 
Jeandet rappelle que person-
ne ne l’a vu à Bourg entre 8 
et 10 heures du soir, et que la 
pipe trouvée sur place était 
si particulière qu’elle était 
presque “une carte de visite” 
de l’accusé. « Comment 
imaginer une seconde que 
vous renverrez cette bête 
fauve dans son repaire ? Je 
vous adjure, au nom de la 
sécurité publique, d’élever le 
châtiment à la hauteur du 
crime », conclut le procu-
reur impérial.

L’avocat de la défense, 
Me Desvoyod, veut instiller 
le doute dans l’esprit des ju-
rés. « Qui a vu Huillet et 
Carbon ensemble sur la rou-
te de Ceyzériat ? Personne. 
Et pourtant elle est toujours 
très fréquentée, surtout 
après une foire. » La pipe ? 
« On n’a retrouvé qu’un 
fragment. N’y a-t-il pas beau-
coup de pipes sembla-
bles ? » « Où sont donc 
les preuves matériel-
les, qui a été té-
moin du cri -
me ? Craignez 

donc une grande erreur qui 
n’est que trop possible », 
met en garde l’avocat.

Guillotiné 
sur le champ de foire

Mais le jury revient avec 
un verdict de culpabilité, 
puis le président prononce 
la condamnation à mort. 
Huillet prend son visage 
dans ses mains, puis il se 
lève, pousse des jurons, in-
sulte copieusement les ma-
gistrats et les témoins, et il 
hurle : « Tas de brigands, tas 
de voleurs. Je suis innocent, 
vous m’entendez ! » Il doit 
être maîtrisé par les gendar-
mes.

Deux mois plus tard, les 
bois de justice sont dressés 
sur le champ de foire (l’ac-
t u e l  C h a m p - d e - M a r s ) . 
Six mille personnes atten-
dent. Huillet est amené sur 
une charrette, les pieds et les 
mains l iés.  Au pied de 
l’échafaud, il est pâle. Ses 
jambes ne le portent plus. Il 
semble déjà mort quand on 
le pose sur la bascule. La 
lame s’abat. Le bourreau a 
fait son œuvre.

Frédéric BOUDOURESQUE
Dessin : Christophe BUSTI

AFFAIRES CRIMINELLES  Ain

Un paysan bien trop confiant
En 1861 à Ceyzériat, un 
paysan qui revient en 
pleine nuit de la foire est 
tué et dépouillé de l’ar-
gent de la vente de ses 
bœufs.

} Comment imaginer une seconde que 
vous renverrez cette bête fauve dans son 
repaire ? ~

Le procureur impérial Jeandet, lors du procès 

Fr é d é r i c 
B o u d o u -
resque
L’ a u t e u r 
publie, aux 
É d i t i o n s 
De Borée, 
Les Grandes Affaires cri-
minelles de l’Ain et Les 
Grandes Affaires criminel-
les de Rhône-Alpes.

L’AUTEUR

Photo DR
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Le voyage de s l e c t eu r s

Les+ du Voyage
des lecteurs

Renseignements et réservations :
Par téléphone : 04 78 14 79 02
Par internet :www.levoyagedeslecteurs.fr
Par courriel : lbpvoyages@lebienpublic.fr

THAÏLANDE :
LE PAYS DU SOURIRE

Organisation technique :
LES COMPTOIRS DUMONDE - IM 075110123
Garant : ATRADIUS

TOUT EST COMPRIS
DANS LE PRIX ANNONCÉ ! (2)
(1) Prix par personne en chambre double – Supplément

chambre individuelle (nombre limité) : 300 €
(2) Restent à votre charge : les pourboires usuels aux

guides et chauffeurs et vos dépenses personnelles ;
les éventuelles hausses des taxes d’aéroport et du
carburant ; l’assurance annulation/bagages et les
garanties complémentaires proposées par notre
voyagiste.

Jan.
2020Départ Lyon

St-Exupéry

9 nuits11 jours

à partir de

par personne (1)

1 860 €

De Bangkok à Chiang Mai
en passant par les principaux sites :
la rivière Kwaï, Ayutthaya, Sukhothai et Chiang Rai,
on vous emmène à la découverte de la Thaïlande
surnommée « Le Pays des Hommes Libres »
pour découvrir des paysages
d’une beauté à couper le souffle
et une culture ancienne
à multiples facettes.

VOS AVANTAGES VOTRE CONFORT
• Promenade en train traditionnel
le long de la rivière Kwaï

• Visite d’un camp de dressage
d’éléphants
et promenade à dos d’éléphant

• Massage thaï traditionnel d’1 heure
• Découverte des moyens de locomotion
locaux : pirogue, tuk-tuk, taxi-brousse,
bambou-raft

• Rencontre des villageois Hmongs,
avec spectacle et danses traditionnelles

• Une nuit dans un hôtel flottant
• Découverte de la célèbre région
« Le Triangle d’Or »

• Départ de Lyon Saint-Exupéry
sur vol régulier Emirates

• Un vol intérieur ChiangMai/Bangkok
• Logement en hôtels de 1re catégorie
et 1re catégorie supérieure

• Pension complète avec boissons incluses
au repas : soda ou bière locale
ou eau ou soft drink

• Serviettes rafraîchissantes offertes
pendant les trajets

• Guide francophone avec vous durant
toute la durée du circuit

• Un accompagnateur du journal présent
durant tout le voyage.

16
61

52
10

0
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L a livraison par drone est dé-
jà une réalité. Plusieurs gé-

ants mondiaux du Web (Ama-
z o n ,  G o o g l e … )  t e n t e n t 
d’occuper le terrain. Avant l’été, 
Uber a ainsi annoncé qu’il allait 
tester la livraison de repas par 
les airs aux États-Unis.

À Dijon, l’entreprise Spores 
compte bien avoir un rôle à 
jouer dans ce nouveau marché. 
« Nous travaillons sur l’intégra-
tion des drones en ville », enta-
me Guillaume Nicolle, un des 
deux associés de cette start-up 
créée en 2018 * et installée 
dans les locaux de la Maison 
régionale de l’innovation, rue 
Sully.

Taillé pour les zones urbaines
Spores travaille à l’élabora-

tion d’une nouvelle technologie 
permettant d’assurer « un ni-
veau de sécurité plus élevé que 
tout ce qui existe aujourd’hui, 
alors qu’on n’a que le parachute 
comme solution de secours, ce 
qui n’est pas très sûr », explique 
Guillaume Nicolle. « C’est une 
technologie qui était inexistan-
te, pour laquelle nous avons 
déposé plusieurs brevets depuis 
2012 ; nous avons déjà réalisé 
quatre ou cinq prototypes, mais 
il fallait valider les étapes tant 
de manière empirique que
mathématique ».

L’idée : « Si l’énergie du drone 
est coupée, il peut se poser en 
préservant l’appareil, ce qu’il 
transporte et – le plus impor-
tant – les gens en dessous », 
résume ce passionné d’aéro-
nautique. « C’est le problème 
majeur aujourd’hui. Pourquoi 
on n’a pas de service de livrai-
son de ce type ? Le problème 
de sécurité est central. »

Plus de 100 000 € investis
Le dernier prototype imaginé 

dans l’atelier de Spores à Dijon 
devrait voler d’ici fin octobre. 
« On est sur de l’énergie électri-
que. Pour 1 kilo transporté, on 
est à 1 kilo de structure en vol, 
quand aujourd’hui on met deux 
tonnes pour déplacer 10 ki-

autorités sur le fait que ça doit 
arriver, mais pas n’importe 
comment », conclut l’entrepre-
neur dijonnais.

Cloé MAKRIDES

* La société a compté jusqu’à 
quatre salariés en décembre ; 
actuellement, seuls restent le 
président Guillaume Nicolle et 
un associé à Lyon.

L’entreprise Spores, installée dans les locaux de la Maison régionale
de l’innovation à Dijon, travaille sur l’intégration des drones
en ville. Illustration Guillaume NICOLLE

los », glisse notre interlocuteur. 
Les fonds investis dans la start-
up sont « légèrement supé-
rieurs à 100 K€, dont 50 % de 
fonds propres et 50 % d’autres 
fonds en provenance de l’incu-
bateur, de la Banque publique 
d’investissement (BPI) et de la 
Région ».

« Nous avons développé un 
outil industriel entre l’artisanat 
et l’industrie. Nous sommes
capables de fabriquer en centai-
nes d’exemplaires par an »,
assure Guillaume Nicolle,
qui cherchera des investisseurs 
« pour passer à la vitesse
supérieure ».

« Des laboratoires du Centre 
national de la recherche scien-
tifique (CNRS) bossent avec 
nous, ils sont très intéressés par 
ce qu’on fait. Nos drones sont 
exclusivement à la destination 
des professionnels. Ils mesu-
rent autour d’1,20 mètre de dia-
mètre. » Avec son invention, il 
espère attirer l’attention d’ac-
teurs majeurs du e-commerce 
ou de groupes comme La Poste, 

qui « a bien compris ces problé-
matiques aussi ».

« On pourrait supprimer 
30 % du trafic »

Car l’enjeu est colossal. 
« N’importe quelle échoppe 
peut être une zone de stock et 
revendre à son client en moins 
de dix minutes. Les flux et les 
échanges sont transformés, on 
décharge les réseaux routiers. » 
Guillaume Nicolle estime que 
« 30 % du trafic pourrait être 
supprimé », un argument de 
taille dans un monde où les 
grandes villes sont minées par 
la circulation.

« Cent mètres au-dessus du 
sol, c’est un espace libre de
circulation alors que juste en 
dessous, c’est complètement
saturé. C’est un potentiel énor-
me, mais on est obligés de ga-
rantir la sécurité. Il y a des pro-
blèmes réglementaires, mais il 
est possible que dans l’année 
qui vient, on trouve un parte-
naire pour effectuer des tests. Il 
y a une vraie conscience des 

DIJON  Innovation

Une start-up dijonnaise planche 
sur la livraison par drone
Spores veut faire sauter 
les verrous qui freinent
le développement de la 
livraison par robot aérien 
en ville. L’entreprise
travaille sur l’élaboration 
d’une nouvelle technolo-
gie qui assure davantage 
de sécurité. Le premier 
vol est prévu cet automne.

Guillaume Nicolle, un des deux associés de la société Spores, une start-up créée en 2018.
Photo LBP/Cloé MAKRIDES

Quel vent a bien pu pousser 
Guillaume Nicolle, 44 ans, 
jusqu’à la création de la 
start-up Spores ? De forma-
tion artistique, ce Nancéen 
d’origine a fait ses études en 
Belgique et à Lyon avant de 
travailler dans la publicité, 
le jeu vidéo, l’édition… Il 
est aussi l’auteur de bandes 
dessinées. « À la base, je 
suis un publicitaire avec 
une formation en infogra-
phie vidéo. J’ai toujours été 
passionné d’aéronautique. 
J’ai passé la qualification en 
ULM et en voltige avion. » 
Guillaume Nicolle a déjà à 
son actif une expérience 
dans l’entrepreneuriat : au 
début des années deux mil-
le, il a créé une boîte à Lyon, 
dans le domaine du Web. 
« Tout ça m’a amené à réali-
ser que je m’étais en quel-
que sorte autoformé pour 
faire de la robotique aérien-
ne, du drone. Je me suis 
rendu compte que j’avais 
des solutions brevetables. » 
Alors quand sa femme « a 
dû venir en Bourgogne 
pour raisons professionnel-
les », c’est tout naturelle-
ment qu’il a installé son ate-
lier à Dijon.

ZOOM
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La traditionnelle braderie de rentrée a commencé samedi 7 septembre et se poursuit en ce dimanche 8 septembre à Dijon. Installée dans la quasi-totalité 
des rues de l’hypercentre (Bossuet, Piron, Charrue, Godrans, Musette, des Forges, François-Rude, de la Poste et de la Liberté), cette manifestation 
incontournable de la rentrée accueille cette année plus de quatre-vingt-dix vendeurs, une vingtaine de plus qu’à l’accoutumée. L’an dernier, le rendez-vous 
avait attiré plus de cent mille visiteurs sur les deux jours. Pour cette nouvelle édition, Shop in Dijon, la fédération des commerçants du centre-ville à 
l’origine cette braderie, espère atteindre la même affluence, « voire plus ». Réponse ce dimanche.

DIJON
La braderie de rentrée se poursuit ce dimanche

Photo LBP/Vanessa POCHERON
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7 rue de l’Espérance - Dijon
Quartier Eiffel

06 30 64 80 11 - 06 72 83 18 21

VENEZ NOMBREUX !

Outils, draps, linge,

vaisselle, mobilier,

bibelots anciens...
DE 10 H
À 18 H

7 ET 8 SEPTEMBRE

CHEZ L’HABITANT
VIDE-MAISON

16
73

06
50

0

DIJON  Société

Vide-maison : des milliers 
d’objets à vendre

E n ce premier week-end de septem-
bre, Gilles et Thierry Grébert orga-

nisent un vide-maison dans le logement 
où ils ont passé leur enfance et où vi-
vaient leurs parents. À la suite du décès 
de leur père, survenu au mois de janvier, 
leur mère décide de quitter le domicile, 
situé au 7, rue de l’Espérance Dijon, 
pour partir en maison de retraite. Les 
deux frères, qui ont quitté la cité des 
ducs il y a une trentaine d’années, déci-
dent alors de se séparer des différents 
objets qui peuplent l’habitation familia-
le afin de la mettre en vente.

« Un trait sur nos années 
d’insouciance »

« On déstocke principalement du lin-
ge, de la vaisselle, des bibelots ou encore 
du matériel de jardinage et de bricolage. 

On cherche aussi à vendre les meu-
bles », explique Gilles avant d’ajouter : 
« On a participé à un certain nombre de 
vide-greniers mon frère et moi. On a 
d’ailleurs utilisé ces expériences pour 
établir les prix des milliers d’objets que 
nous vendons. Mais on n’effectue pas 
cette démarche pour faire de la place 
dans la maison, c’est pour la vider. » Son 
frère Thierry poursuit : « C’est la maison 
où l’on a grandi. Un certain nombre 
d’objets nous ramènent à notre enfance. 
C’est un peu comme si l’on tirait un trait 
sur nos années d’insouciance ».

À l’issue du week-end, les objets non 
vendus seront notamment donnés. En 
ce qui concerne l’argent récolté, il « ren-
trera dans le patrimoine familial et un 
partage dans le cadre de la succession 
aura lieu ». Samedi 7 septembre, le ma-
tin, environ soixante-dix visiteurs sont 
venus rue de l’Espérance. Des mar-
chands, des personnes âgées ou encore 
des familles. Les deux frères espèrent 
voir encore deux cent cinquante à trois 
cents personnes pour ce vide-maison 
qui se prolonge en ce dimanche 8 sep-
tembre de 10 à 18 heures.

H. C.

Thierry et Gilles Grébert souhaitent vendre les objets issus de leur maison 
d’enfance tels que de la vaisselle. Photo LBP/H.C.

Ce week-end, Gilles
et son frère Thierry organisent
un vide-maison au sein du loge-
ment où ils ont vécu avec leurs 
parents durant leur enfance.
À cette occasion, plusieurs
milliers d’objets sont à vendre.

Depuis une petite dizaine d’années, la bibliothèque Mansart, à Dijon, 
accueille régulièrement des ateliers d’écriture. Les passionnés de mots, à 
condition qu’ils aient plus de 13 ans, peuvent y travailler leur style à l’aide de 
petits jeux comme des haïkus, des cadavres exquis ou des poésies. Les 
rendez-vous sont animés à tour de rôle par un membre des associations Le Cri 
de la plume et La Sardine éblouie. « Les ateliers sont souvent complets, mieux 
vaut réserver assez tôt », prévient Frédéric Goncalves, bibliothécaire. Les 
prochaines animations se tiendront les samedis 14 septembre et 12 octobre, 
de 14 à 16 heures.

2, boulevard Mansart à Dijon. Gratuit. Réservations au 03.80.48.80.50.

DIJON

Des ateliers d’écriture à la bibliothèque 
Mansart

FAITS DIVERS   

Vers 22 h 40, ven-
dredi 6 septem-
bre,  boulevard 
Maréchal-Gallieni 
à Dijon, la police a 
contrôlé un con-
ducteur qui s’était 
arrêté en pleine 
voie. Après avoir 
soufflé, l’homme a 
été dépisté positi-
vement à l’alcool. 
Ramené au com-
missariat, à l’éthy-
lomètre, il avait un 
taux de 1,20 gram-
me d’alcool par li-
tre de sang. Ce Marseillais âgé de 53 ans a été placé en garde à vue avec une 
période de dégrisement. Entendu, il aurait reconnu les faits. Son véhicule a 
été immobilisé et son permis a été suspendu. Le cinquantenaire fera l’objet 
d’une ordonnance pénale.

V. L.

Photo d’illustration LBP/V. L.

DIJON
Arrêté pour ivresse au volant

Vers 21 heures vendredi 6 septembre, avenue Albert-Ier à Dijon, la brigade 
anticriminalité (BAC) de la police a interpellé deux jeunes personnes qui 
étaient en train de voler une moto en s’attaquant à l’antivol. Le tout avec les 
outils appropriés (pince, etc.). Entendus, ces Dijonnais âgés de 15 et 16 ans se 
sont accusés mutuellement. Au final, ils seront convoqués devant le délégué 
du procureur de la République pour un rappel à la loi. Ils ont été remis aux 
personnes qui sont civilement responsables d’eux.

V. L.

DIJON
Deux mineurs tentent de voler une moto,
avant de se renvoyer la faute
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La cour de Bar doit son nom à la tour de Bar (au centre de l’image), partie la plus ancienne du palais des Ducs et dont le rez-de-chaussée voûté d’ogives 
illustre bien l’architecture du XIVe siècle. À gauche de l’image, la galerie de Bellegarde est bâtie en 1614 pour relier l’hôtel ducal à la tour de Bar. À droite, 
les cuisines ducales, avec leurs vastes cheminées, sont un bel exemple de l’architecture civile du XVe siècle. La partie nord, détruite au XIXe siècle, a permis 
la construction, en retrait, de l’aile du musée. L’ensemble a été magnifiquement rénové à partir de 2008. La galerie de Bellegarde abrite maintenant un 
café-restaurant au rez-de-chaussée avec une agréable terrasse. Cette cour fait l’admiration des touristes qui la traversent en contemplant la belle leçon 
d’architecture offerte sur les quatre côtés.

HIER ET AUJOURD’HUI

La cour de Bar à Dijon, lieu central pour les visiteurs du musée
La cour de Bar en triste état dans l’entre-deux-guerres. Photo DR

La cour de Bar, traversée par les visiteurs du musée rénové. Photo LBP/Thérèse DUBUISSON
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ces aux voisins qui travaillent, quand 
ces derniers rapportent les courses, 
avec le partage comme maître mot », 
lance Philippe Schmitt (EELV), adjoint 
au maire délégué au développement 
soutenable, à la transition écologique 
et à l’économie sociale et solidaire.

Un calendrier précis

L’heure est au recensement des volon-
taires intéressés pour mettre en accord 
leur type d’habitat avec leur concep-
tion de la vie et participer à l’élabora-
tion du projet dont un calendrier prévi-
sionnel a déjà été établi : « Après un an 

de réflexions pour définir un cahier des 
charges d’après les souhaits des futurs 
résidents, puis une autre année pour 
formaliser le projet et conduire les étu-
des techniques – discuter avec un archi-
tecte pour voir ce qui est réalisable –, 
nous pouvons miser sur une réalisation 
en 2022 », précise Benoît Kubiak.

Jean-François DUMAND (CLP)
avec A.-F. B.

Réunion publique ouverte à tous, jeudi 
12 septembre, à 18 heures, à la salle 
Nelson-Mandela, avenue du Cromois à 
Quetigny.
Contact agenda21@quetigny.fr

« La perspective de la libération d’un terrain communal est une opportunité
pour relancer ce projet », affirment Philippe Schmitt, adjoint au maire délégué
au développement soutenable, à la transition écologique et à l’économie sociale
et solidaire, et Benoît Kubiak, responsable Agenda 21 à la Ville. Photo LBP/J.-F. D.

L e soutien à l’habitat participatif fi-
gurait au programme de l’équipe 

municipale actuelle. La municipalité 
de Quetigny s’est aujourd’hui engagée 
à réserver un terrain, destiné à être 
cédé pour la réalisation d’un projet au 
22, boulevard de la Croix-Saint-Martin, 
sur un terrain de 3 800 mètres carrés, à 
l’emplacement des actuels bureaux des 
services techniques de la Ville ; ceux-ci 
doivent déménager courant 2020 de 
l’autre côté de la rue… Dès 2021, de 
nouvelles constructions pourront y 
être réalisées.

Une première réunion avait été orga-
nisée le 12 décembre. « Nous avons un 
noyau de volontaires de Quetigny, de 
Genlis et de l’agglomération dijonnaise 
qui participent à l’élaboration de ce 
projet », précise Benoît Kubiak, res-
ponsable Agenda 21 pour la Ville et 
organisateur de la réunion. Ce groupe 
de futurs résidents doit définir les
contours de ce microquartier d’une 
trentaine d’habitations et recueillir les 
souhaits de chacun. « Les espaces 
pourraient se partager : une chambre 
d’amis n’est pas occupée à plein temps. 
En dehors du volet immobilier, c’est 
l’aventure humaine qui pousse un tel 
projet : les mamies rendent des servi-

QUETIGNY  Urbanisme

Ils construisent leur projet 
d’habitat ensemble
Ils sont de Quetigny, mais aussi de 
Genlis et de l’agglomération dijon-
naise. Ils ont commencé à se réunir 
pour construire ensemble un projet 
d’habitat participatif où des biens 
et services sont imaginés en com-
mun. Une seconde réunion publi-
que est organisée le 12 septembre. 
Un groupe de futurs habitants
potentiels va être constitué.

Au début des années 1980, le projet 
d’habitat autogéré La Veuglotte a vu 
le jour rue de la Veuglotte et rue 
Saint-Fiacre à Quetigny. Plusieurs ha-
bitants, dont un conseiller municipal 
et le directeur de la Citco de l’époque 
(l’ancêtre de SCIC Habitat), s’étaient 
regroupés avec d’autres habitants 
pour s’organiser différemment. Une 
copropriété, avec syndic bénévole, 
avait été fondée avec douze loge-
ments en maisons mitoyennes, mais 
aussi l’équivalent d’un troisième, 
comprenant un atelier bois (certains 
y ont conçu leur cuisine), une cham-
bre d’amis avec point d’eau, une salle 
susceptible d’accueillir des anniver-
saires ou des fêtes de famille, un local 
pour le matériel de jardinage, une 
cave commune pour les bouteilles de 
vin (l’idée était au départ d’acheter 
ensemble une pièce de vin pour la 
mettre en bouteille), une buanderie 
avec machines à laver et séchoirs… 
Deux associations ont été créées, 
l’une pour gérer la buanderie, l’autre 
pour le fonctionnement global de la 
copropriété. Régulièrement, des étu-
diants en sociologie et en histoire 
font une étude sur cette expérience, 
qui accueille aujourd’hui, outre enco-
re l’habitant Bernard Chopinet, à 
l’origine du projet, des habitants de 
deuxième et troisième générations.

Un précédent
au début
des années 1980
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LONGVIC  Solidarité

L’aéroport va vibrer
au rythme du Téléthon

J usqu’à maintenant, l’aéro-
port  Di jon-Bourgogne 
n’avait jamais organisé de 

journées portes ouvertes.
Samedi 28 septembre, la
structure côte-d’orienne et les 
nombreuses entreprises et as-
sociations qu’elle héberge ou-
vriront leurs portes au public. 
À cette occasion, un événe-
ment inédit en faveur du Télé-
thon se tiendra sur le site : 
l’Aeroport’hon.

Organisée par Edeis, exploi-
tant de l’aéroport, en partena-
riat avec la coordination côte-
d’orienne de l’Association 
française contre les myopa-
thies (AFM) Téléthon, la mani-
festation constituera le pre-
mier événement organisé dans 
le département pour l’édition 
2019 du Téléthon qui sera lan-
cée au niveau national les 14 
et 15 septembre.

Baptêmes de l’air, 
concerts, courses, etc.

Sur place, aux alentours de la 
zone d’activités économiques 
de l’aéroport, différentes ani-

mations seront proposées à 
tous les publics à partir de 
10 heures. Un espace lié au 
sport sera notamment aména-
gé avec, entre autres, la pré-
sence des comités départe-
mentaux handisport et de 
sport adapté, de l’entreprise 
locale Sportunit, du Basket-
Club Marsannay ou encore du 
Chev igny -Sa in t -Sauveur 
handball. En milieu d’après-
midi, Laser Game Évolution 
de Saint-Apollinaire prendra 
ses quartiers au sein d’un han-
gar et proposera des sessions 
accessibles aux personnes va-
lides, mais aussi non valides.

En lien avec la thématique de 
cette nouvelle campagne du 
Téléthon qui est “prendre de la 
hauteur”, il sera aussi possible 
d’effectuer des baptêmes de 
l’air en ULM ou en petit avion 
avec l’appui, notamment, de 
l’Aéroclub de la Côte-d’Or ou 
encore de l’Aéro-Club beau-
nois. Des baptêmes en héli-
coptère seront aussi proposés 
par la société Icar’Air Team. 
Une partie des fonds récoltés 
pour ces activités sera reversée 
à l’AFM-Téléthon. Le public 
pourra aussi assister aux con-
certs du groupe dijonnais 
6NAP6 à 21 h 30 et, un peu 
plus tôt dans la journée, de 
Kezam Bram (17 heures) ou 
encore de Souffle populaire.

À la nuit  tombée, vers 
20 heures, deux courses non 
chronométrées de 5 et 10 kilo-

mètres seront organisées sur 
certaines pistes de l’aéroport 
illuminées par le balisage pour 
l’occasion. Sans compter les 
frais de gestion pour l’inscrip-
tion en ligne, elles seront ac-
cessibles aux prix respectifs de 
12 et 15 €.

« D’autres Aeroport’hon 
seront organisés
avant la fin de l’année »

« L’objectif de cet événement 
est de mobiliser un maximum 
de personnes afin d’en faire 
profiter le Téléthon et ainsi fai-
re avancer la recherche. Cha-
que petite somme est impor-
tante. Ce sont les petits 
ruisseaux qui font les grandes 
rivières », déclare Valérie 
Guillotte, bénévole au sein de 
la coordination côte-d’orienne 
de l’AFM-Téléthon.

« On voulait accompagner le 
Téléthon et mettre gracieuse-
ment à disposition des infras-
tructures exceptionnelles 
pour le citoyen qui n’est pas 
spécialement habitué à venir 
dans un aéroport », explique 
Mickaël Tomas, directeur d’ex-
ploitation de l’aéroport Dijon-
Bourgogne, avant d’ajouter : 
« D’autres Aeroport’hon se-
ront organisés avant la fin de 
l’année dans d’autres aéro-
ports du groupe Edeis. »

Hugo COUILLARD

Page Facebook Aeroport’hon.

Jennifer Darciaux, attachée commerciale de l’aéroport ; Jean Wiacek, président de l’Aéroclub
de la Côte-d’Or ; Valérie Guillotte, de l’AFM-Téléthon ; et Mickaël Tomas, directeur d’exploitation de 
l’aéroport mettent tout en œuvre pour faire de ce premier Aeroport’hon une réussite. Photo LBP/H. C.

Samedi 28 septembre, 
l’aéroport Dijon-Bourgo-
gne organise ses premiè-
res journées portes ouver-
tes. À cette occasion, un 
événement inédit en fa-
veur du Téléthon sera mis 
en place sur le site :
l’Aeroport’hon.

École de musique, clubs sportifs, culturels ou de loisirs ont 
présenté leurs activités, samedi 7 septembre, à la salle 
Mendès-France à Quetigny. L’après-midi a été ponctué par 
des démonstrations diverses et plusieurs animations, 
dont des structures gonflables installées à l’extérieur.

À QUETIGNY
Les associations ont fait leur rentrée

Photo LBP/Jean-François DUMAND

À CHEVIGNY-SAINT-SAUVEUR
Quarante-sept associations étaient présentes lors du fo-
rum organisé samedi 7 septembre. Quelques activités 
étaient à l’essai. Onze associations sportives ont démon-
tré leurs talents afin d’attirer de nouveaux inscrits.

Photo LBP/Céline LÉGER
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NEUILLY-CRIMOLOIS  Environnement

Une pêche électrique pour recenser
les poissons dans l’Ouche

Le point de départ de la pê-
che se fera 400 mètres en aval 
et plusieurs passages seront ré-
alisés jusqu’au barrage afin de 
n’oublier aucun poisson. Les 
résultats seront prochaine-
ment étudiés avec attention et 
comparés à ceux obtenus l’an-
née dernière.

Une pêche électrique
Trois groupes électrogènes et 

des masses négatives ont été 
installés afin d’effectuer une 
pêche électrique. Équipés de 
salopettes spécifiques et de 
gants – pour leur sécurité –, six 
pêcheurs tenaient une électro-
de positive de faible intensité. 
Cette dernière agit comme un 
aimant sur les poissons, ce qui 
permet de les capturer à l’aide 
d’une épuisette et de les mettre 
ensuite dans un bac spécifique 
afin d’effectuer le recense-
ment. D’autres pêcheurs ont 
suivi avec les bacs de stockage 
pendant que d’autres se sont 
occupés des câbles électri-
ques. Cette technique est indo-
lore et non mortelle pour les 
poissons.

Alicia WARCHOLINSKI (CLP)

pont Gerbet au pont de l’auto-
route 39. Des banquettes laté-
rales et des habitats piscicoles 
ont été aménagés. C’est ainsi 
que 4 000 mètres cubes de gra-
vats ont été apportés sur place. 
Ces travaux, qui ont coûté 
150 000 €, ont été financés par 
l’agence de l’eau Rhône-Médi-
terranée-Corse à hauteur de 
50 %, par la Région Bourgo-
gne-Franche-Comté à hauteur 
de 30 % et le reste par la Fédé-
ration de pêche de Côte-d’Or 
et par la fédération de pêche 
nationale.

Un recensement post-travaux 
pour suivre l’évolution

Un recensement avait été fait 
juste avant les travaux de 
2018. Aujourd’hui, la trentai-
ne de pêcheurs a effectué un 
nouveau recensement afin de 
suivre l’évolution de la vie pis-
cicole après les travaux réali-
sés et vérifier que ceux-ci ont 
été bénéfiques. C’est ainsi 
qu’un filet a été installé en 
amont du point de départ de la 
pêche. Marteaux, piquets, 
pierres pour lester le filet, rien 
n’a été laissé au hasard.

V endredi 6 septembre au 
matin, les pêcheurs de la 

Fédération de pêche de Côte-
d’Or et leurs collègues venus, 
en renfort, de la Haute-Saône 
et du Doubs s’étaient donné 
rendez-vous à 7 h 30 le long de 
l ’Ouche,  à proximité de 
Neuilly-Crimolois. Ensemble, 
ils ont procédé à une pêche 
électrique afin de recenser la 
vie piscicole dans l’Ouche. Le 
but ? Suivre l’évolution de la 
vie aquatique à la suite des 
travaux effectués l’an passé.

Un aménagement
d’un montant de 150 000 €

En septembre 2018, des tra-
vaux ont été engagés dans 
l’Ouche. Ces derniers se sont 
étendus sur 900 mètres, soit du 

Dans les prochains jours, les pêcheurs compareront le recensement effectué vendredi 6 septembre à celui de l’année dernière. Photo LBP/A. W.

Des travaux d’aménage-
ment ont été réalisés dans 
l’Ouche, à proximité de 
Neuilly-Crimolois, en sep-
tembre 2018. Afin de 
suivre l’évolution de ces 
derniers, une pêche élec-
trique a été organisée un 
an après afin de recenser
les poissons du site.

Une fois capturés, les poissons ont été recensés un par un. 
Espèces, poids, tailles. Ils ont ensuite été stockés dans des viviers 
et relâchés en fin de journée afin de ne pas être pêchés une 
seconde fois. Entre quinze et vingt espèces différentes de pois-
sons vivent à cet endroit où la pêche est très réglementée : 
barbeau, goujon, chevesne, loche franche… Mais aussi de la 
truite : de l’arc-en-ciel, qui a été lâchée pour la pêche, et de la 
fario, qui vit et se reproduit dans le milieu. Ces truites sont plutôt 
rares.
Les pêcheurs se félicitent des travaux effectués à la station 
d’épuration de Longvic, ces derniers ont permis à l’Ouche – selon 
eux – de redevenir une vraie rivière. Pour rappel, une fois traitées, 
les eaux usées de cette station sont reversées dans l’Ouche.

Les poissons sont mesurés et pesés. Photo LBP/A. W.

Les poissons passés au crible
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de Typhus Bronx et le Collectif du 
prélude qui vont proposer quelque 
chose de nouveau », notent-ils.

Les différents spectacles propo-
sés (théâtre, cirque…) seront sur 
des thèmes très variés avec de la 
comédie, un condensé d’histoire 
ou encore des choses avec de l’hu-
mour noir. « Il y en a pour tous les 
goûts et il n’y a pas de tête d’affi-
che. C’est vrai qu’à chaque fois il y 
a des spectacles qui permettent de 
réfléchir un peu, qui sont un peu 
engagés, qui sont sur des sujets 
d’actualités. Il y a déjà eu des thè-
mes sur la guerre et les migrants », 
détaillent Mathieu Bonté et Lau-
re Alexandre-Duband. Trois spec-
tacles seront de cette nature. 
« Les Ogres, Dessous d’histoire et 
Route 1 sont engagés. Et ils ont 
lieu tous les trois le dimanche, qui 
aura donc une programmation 

engagée », sourient-ils.
Durant ces deux jours, il y aura 

des “entresorts” avec la Cie Mister 
Alambic et son Cirque & Pique et 
aussi Les Petits Détournements et 
sa Manufacture sonore. Le samedi 
soir, une ambiance musicale sera 
aussi de la partie. « Les D’Ukes, 
qui viennent de Dijon, vont jouer 
du ukulélé durant la partie apéritif 
avant les spectacles du soir. Ça va 
être super sympa parce qu’ils 
chantent et qu’ils incitent les gens 
à chanter », soulignent-ils. Bien 
évidemment de la restauration se-
ra disponible sur place que ce soit 
pour manger ou pour boire. « Il y 
aura aussi des couvertures qui se-
ront mises à disposition pour les 
spectacles du soir », ajoutent-ils 
avec un petit sourire. De quoi ré-
chauffer le public.

Étienne TAUVERON

Le public aura le choix avec treize compagnies présentes pour cette 5e édition du festival de Sombernon. Photo archives LBP

C’est reparti pour un tour ! Ou 
du moins pour du spectacle 

de rue. Le festival Perché sur la col-
line se prépare en effet pour sa 
5e édition. Et le travail est un peu 
plus dense, puisque cette année, il 
ne s’agira pas que d’une seule jour-
née comme avant. « On a quand 
même des bons week-ends à brico-
ler. Ça demande de la création par-
ce que, les deux jours, on propose 
des lieux qui sont sympas où les 
gens peuvent s’installer. On a 
beaucoup poncé », rigolent Ma-
thieu Bonté et Laure Alexandre-
Duband, deux des membres fon-
dateurs de l’association Collin’art. 
Ces deux jours vont surtout per-
mettre de répartir la foule. « Le fes-
tival grandit donc on doit faire en 
sorte de suivre », soulignent-ils.

Plus de compagnies,
plus de spectacles

Qui dit week-end entier, dit aussi 
une programmation élargie. Pour 
cette édition, treize compagnies 
seront de la partie contre dix l’an 
passé. « Elle est particulièrement 
riche cette année. Les compagnies 
viennent d’Aurillac (Cantal, ndlr), 
de Chalon-sur-Saône (Saône-et-
Loire, ndlr), des références dans 
les arts de rue », expliquent-ils. 
« Elles sont professionnelles, ça a 
été une volonté dès le départ. » 
D’ailleurs, deux d’entre elles sont 
déjà venues au festival. « Il s’agit 

SOMBERNON  Festival

Perché sur la colline de retour 
pour un week-end d’arts de rue
Pour sa 5e édition, le festival 
Perché sur la colline, organisé 
par l’association Collin’art, 
aura lieu sur deux jours, les 14 
et 15 septembre, au lieu d’une 
seule journée comme les 
années précédentes. Un chan-
gement qui permet la présen-
ce de plus de compagnies qui 
seront au nombre de treize.

Afin que le festival puisse être prêt et surtout 
se dérouler correctement, l’association peut 
compter sur ses bénévoles. « Il y a une cin-
quantaine de personnes qui sont du coin. Ils 
ont un planning, ils font aussi bien la buvette, 
l’accueil… Certains sont plus sur le côté tech-
nique. Et puis ils hébergent les compagnies 
donc c’est important aussi », a tenu à souli-
gner Laure Alexandre-Duband. D’ailleurs, en 
mars, l’association était en recherche. « On a 
été large. Ça a bien fonctionné. Il y a des 
nouveaux qui ont envie de s’investir, mais il y 
a aussi ceux qui sont déjà venus sur d’autres 
éditions », note-t-elle.

Les séances de peintures et de bricolage font 
partie du travail des bénévoles. 
Photo archives LBP/Anne LOONES

Une cinquantaine de bénévoles
ont préparé le festival

■Samedi 14 septembre
14 h 15 : Cie Magik Fabrik, Incognito, clown (60 minutes, 
tout public).
16 heures : 100 Issues, Essai néoromantique, cirque (35 mi-
nutes, tout public).
15 h 50 : Cie des Ô, SH Sherlock Holmes, son dernier coup 
d’archet, théâtre (70 minutes, dès 8 ans).
18 heures : Cirque exalté, Furieuse tendresse, cirque (45 mi-
nutes, tout public).
19 h 15 : Les D’Ukes, Ukulélé club Dijon, concert (60 minu-
tes, tout public).
21 heures : Pocket théâtre, Jean-Pierre, lui, moi, théâtre 
(90 minutes, dès 10 ans). Nombre de places limité à cent 
personnes. Des tickets seront distribués à la demande à 
l’accueil dès samedi en début d’après-midi jusqu’à épuise-
ment.
21 h 15 : Typhus Bronx, La Petite histoire qui va te faire 
flipper ta race…, clown (60 minutes, dès 12 ans).
De 15 heures à 19 heures : Les petits détournements, La 
Manufacture sonore, entresort (accès libre, tout public).
De 14 heures à 20 heures : Cie Mister Alambic, Cirque et 
Pique, entresort (20 minutes, tout public).

■Dimanche 15 septembre
14 heures : Cie Thank you for coming, Les Ogres, théâtre 
(55 minutes, dès 12 ans).
15 h 30 : C.I.A, Dessous d’histoire, théâtre (75 minutes, tout 
public)
15 h 45 : 100 Issues, Essai néoromantique, cirque (35 minu-
tes, tout public).
17 heures : Théâtre des monstres, La Danse des sauvages, 
bal primitif (90 minutes, tout public)
17 h 30 : Collectif du prélude, Route 1, théâtre (45 minutes, 
dès 8 ans).
De 14 heures à 18 heures : Les petits détournements, La 
Manufacture sonore, entresort (accès libre, tout public) et Cie 
Mister Alambic, Cirque et Pique, entresort (20 minutes, tout 
public)

■Pratique
Entrée gratuite, restauration sur place.

LE PROGRAMME 
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Les footballeurs seniors de 
l’Union sportive Semur-Épois-

ses (USSE) ont terminé la phase 
de préparation d’avant saison et 
entament le championnat en divi-
sion Départemental 1. Responsa-
ble de la préparation, Christophe 
Ducloux, entraîneur principal de 
l’USSE et de l’équipe première, 
avait fixé la reprise de l’entraîne-
ment au 31 juillet. Une date qui 
pouvait sembler précoce mais qui 
laissait un bon mois avant la repri-
se du championnat, qui a eu lieu 
début septembre. Soit cinq semai-
nes pour se remettre à l’ouvrage, 
reconstruire une équipe qui évo-
luera dans un nouveau champion-
nat après la relégation depuis la 
Régional 3.

« Nous récréons un jeu 
collectif et cela permet 
d’incorporer les recrues »

« Avancer la date de reprise est 

geant de l’équipe réserve, Christo-
phe Ducloux a abordé en ce mo-
ment la partie critique de la 
préparation. « En quatrième et 
cinquième semaines, nous avons 
programmé une très grosse partie 
physique, faite de travail foncier et 
de coordination ». Les matchs 
amicaux et de l’opposition de qua-
lité telles que les formations de 
Tonnerre, Chevannes ou encore 
Avallon (D1 et R3 de l’Yonne) 
sont autant de prétextes pour 
peaufiner la préparation et tester 
le collectif. « D’autant qu’il est à 
refaire à 60 %. Nous recréons un 
jeu collectif et cela permet d’incor-
porer les recrues (voir par 
ailleurs). Notre objectif est de re-
créer une dynamique avec nos 
jeunes joueurs que nous faisons 
monter (moins de 18 ans) et de 
reconstituer un projet pour un re-
tour en Régional 3 établi sur un 
minimum de trois saisons », con-
cluait l’intéressé.

Après avoir débuté le champion-
nat face à ASPPT Dijon 2 par une 
défaite (0-2), l’USSE se déplacera 
à Saulon-Corcelles ce dimanche 
8 septembre et retrouvera plus 
tard dans ce groupe de douze équi-
pes, des formations voisines telles 
que Montbard-Venarey, Saint-Ré-
my, Chamesson ou encore Queti-
gny 3, Plombières…

Carlos HERNANDEZ (CLP)

SEMUR-EN-AUXOIS/ÉPOISSES  Football

L’équipe 1 de Semur-Époisses
va évoluer en Départemental 1
C’est une saison importan-
te qui s’annonce pour les 
joueurs de l’équipe 1 de 
l’USSE, après une reléga-
tion en Départemental 1. 
Afin de préparer au mieux 
les matches à venir, l’en-
traîner Christophe Ducloux 
a d’ores et déjà entamé la 
préparation. Nous y étions.

né d’une volonté de pouvoir tou-
cher le plus de joueurs qui vont 
revenir de vacances ou débuter 
l’entraînement avant de revenir un 
peu plus tard », expliquait le diri-
geant. Le but était de retrouver un 
niveau physique progressivement, 
entrecoupé par une rencontre de 
Coupe de France, le 18 août qui 
s’est soldée par une défaite contre 
les Icaunais de Migennes (2-1).

Épaulé par Julien Gotti, diri-

Une partie de l’effectif seniors et des moins de 18 ans au cours de la préparation au complexe 
Charles-Gally, dont les pelouses ont souffert durant l’été. Photo LBP/C. H.

■Le départ
Lucas Joly (à Fontaine-lès-Dijon).

■Les arrivées
Antoine Caverot, Adrien Broch, Mathieu Queutry (de 
Guillon) et Mehdi Kerdhous (de l’ASPTT Dijon).

CONTACT Par courriel à semurepoisses.us@lbfc-foot.fr ou à 
m.genty21@orange.fr (Marc Genty, président du club).

LE MERCATO

La cérémonie patriotique en hommage au lieutenant David Blair Leigh et à ses hommes s’est déroulée mardi 3 septembre à Villaines-les-Prévôtes puis au 
cimetière d’Époisses. Le 75e anniversaire du décès de ces soldats britanniques, membres du 2e régiment du Special Air Service (SAS), a eu lieu en présence 
d’une forte délégation des vétérans du SAS, des élus locaux dont Marcel Chastang, maire d’Époisses, Danièle Ayad, maire de Villaines-les-Prévôtes, et des 
anciens combattants. Après les allocutions et dépôt de gerbes, Marcel Chastang a remis la médaille de sa commune au colonel Keith Edlin, officier du SAS, 
et Josiane White, interprète. Pour mémoire, cet officier britannique a été grièvement blessé le 23 août 1944 à Villaines-les-Prévôtes alors qu’il était en 
mission en France. Le même jour, ses hommes M. C. Eaghan et L. C. Rudd ont, eux, été tués. Le lieutenant est décédé à Époisses, le 27 août 1944 dans 
l’ancienne épicerie de la famille Berthault où il avait été transporté pour se faire soigner.

ÉPOISSES/VILLAINES-LES-PRÉVÔTES
Un hommage a été rendu au lieutenant britannique David Blair Leigh et à ses hommes

À Époisses, la cérémonie patriotique a été très bien suivie. Photo LBP/Michel SOOKHOO Une minute de silence a été observée par l’assistance. Photo LBP/Dominique RAGOT



20 ACTU PRÈS DE CHEZ VOUS Dimanche 8 septembre 2019

21D20 - V1

À l’étranger, ils ont de l’avan-
ce », souffle Frédéric Weber, 
maître de chai chez Bouchard 
père et fils, à Beaune : « Au 
Chili et en Suisse, des vigne-
rons commercialisent déjà des 
cuvées sans aucun produit 
phytosanitaire, et cela figure 
en bonne place sur la contre-
étiquette. » Devant ce constat, 
le négociant beaunois s’apprê-
te à planter un hectare de cépa-
ges « résistants » dans son do-
maine du château de Poncié, 
en Beaujolais. Des pieds issus 
de croisements, qui pourraient 
bien prendre de plus en plus de 
place, mais dont la saveur ne 
satisfait pas forcément les vi-
gnerons pour l’instant.

« Si l’on pense à l’avenir, il 
n’y a qu’un cépage rouge en 
Bourgogne, le pinot noir. C’est 
le meilleur, le plus génial, mais 
peut-il porter l’avenir tout 
seul ? Ses descendants, com-
me le saint-laurent en Autriche 
ou une autre variété italienne, 
pourraient être intéressants. 
Ils ont leur place ici. Nous ne 
les utiliserons peut-être jamais, 
mais il faut offrir des solutions 
pour maintenir la gloire de la 
Bourgogne dans le monde », 
insiste Jean-Claude Rateau.

Manuel DESBOIS

enfants et petits-enfants. »

« Maintenir la gloire de la 
Bourgogne dans le monde »

Alors que « nous venons de 
vivre le mois de juin le plus 
chaud depuis que les relevés 
existent », comme l’expliquait 
jeudi 5 septembre Thibault Li-
ger-Belair, viticulteur nuiton et 
président du Gest, le défi cli-
matique et sanitaire s’accélère 
dans le vignoble bourguignon. 
« Il faut se poser des questions. 

grosse pression oïdium, et la 
maladie ne s’est déclarée que 
sur le pinot et le chardonnay. 
Les autres cépages sont très 
résistants, produisent moins 
de sucre et conservent plus 
d’acidité. Nous pourrons éven-
tuellement les utiliser comme 
cépages complémentaires si 
les épisodes caniculaires se 
poursuivent. […] Nous som-
mes capables de faire des bons 
vins de Bourgogne avec la cha-
leur, mais il faut penser à nos 

Sol, raisins, feuilles, état des ceps…, tout est scruté par les professionnels présents. Photo LBP/M. D.

L e Mont Battois, niché en 
hauteur entre les commu-

nes de Beaune et de Savigny, 
est un lieu d’expérimentation 
bien connu des viticulteurs lo-
caux, grâce à l’ATVB (Associa-
tion technique viticole de 
Bourgogne). Jeudi 5 septem-
bre, les vignerons du Gest 
(Groupement d’étude et de sui-
vi des terroirs) ont officielle-
ment ajouté une corde à l’arc 
de la recherche viticole locale.

Des variétés peu 
touchées par les maladies

À partir de l’année prochai-
ne, une quarantaine de cépa-
ges seront suivis au quotidien. 
« Nous observerons attentive-
ment la résistance aux mala-
dies et à la sécheresse de ces 
vignes. En les comparant avec 
le chardonnay et le pinot noir 
de référence, cela va nous per-
mettre de voir leur potentiel 
pour l’avenir », souligne Jean-
Claude Rateau, le vigneron 
beaunois qui a supervisé la 
plantation du conservatoire. 
Très engagé sur ce projet, il 
détaille l’un des intérêts de ré-
activer ce patrimoine végétal 
presque disparu : « Pendant 
cette campagne, il y avait une 

SAVIGNY-LÈS-BEAUNE  Viticulture

Cépages anciens plantés au Mont 
Battois : retour vers le futur ?
Inauguré jeudi 5 septem-
bre, le conservatoire d’an-
ciens cépages bourgui-
gnons, planté entre 
Beaune et Savigny, est un 
moyen de préserver le 
passé, mais surtout de 
préparer l’avenir des vi-
gnes locales, touchées 
notamment par le change-
ment climatique.

■Le Gest, 24 ans
de suivi des terroirs 
bourguignons
Le Groupement d’étude et 
de suivi des terroirs (Gest) 
a été créé en 1995 dans le 
but de réunir les vignerons 
et domaines dans une ré-
flexion commune autour 
du fonctionnement des 
sols, et plus largement de 
l’effet terroir. De nombreu-
ses analyses de sol et ob-
servations sur le terrain 
(plus de cent profils de sols 
profonds creusés  en-
tre 1999 et 2004) ont per-
mis de développer un mo-
dèle de connaissance des 
sols viticoles bourgui-
gnons et de mieux com-
prendre la dynamique des 
matières organiques. L’as-
sociation se penche égale-
ment sur des problémati-
ques plus générales de 
viticulture durable, notam-
ment le matériel végétal, 
les systèmes de taille, l’in-
tégration de la biodiversi-
té, les porte-greffes… Elle 
c o m p t e  a u j o u r d ’ h u i 
120 adhérents.

REPÈRES

L’étude des cépages, ou ampélographie, « a 
disparu de la formation des viticulteurs », 
soulignait un employé de la chambre d’agri-
culture lors de l’inauguration du conserva-
toire du Gest, jeudi 5 septembre. « Le lycée 
viticole a arraché ses collections », abondait 
Jean-Claude Rateau. Le viticulteur beaunois 
voit cette plantation comme une occasion 
de « remettre l’ampélographie au cœur du 
métier et de la formation ». « Entre les vingt-
cinq cépages de Bourgogne du XVIIIe siècle 
et les deux actuels (chardonnay et pinot 
noir, ndlr), il y a toute une histoire. » Con-
naisseurs ou pas, les visiteurs du conserva-
toire pourront consulter des fiches détaillées 
sur les cépages et leur suivi grâce à des 
QR codes installés sur des piquets au bout de 

chaque rang. Sur le sujet, la librairie l’Athe-
naeum, à Beaune, qui avait un stand lors de 
l’inauguration, dispose d’une riche biblio-
graphie.

Le meunier présente de jolies baies.
Photo LBP/M. D.


L’ampélographie, une science à réhabiliter
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tions pour l’extraire sans l’endom-
mager. C’est vraiment un moment 
enthousiasmant et on se demande 
ce qu’elle fait là, qu’elle est son 
histoire. On a beaucoup de chance 
car elle est très bien conservée », 
témoigne-t-il.

L’équipe, composée d’Antoine La-
caille, Léna Lancien, Lucas Gon-
calves et Axelle Grzesznik, a pu 

poursuivre ses recherches jusqu’à 
ce dimanche. Par la suite, l’espace 
mis au propre devrait être ouvert au 
public pour les journées du patri-
moine, pendant lesquelles Thomas 
Vergine fera une visite guidée de 
son chantier, avant que celui-ci ne 
soit rebouché.

Christelle BARTOLY JAY (CLP)
et Grégory VALLOIRE

D epuis lundi 2 septembre, l’asso-
ciation archéologique de Bour-

gogne (l’ASSAB) mène un sondage 
au pied du donjon de Salives. Sous 
la responsabilité de Thomas Vergi-
ne, un Dijonnais de 26 ans docto-
rant à l’université de Caen, les 
fouilles ont révélé, après deux jours 
seulement, la présence de deux 
murs massifs. Outre des ossements 
d’animaux et de la céramique, les 
chercheurs ont fait une découverte 
majeure au quatrième jour. Il s’agit 
d’une épée, objet que l’on ne trouve 
généralement pas dans un sondage 
aussi restreint. « Cela a été une 
grosse surprise, explique Thomas 
Vergine, puisque c’est assez rare de 
découvrir une épée comme cela 
lors d’un sondage. En effet, la plu-
part des épées de cette époque ont 
été refondues. Nous sommes très 
contents de cette découverte car 
elle est, de plus, en bon état. »

Un témoignage de l’histoire 
en assez bon état

C’est l’un des membres de l’équi-
pe, Lucas Goncalves, qui est l’in-
venteur (en archéologie, ce terme 
désigne la personne qui a décou-
vert un objet) de cette épée. Un 
moment qu’il n’est pas près d’oubli-
er. « Au début je n’y croyais pas. J’ai 
senti que je touchais du métal avec 

mes outils et j’ai vu de la rouille. En 
fait, c’est le pommeau de l’épée qui 
est apparu en premier. J’ai quand 
même demandé à l’équipe de venir 
voir pour avoir confirmation afin 
de ne pas me tromper à propos de 
ce que j’étais en train de mettre au 
jour, car c’est tellement rare de 
découvrir cela. Nous avons procé-
dé avec énormément de précau-

C’est un événement rare auquel a 
pris part un groupe de six étu-
diants près du donjon de Salives. 
Effectuant un sondage du sol 
dans le cadre de leurs études, ils 
ont pu mettre au jour plusieurs 
vestiges et notamment une épée 
médiévale en assez bon état.

Lucas Goncalves a découvert l’épée près des deux murs qui ont été révélés en début de semaine. Photo LBP/G. V.

SALIVES  Archéologie

Des étudiants découvrent une 
épée médiévale près du donjon

L’épée a été découverte ce jeudi à proximité du donjon de Salives. Son état est relativement bon. 
Photo LBP/Christelle BARTOLI JAY

Le sondage effectué cette se-
maine se déroulait « dans le 
cadre de mon doctorat en ar-
chéologie médiévale sur la for-
mation et le développement 
des bourgs castraux », indique 
Thomas Vergine. « Les deux 
murs que l’on a retrouvés sont 
certainement contemporains 
au donjon de Salives. Il faut 
que tout cela soit analysé et 
étudié, mais ils datent proba-
blement du XI e  voire du 
XIIe siècle. Plusieurs éléments 
peuvent nous faire penser à 
cette période, comme les mor-
ceaux de céramique que l’on a 
retrouvés, ou encore un bloc de 
pierre sculpté, probablement le 
corbeau d’une charpente. »

D’autres éléments peuvent 

aussi apporter des réponses sur 
l’époque de cette construction 
proche du donjon, et notam-
ment la fameuse épée. « C’est 
un bon élément datant. Mais 
on va d’abord l’envoyer dans 
un laboratoire à Dijon pour 
qu’elle soit stabilisée. Puis elle 
sera étudiée par des spécialis-
tes comme les autres éléments 
retrouvés », précise le jeune 
homme. Ainsi la forme du 
pommeau ou encore la lon-
gueur de la lame pourront per-
mettre d’en savoir plus. « On 
va aussi faire une datation au 
carbone 14 sur les choses que 
l’on a trouvé », ajoute-t-il. L’his-
toire ne fait donc que commen-
cer pour dévoiler le passé de 
cette épée.

Des études et des analyses pour remonter l’histoire
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petits maux se font sentir, 
sur le vélo tout s’estompe !

Durant sa vie d’agriculteur 
à Bussières, il a participé à 
plusieurs courses cyclistes. 
À 92 ans, il n’envisage pas 
un seul instant d’arrêter cet-

te activité devenue une pas-
sion et même une thérapie 
a n t i - v i e i l l i s s e m e n t . 
« Quand je monte sur le vé-
lo, je n’ai plus mal nulle 
part », plaisante Louis Mi-
gnard.

Louis Mignard apporte la preuve que le vélo conserve. À 92 ans,
il est toujours derrière le guidon. Photo LBP/Jacqueline FOLLEA

« T i e n s ,  c ’ e s t  l e 
Louis ! » La sil-

houette est bien connue des 
habitants des environs de 
Grancey-le-Château.

On le croise souvent sur la 
route, casque sur la tête, à 
pédaler comme un jeune : 
c’est M. Mignard.

À 92 ans, Louis Mignard, 
du village de Bussières, fait 
du vélo depuis l’âge de 
14 ans. Depuis qu’il a pris sa 
retraite, à 60 ans, il totalise 
même 300 000 km !

Pour parvenir à ce score, il 
fait du vélo tous les jours – 
sauf en cas de trop mauvais 
temps –, mais pas plus de 
50 km par jour. Le cycliste 
chevronné a tout de même 
réduit le rythme car avant, il 
en faisait 90 par jour.

Un remède
contre le veillissement

Sur son vélo – qu’il ne veut 
« surtout pas électrique » –, 
il ne ressent aucune dou-
leur. Si, avant de partir, de 

BUSSIÈRES  Cyclisme

À 92 ans, Louis Mignard 
toujours à vélo
Louis Mignard a 92 ans 
mais la forme d’un jeune 
cycliste. Le nonagénaire 
participe à plusieurs cour-
ses et est un peu devenu 
la mascotte du village de 
Bussières.

Samedi, Thierry Darphin, maire d’Is-sur-Tille a uni par les liens 
du mariage Amandine Monnet, âgée de 34 ans, coiffeuse, et 
Maxime Clément, âgé de 32 ans, monteur hydraulique. Ils 
étaient entourés de leurs témoins, familles et amis.

Photo LBP/Christelle D’ALOISIO

IS-SUR-TILLE Mariage
Amandine et Maxime

Samedi a eu lieu la remise du prix Raymond-Sirandré, qui récompen-
se les jeunes lauréats scolaires de Trochères. Ce prix porte le nom du 
premier habitant de Trochères reçu au certificat d’études, en 1912. 
C’est à la fille de Raymond Sirandré, Germaine Gueniffey, la doyenne 
du village que tous les Trécariens appellent Maino, qu’est revenu le 
plaisir de remettre aux trois lauréats un chèque cadeau pour leur 
réussite : Nastassia Gaudet a été reçue au brevet des collèges, Laure 
Munier-Jolain et Pierre-Louis Gibault au baccalauréat.

Les lauréats Nastassia Gaudet, Laure Munier-Jolain et Pierre-Louis 
Gibault avec Maino. Photo LBP/Annie LOUET

TROCHÈRES
Le prix Raymond-Sirandré
a récompensé trois élèves

LE CHIFFRE

C’est le nombre de variétés 
de roses qu’ont pu découvrir 
les quelque 500 visiteurs des 
samedis de la rose à la pépi-
nière Dima à Beire-le-Châtel. 
Une cinquantaine de nouvel-
les variétés étaient présen-
tées pour l’occasion. Une 
journée animée également 
par les interventions de 
Guillaume Le Texier, respon-
sable des collections végéta-
les à la Roseraie départemen-
tale du Val-de-Marne, et par 
Jean François Brigand, expert 
en agronomie et santé des 
plantes. Cette 14e édition se 
poursuivra samedi 14 sep-
tembre, puis s’achèvera le 
21 septembre. 

Prochaines dates les 14 et 
21 septembre de 10 à 19 heu-
res. Entrée gratuite.

BEIRE-LE-CHÂTEL

400

Une cinquantaine de nouvelles variétés de roses ont été 
présentées. Photo LBP/Annie LOUET

Rejoignez-nous
sur facebook

https://www.facebook.com/
BienPublicTilleVingeanne
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dans le Jura pèchent par in-
exactitude », explique Jean-
Claude Bonnot, devenu, de-
puis, historien de la résistance 
dans le Jura. Ainsi à Chilly-le-
Vignoble, cette plaque en mar-
bre au pied du monument aux 
morts, qui évoque « l’action ré-
pressive de la Gestapo au 
cours de laquelle trois patrio-
tes furent fusillés et des immeu-
bles incendiés ». Inexacte. « Il 
s’agissait d’une opération de la 
milice soutenue par un déta-
chement militaire allemand, le 
9 juillet 1944. Mais il n’y eut 
aucun fusillé ce jour-là et une 
seule maison brûlée », précise 

Jean-Claude Bonnot. « Onze 
personnes seront arrêtées par 
la milice, certaines torturées, 
mais toutes furent libérées le 
24 août. Il ne s’agit pas d’une 
falsification délibérée, mais de 
l’erreur d’un rond-de-cuir qui, à 
mon avis, a lu le dossier en 
diagonale. »

À Alièze, au-dessus de Lons, 
une stèle a été érigée à la mé-
moire de dix maquisards « lâ-
chement assassinés par la Ges-
tapo et la milice ». Sauf que la 
milice n’a jamais participé à 
l’opération. Jean-Claude Bon-
not évoque enfin cette plaque 
visible sur le mur extérieur du 

Au bois des Ruppes, la nouvelle stèle indique désormais que les huit 
résistants n’ont pas été fusillés à cet endroit. Photo Progrès/Serge DUMONT

cimetière de Montmirey-le-
Château, à la mémoire d’un 
gendarme tué par les Alle-
mands le 9 septembre 1944. 
« Il s’appelait Lucien Michel et 
non pas Michel Lucien, com-
me indiqué sur la plaque. Une 
autre est en place à la gendar-
merie de Moissey. Ce gendar-
me avait rejoint les FFI. Il a 
bien été tué par les Allemands. 
Sauf que très exactement cinq 
mois avant, le 9 avril 1944, il 
reconnaît dans une rue de Do-
le le résistant Félix Lyet, 20 
ans, cultivateur à Amange, qui 
était recherché. Il l’arrête de sa 
propre initiative. Remis aux Al-

lemands, le jeune résistant du 
maquis FTP de la Serre ne re-
viendra pas du camp de 
Neuengamme. Son nom est 
gravé sur le monument aux 
morts d’Amange ». Des faits 
que l’auteur évoque avec préci-
sion dans trois de ces ouvra-
ges : « Les secrets d’un juste », 
« La Milice dans le Jura » et 
« L’affaire Arnaud : trahison à 
la gendarmerie ».

S. D.

La cérémonie organisée par 
l’ANACR au bois des Ruppes se 
déroulera ce samedi 7 septem-
bre, à 11 heures.

« L ibération : une stèle 
qui ne dit pas tout », 

titrait Le Progrès en septem-
bre 1995. Dans l’article, notre 
confrère Jean-Claude Bonnot 
s’était intéressé au monument 
du bois des Ruppes, sur la com-
mune de Brevans, à la sortie de 
Dole. « En souvenir des fusillés 
du bois des Ruppes », disait la 
stèle, érigée après guerre. Le 
nouveau monument « à la mé-
moire des huit combattants vo-
lontaires de la Résistance du 
bassin dolois », installé depuis 
2007, rétablit la vérité des faits. 
Les huit résistants suppliciés 
n’ont pas été fusillés à cet en-
droit. Ils n’ont d’ailleurs pas été 
fusillés, mais sauvagement 
massacrés à la caserne Brack 
de Dole, qui était située le long 
de l’actuelle avenue Duhamel, 
à l’emplacement de la gendar-
merie mobile. Un article de 
l’historien et archiviste dolois 
Daniel Bienmiller rétablira 
toute la vérité dans le numéro 
spécial des Cahiers Dolois con-
sacré au 50e anniversaire de la 
libération de Dole.

« Pas une falsification 
délibérée à mon avis »

« D’autres stèles ou plaques 

DOLE  Stèles de la Résistance

Des “vérités” parfois hâtivement 
gravées dans le marbre
Les stèles dressées contre 
l’oubli ne racontent pas 
toujours l’histoire exacte. 
Ou elles ne disent pas tout. 
À l’instar de celle érigée 
au bois des Ruppes (dont 
la cérémonie commémora-
tive se tient ce samedi 7), 
à l’intitulé tardivement 
remplacé. D’autres exem-
ples existent dans le Jura.

Daniel Bienmiller se fondait sur le témoignage de Claude 
Faivre, un ancien élève du collège de l’Arc, qui était lui-même 
prisonnier depuis le 28 août 1944 dans la caserne Brack. Ce 
dernier raconte comment les huit hommes arrêtés le 31 août 
au pont de Peseux ont été battus à mort par les Allemands. 
Les autres prisonniers entendent des coups sourds et régu-
liers. Ils croient d’abord que les soldats fendent du bois. 
« Mais les coups furent bientôt accompagnés de hurlements 
affreux. Ils ne fendaient pas du bois, mais massacraient les 
hommes du groupe de résistance. Cela dura plusieurs heures 
et c’est indescriptible […] Nous n’entendions aucune parole 
en allemand : les bourreaux tuaient pour tuer, car ils n’inter-
rogeaient pas leurs victimes et ne cherchaient pas à les faire 
parler ». Un prisonnier russe a pu voir les malheureux au 
moment où les soldats sortaient leurs corps. « Leur visage 
était une bouillie où on ne distinguait plus rien, et surtout pas 
les yeux. La langue sortait à plusieurs, grosse comme une 
langue de bœuf, cinq ou six fois trop grosse pour tenir dans la 
bouche : on leur avait arraché sans doute avec des te-
nailles ». Trois des huit corps, qui seront ensuite déversés 
comme des ordures en lisière du bois des Ruppes, ne pour-
ront d’ailleurs être identifiés.

La “vraie” histoire du bois des 
Ruppes

Le conducteur a dû être désincarcéré. Photo Progrès/Daniel LABRUT

Vendredi, vers 9h30, une voi-
ture de marque Suzuki circu-
lait sur la RD6 dans le sens 
Dole-Champvans, quand, 
pour une raison indétermi-
née, son conducteur a perdu 
le contrôle entre « Le Pont-
Saint-Martin » et « Les Fours 
à Chaux ». Le véhicule a ter-
miné sa course sur le bas-cô-
té, renversé. Sur place, les 
pompiers du centre de se-
cours de Dole ont procédé à 
la désincarcération du con-
ducteur tandis que police et 
gendarmerie assuraient la 
sécurité et réglaient la circu-
lation. Légèrement blessée, 
la victime a été transférée au 
centre hospitalier de Dole.

DOLE
Perte de contrôle sur la D6 : un blessé léger

Le véhicule a terminé sa course sur le côté. Photo Progrès/Daniel LABRUT
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toutes les pistes, convaincus 
qu’une énigme criminelle peut 
être « solutionnée » à tout mo-
ment.

Aujourd’hui, s’il n’est plus con-
fronté aux scènes de crimes, le 
commissaire se plonge dans les 
dossiers, les parcourt de long en 
large, à la recherche de ces 
« trous » susceptibles de faire 
basculer l’enquête. Passionné par
« les affaires de sexe et de sang »,
il explique ne pas supporter lors-
qu’un « dossier criminel n’est pas
élucidé ».

Pourtant, depuis 2006, beau-
coup de dossiers restent dans
l’impasse. En moyenne, les en-
quêteurs de l’OCRVP en résol-
vent un ou deux par an ; un « ex-
ploit » avoue le policier. Mais, 
saisi en ultime limite, cet office de
la dernière chance permet de 
donner un second souffle à des 
dossiers oubliés.

Progrès scientifique
et médiatisation

Aujourd’hui, avec les avancées
technologiques et scientifiques, 
les enquêteurs disposent d’ap-
puis considérables pour relancer 
une affaire. Lorsqu’elles sont 
réexaminées, des pièces à convic-
tion restées muettes pendant de 
nombreuses années peuvent dé-
sormais parler. Aussi, « la pre-
mière chose que l’on fait, c’est de 
regarder si toutes les preuves ont 
été examinées, notamment en 
matière d’ADN, explique Philip-
pe Guichard. Quand on les re-
trouve, qu’ils sont bien conser-
vés, qu’il reste des éléments, cela 
peut orienter favorablement nos 
recherches ».

Autre atout de taille : la média-
tisation des grandes affaires. 
Émissions radios, télévisées ou 
articles de presse permettent de 
faire vivre un dossier, d’obtenir 
des témoignages. « C’est très im-
portant qu’ils ne restent pas dans
l’oubli, cela peut apporter de nou-
veaux éléments clés, même long-
temps après. »

À Belfort, c’est précisément ce
qui a permis d’élucider le meurtre
de Stéphane Dieterich : interrogé
dans plusieurs émissions télévi-
sées, l’ami intime de la victime 
s’est révélé être l’auteur du crime.
Un rapprochement dû au hasard,
qui a pu être opéré grâce « au 
témoignage clé d’un individu » 
tombé sur une émission consa-
crée à l’affaire. Si tous les dossiers
de l’OCRVP ne connaissent pas 
un rebondissement aussi inatten-
du, la priorité des enquêteurs res-
te la même : relancer inlassable-
ment leurs investigations pour 
qu’un crime ne reste pas impuni.

Charles DELUERMOZ

5 juillet 1994. Le corps de
Stéphane Dieterich est dé-

couvert dans une forêt près de 
Belfort. L’étudiant de 24 ans a 
reçu onze coups de couteau. Pen-
dant plus de 20 ans le dossier 
restera un mystère.

Jusqu’en 2015, lorsqu’un hom-
me, ancien meilleur ami de la 
victime, avoue le meurtre. Il sera 
condamné à 20 ans de réclusion 
criminelle le 18 janvier 2019 par 
la cour d’assises de Vesoul.

Après plus de 20 ans de fausses
pistes, cette affaire est la dernière
élucidée par l’Office central pour
la répression des violences faites 
aux personnes (OCRVP), co-sai-
si du dossier avec la Police Judi-
ciaire de Besançon

 Depuis 2006, cet organisme de
la direction centrale de la police 
judiciaire (DCPJ) prend en char-
ge les affaires d’atteintes graves 
contre les personnes.

Viols, meurtres, assassinats, dis-
paritions : ce bureau parisien en-
quête sur les dossiers criminels 
les plus graves. Et nombreux sont
ceux qui restent irrésolus.

Soutenir les services
de province

« L’OCRVP est né d’un besoin
de centralisation des informa-
tions et d’appui des services de 
province » explique le chef de 
l’office, le commissaire division-
naire Philippe Guichard.

Costume gris impeccable et cra-
vate rayée, le regard perçant der-
rière ses lunettes métalliques, il 
détaille : « sollicités par des ma-
gistrats ou des collègues, on est 
susceptible de travailler sur un 
dossier sensible à n’importe quel 
moment de la procédure. » Le 
plus souvent, les 80 enquêteurs 
de l’OCRVP sont saisis lors-
qu’une enquête piétine. Ils procè-
dent alors à une relecture d’affai-
res criminelles pour « fixer de 
nouveaux axes et faire avancer 
un dossier de manière décisive ».

Aussi, depuis son arrivée à la
tête de l’OCRVP, en 2014, Philip-
pe Guichard a eu entre les mains 
les dossiers criminels les plus sen-
sibles des 30 dernières années. 
De l’affaire Xavier Dupont de Li-
gonnès aux disparitions d’Estelle 
Mouzin et de Lucas Tronche en 
passant par le meurtre de Magali 
Part ou la traque du « prédateur 
des bois », ses équipes étudient 

Pour Philippe Guichard, ici dans son bureau à Nanterre, « il est impossible de penser que la société française accepte d’avoir dans la nature des auteurs de meurtre ou d’assassinat. » Photo CD

JUSTICE  Faits divers

Enquêtes au cœur des affaires non résolues
Des disparitions inquiétantes 
aux grandes affaires crimi-
nelles, de nombreux dossiers 
judiciaires restent irrésolus 
chaque année en France. 
Rencontre avec ceux qui 
luttent pour que les victimes 
ne sombrent pas dans l’oubli.

200
Sur 1 000 homicides, 
c’est en moyenne le nom-
bre d’affaires qui restent 
non élucidées tous les ans 
en France.

Pour résoudre un crime non élucidé, les services d’enquête en France
disposent d’un arsenal logiciel conséquent. Parmi eux, le fichier auto-
matisé des empreintes digitales (FAED) sert à la recherche et à l’iden-
tification des auteurs de crimes et de délits. Il permet aussi de faciliter
la recherche de personnes disparues ou l’identification de personnes
décédées ou grièvement blessées. Le Fichier national des empreintes
génétiques (FNAEG) sert, lui, à faciliter l’identification et la recher-
che des auteurs d’infractions à l’aide de leur profil génétique. Il per-
met aussi d’identifier des personnes disparues à l’aide du profil géné-
tique de leurs descendants ou de leurs ascendants. Autre atout, le 
Fichier judiciaire automatisé des auteurs d’infractions sexuelles et 
violentes (FIJAIS) qui recense les personnes majeures ou mineures 
condamnées pour certaines infractions sexuelles ou violentes. Enfin,
le fichier de Traitement d’antécédents judiciaires (TAJ) est un fichier 
de police judiciaire qui recense les personnes mises en cause et les 
victimes dans les affaires pénales. Pour mettre en évidence des rela-
tions entre différentes affaires, le logiciel Analyst notebook, ou Ana-
crim pour la gendarmerie, permet d’établir des relations entre des 
personnes et des objets : voitures, comptes bancaires, téléphone… 
Cet outil d’analyse visuelle transforme les données en renseignement
à travers des représentations graphiques de certaines affaires. Enfin, 
SALVAC, logiciel d’origine canadienne qui recense des crimes sans 
mobile apparent, permet aux enquêteurs d’établir des récurrences 
entre les affaires et ainsi d’opérer des rapprochements entre diffé-
rents dossiers, en fonction du mode opératoire et du comportement 
de l’auteur, susceptible de mettre en évidence des crimes en série.

Des logiciels qui font leurs preuves
Ce qui fait leur force ? La com-

plémentarité. Depuis 18 ans, les 
avocats Corinne Hermann et Di-
dier Seban luttent contre les cri-
mes impunis. Un engagement 
sans faille qui a permis à une ving-
taine d’affaires non élucidées 
d’être résolues.

Leur dernier succès : la mise en
cause, en juin dernier, de Jacques 
Rançon, le « tueur de la gare de 
Perpignan » dans le meurtre d’Isa-
belle Mesnage, commis en 1986 
près d’Amiens. « C’est vraiment le 
boulot de Corinne Herrmann, ex-
plique son associé, c’est elle qui, 
en fouillant dans le dossier, a iden-
tifié un problème dans l’autopsie 
de l’époque. » À l’affût de la moin-
dre preuve, elle a aussi retrouvé 
des traces de Rançon en Picardie, 
ce que les enquêtes successives 
n’avaient pas permis d’établir.

Cet équilibre, les deux avocats
l’ont trouvé dès leur rencontre. 
« Embarqués dans l’affaire des 
disparues de l’Yonne », ils décou-

vrent ensemble les « dysfonction-
nements de la justice ». Au terme 
d’un procès vertigineux, 23 ans 
après les faits, ils obtiendront la 
condamnation d’Émile Louis, « la

première fois qu’un tueur en série 
est condamné sur la base d’une 
plainte avec constitution de par-
ties civiles. » Car, insiste l’avocat, 
« ce qui a sauvé cette affaire, c’est 

que les victimes s’étaient organi-
sées. Elles avaient été citoyennes 
et ne se sont pas contentées que la
justice résolve l’affaire. C’est ce 
combat-là qui avait permis que la 
vérité puisse éclater. »

Depuis, ils portent la voix des
familles et les encouragent à se 
rassembler, à mener leurs propres 
recherches. En Saône-et-Loire, 
avec l’Association Christelle, ils 
ont ainsi permis à 8 dossiers de 
jeunes femmes disparues en-
tre 1986 et 1999 d’être rouverts. 
Grâce à leurs investigations, deux 
d’entre eux ont pu être résolus, 
avec des condamnations pronon-
cées 18 et 26 ans après les faits.

Un travail qui demande du
temps et de la rigueur. Ainsi, à 
Paris, dans leur bureau du boule-
vard St Germain, les deux avocats
scrutent les indices, examinent les
dossiers, recherchent les preuves, 
saisissent la justice pour qu’un 
dossier survive et ne tombe pas 
dans l’oubli. Dans le bureau de 

Corinne Herrmann, sur les im-
menses cartes affichées au mur, 
des punaises pointent des séries 
des crimes. Entre elles, des mor-
ceaux de ficelles dressent leur par-
cours. Ici, l’avocate enquête tan-
dis que son associé affronte 
l’institution. Aujourd’hui, avec 
une soixantaine d’affaires non élu-
cidées en cours, le tandem ne dé-
sarme pas et poursuit son combat.
Avec un seul but : « rendre leur 
citoyenneté aux victimes. »

Didier Seban dans le bureau de Corinne Herrmann : « on travaille 
beaucoup avec des plans, des puces, des aspects géographiques, 
pour essayer de mettre en rapport les affaires. » Photo CD

Mes Seban et Herrmann, avocats engagés pour la vérité

L’affaire de Bruay-en-Arthois
Très médiatisé dans les années 
1970, le meurtre de Brigitte 
Dewèvre, 15 ans, le 6 avril 1972,
à Bruay-en-Arthois (Pas-de-Ca-
lais), ne sera jamais élucidé. Mal-
gré plusieurs mises en cause et le
procès d’un suspect, relaxé au 
bénéfice du doute en 1976, l’af-
faire sera classée sans suite en 
1981 et prescrite en 2005.

L’affaire du petit Gregory
La disparition de Gregory Ville-
min, 4 ans, le 16 octobre 1984, à
Lépanges-sur-Vologne (Vosges) est un cas exceptionnel dans l’his-
toire judiciaire. Corbeaux, erreurs de procédures, rebondissements :
en plus de 35 ans, l’affaire, qui revient régulièrement sur le devant de
la scène, continue d’interroger.

Les disparus de l’Isère
Entre 1980 et 1996, une dizaine d’affaires de disparitions, de meur-
tres ou d’agressions d’enfants surviennent en Isère. En 2008, une 
cellule d’enquête est mise place. À ce jour, seulement trois de ces 
affaires ont pu être résolues.

L’affaire Estelle Mouzin
Depuis la disparition d’Estelle Mouzin, le 9 janvier 2003 à Guer-
mantes (Seine-et-Marne), l’enquête se poursuit. Cet été, le dossier a 
été confié à une nouvelle juge d’instruction et la piste menant à 
Michel Fourniret, condamné à perpétuité en 2008 pour le meurtre 
de 7 jeunes filles, se précise.

L’affaire Xavier Dupont de Ligonnès
L’affaire Xavier Dupont de Ligonnès est une énigme pour les 
enquêteurs. La découverte en 2012 des corps de sa femme et de ses
quatre enfants, enterrés dans la maison familiale de Nantes, sera le 
point de départ d’une enquête qui aura donné lieu à des centaines de
signalements. Aujourd’hui, Xavier Dupont de Ligonnès reste in-
trouvable, faisant l’objet d’un signalement international d’Interpol.

Photo d’Estelle Mouzin, issue 
de l’avis de recherche lors de 
sa disparition en 2003.
Photo DR

REPÈRES
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toutes les pistes, convaincus 
qu’une énigme criminelle peut 
être « solutionnée » à tout mo-
ment.

Aujourd’hui, s’il n’est plus con-
fronté aux scènes de crimes, le 
commissaire se plonge dans les 
dossiers, les parcourt de long en 
large, à la recherche de ces 
« trous » susceptibles de faire 
basculer l’enquête. Passionné par
« les affaires de sexe et de sang »,
il explique ne pas supporter lors-
qu’un « dossier criminel n’est pas
élucidé ».

Pourtant, depuis 2006, beau-
coup de dossiers restent dans
l’impasse. En moyenne, les en-
quêteurs de l’OCRVP en résol-
vent un ou deux par an ; un « ex-
ploit » avoue le policier. Mais, 
saisi en ultime limite, cet office de
la dernière chance permet de 
donner un second souffle à des 
dossiers oubliés.

Progrès scientifique
et médiatisation

Aujourd’hui, avec les avancées
technologiques et scientifiques, 
les enquêteurs disposent d’ap-
puis considérables pour relancer 
une affaire. Lorsqu’elles sont 
réexaminées, des pièces à convic-
tion restées muettes pendant de 
nombreuses années peuvent dé-
sormais parler. Aussi, « la pre-
mière chose que l’on fait, c’est de 
regarder si toutes les preuves ont 
été examinées, notamment en 
matière d’ADN, explique Philip-
pe Guichard. Quand on les re-
trouve, qu’ils sont bien conser-
vés, qu’il reste des éléments, cela 
peut orienter favorablement nos 
recherches ».

Autre atout de taille : la média-
tisation des grandes affaires. 
Émissions radios, télévisées ou 
articles de presse permettent de 
faire vivre un dossier, d’obtenir 
des témoignages. « C’est très im-
portant qu’ils ne restent pas dans
l’oubli, cela peut apporter de nou-
veaux éléments clés, même long-
temps après. »

À Belfort, c’est précisément ce
qui a permis d’élucider le meurtre
de Stéphane Dieterich : interrogé
dans plusieurs émissions télévi-
sées, l’ami intime de la victime 
s’est révélé être l’auteur du crime.
Un rapprochement dû au hasard,
qui a pu être opéré grâce « au 
témoignage clé d’un individu » 
tombé sur une émission consa-
crée à l’affaire. Si tous les dossiers
de l’OCRVP ne connaissent pas 
un rebondissement aussi inatten-
du, la priorité des enquêteurs res-
te la même : relancer inlassable-
ment leurs investigations pour 
qu’un crime ne reste pas impuni.

Charles DELUERMOZ

5 juillet 1994. Le corps de
Stéphane Dieterich est dé-

couvert dans une forêt près de 
Belfort. L’étudiant de 24 ans a 
reçu onze coups de couteau. Pen-
dant plus de 20 ans le dossier 
restera un mystère.

Jusqu’en 2015, lorsqu’un hom-
me, ancien meilleur ami de la 
victime, avoue le meurtre. Il sera 
condamné à 20 ans de réclusion 
criminelle le 18 janvier 2019 par 
la cour d’assises de Vesoul.

Après plus de 20 ans de fausses
pistes, cette affaire est la dernière
élucidée par l’Office central pour
la répression des violences faites 
aux personnes (OCRVP), co-sai-
si du dossier avec la Police Judi-
ciaire de Besançon

 Depuis 2006, cet organisme de
la direction centrale de la police 
judiciaire (DCPJ) prend en char-
ge les affaires d’atteintes graves 
contre les personnes.

Viols, meurtres, assassinats, dis-
paritions : ce bureau parisien en-
quête sur les dossiers criminels 
les plus graves. Et nombreux sont
ceux qui restent irrésolus.

Soutenir les services
de province

« L’OCRVP est né d’un besoin
de centralisation des informa-
tions et d’appui des services de 
province » explique le chef de 
l’office, le commissaire division-
naire Philippe Guichard.

Costume gris impeccable et cra-
vate rayée, le regard perçant der-
rière ses lunettes métalliques, il 
détaille : « sollicités par des ma-
gistrats ou des collègues, on est 
susceptible de travailler sur un 
dossier sensible à n’importe quel 
moment de la procédure. » Le 
plus souvent, les 80 enquêteurs 
de l’OCRVP sont saisis lors-
qu’une enquête piétine. Ils procè-
dent alors à une relecture d’affai-
res criminelles pour « fixer de 
nouveaux axes et faire avancer 
un dossier de manière décisive ».

Aussi, depuis son arrivée à la
tête de l’OCRVP, en 2014, Philip-
pe Guichard a eu entre les mains 
les dossiers criminels les plus sen-
sibles des 30 dernières années. 
De l’affaire Xavier Dupont de Li-
gonnès aux disparitions d’Estelle 
Mouzin et de Lucas Tronche en 
passant par le meurtre de Magali 
Part ou la traque du « prédateur 
des bois », ses équipes étudient 

Pour Philippe Guichard, ici dans son bureau à Nanterre, « il est impossible de penser que la société française accepte d’avoir dans la nature des auteurs de meurtre ou d’assassinat. » Photo CD

JUSTICE  Faits divers

Enquêtes au cœur des affaires non résolues
Des disparitions inquiétantes 
aux grandes affaires crimi-
nelles, de nombreux dossiers 
judiciaires restent irrésolus 
chaque année en France. 
Rencontre avec ceux qui 
luttent pour que les victimes 
ne sombrent pas dans l’oubli.

200
Sur 1 000 homicides, 
c’est en moyenne le nom-
bre d’affaires qui restent 
non élucidées tous les ans 
en France.

Pour résoudre un crime non élucidé, les services d’enquête en France
disposent d’un arsenal logiciel conséquent. Parmi eux, le fichier auto-
matisé des empreintes digitales (FAED) sert à la recherche et à l’iden-
tification des auteurs de crimes et de délits. Il permet aussi de faciliter
la recherche de personnes disparues ou l’identification de personnes
décédées ou grièvement blessées. Le Fichier national des empreintes
génétiques (FNAEG) sert, lui, à faciliter l’identification et la recher-
che des auteurs d’infractions à l’aide de leur profil génétique. Il per-
met aussi d’identifier des personnes disparues à l’aide du profil géné-
tique de leurs descendants ou de leurs ascendants. Autre atout, le 
Fichier judiciaire automatisé des auteurs d’infractions sexuelles et 
violentes (FIJAIS) qui recense les personnes majeures ou mineures 
condamnées pour certaines infractions sexuelles ou violentes. Enfin,
le fichier de Traitement d’antécédents judiciaires (TAJ) est un fichier 
de police judiciaire qui recense les personnes mises en cause et les 
victimes dans les affaires pénales. Pour mettre en évidence des rela-
tions entre différentes affaires, le logiciel Analyst notebook, ou Ana-
crim pour la gendarmerie, permet d’établir des relations entre des 
personnes et des objets : voitures, comptes bancaires, téléphone… 
Cet outil d’analyse visuelle transforme les données en renseignement
à travers des représentations graphiques de certaines affaires. Enfin, 
SALVAC, logiciel d’origine canadienne qui recense des crimes sans 
mobile apparent, permet aux enquêteurs d’établir des récurrences 
entre les affaires et ainsi d’opérer des rapprochements entre diffé-
rents dossiers, en fonction du mode opératoire et du comportement 
de l’auteur, susceptible de mettre en évidence des crimes en série.

Des logiciels qui font leurs preuves
Ce qui fait leur force ? La com-

plémentarité. Depuis 18 ans, les 
avocats Corinne Hermann et Di-
dier Seban luttent contre les cri-
mes impunis. Un engagement 
sans faille qui a permis à une ving-
taine d’affaires non élucidées 
d’être résolues.

Leur dernier succès : la mise en
cause, en juin dernier, de Jacques 
Rançon, le « tueur de la gare de 
Perpignan » dans le meurtre d’Isa-
belle Mesnage, commis en 1986 
près d’Amiens. « C’est vraiment le 
boulot de Corinne Herrmann, ex-
plique son associé, c’est elle qui, 
en fouillant dans le dossier, a iden-
tifié un problème dans l’autopsie 
de l’époque. » À l’affût de la moin-
dre preuve, elle a aussi retrouvé 
des traces de Rançon en Picardie, 
ce que les enquêtes successives 
n’avaient pas permis d’établir.

Cet équilibre, les deux avocats
l’ont trouvé dès leur rencontre. 
« Embarqués dans l’affaire des 
disparues de l’Yonne », ils décou-

vrent ensemble les « dysfonction-
nements de la justice ». Au terme 
d’un procès vertigineux, 23 ans 
après les faits, ils obtiendront la 
condamnation d’Émile Louis, « la

première fois qu’un tueur en série 
est condamné sur la base d’une 
plainte avec constitution de par-
ties civiles. » Car, insiste l’avocat, 
« ce qui a sauvé cette affaire, c’est 

que les victimes s’étaient organi-
sées. Elles avaient été citoyennes 
et ne se sont pas contentées que la
justice résolve l’affaire. C’est ce 
combat-là qui avait permis que la 
vérité puisse éclater. »

Depuis, ils portent la voix des
familles et les encouragent à se 
rassembler, à mener leurs propres 
recherches. En Saône-et-Loire, 
avec l’Association Christelle, ils 
ont ainsi permis à 8 dossiers de 
jeunes femmes disparues en-
tre 1986 et 1999 d’être rouverts. 
Grâce à leurs investigations, deux 
d’entre eux ont pu être résolus, 
avec des condamnations pronon-
cées 18 et 26 ans après les faits.

Un travail qui demande du
temps et de la rigueur. Ainsi, à 
Paris, dans leur bureau du boule-
vard St Germain, les deux avocats
scrutent les indices, examinent les
dossiers, recherchent les preuves, 
saisissent la justice pour qu’un 
dossier survive et ne tombe pas 
dans l’oubli. Dans le bureau de 

Corinne Herrmann, sur les im-
menses cartes affichées au mur, 
des punaises pointent des séries 
des crimes. Entre elles, des mor-
ceaux de ficelles dressent leur par-
cours. Ici, l’avocate enquête tan-
dis que son associé affronte 
l’institution. Aujourd’hui, avec 
une soixantaine d’affaires non élu-
cidées en cours, le tandem ne dé-
sarme pas et poursuit son combat.
Avec un seul but : « rendre leur 
citoyenneté aux victimes. »

Didier Seban dans le bureau de Corinne Herrmann : « on travaille 
beaucoup avec des plans, des puces, des aspects géographiques, 
pour essayer de mettre en rapport les affaires. » Photo CD

Mes Seban et Herrmann, avocats engagés pour la vérité

L’affaire de Bruay-en-Arthois
Très médiatisé dans les années 
1970, le meurtre de Brigitte 
Dewèvre, 15 ans, le 6 avril 1972,
à Bruay-en-Arthois (Pas-de-Ca-
lais), ne sera jamais élucidé. Mal-
gré plusieurs mises en cause et le
procès d’un suspect, relaxé au 
bénéfice du doute en 1976, l’af-
faire sera classée sans suite en 
1981 et prescrite en 2005.

L’affaire du petit Gregory
La disparition de Gregory Ville-
min, 4 ans, le 16 octobre 1984, à
Lépanges-sur-Vologne (Vosges) est un cas exceptionnel dans l’his-
toire judiciaire. Corbeaux, erreurs de procédures, rebondissements :
en plus de 35 ans, l’affaire, qui revient régulièrement sur le devant de
la scène, continue d’interroger.

Les disparus de l’Isère
Entre 1980 et 1996, une dizaine d’affaires de disparitions, de meur-
tres ou d’agressions d’enfants surviennent en Isère. En 2008, une 
cellule d’enquête est mise place. À ce jour, seulement trois de ces 
affaires ont pu être résolues.

L’affaire Estelle Mouzin
Depuis la disparition d’Estelle Mouzin, le 9 janvier 2003 à Guer-
mantes (Seine-et-Marne), l’enquête se poursuit. Cet été, le dossier a 
été confié à une nouvelle juge d’instruction et la piste menant à 
Michel Fourniret, condamné à perpétuité en 2008 pour le meurtre 
de 7 jeunes filles, se précise.

L’affaire Xavier Dupont de Ligonnès
L’affaire Xavier Dupont de Ligonnès est une énigme pour les 
enquêteurs. La découverte en 2012 des corps de sa femme et de ses
quatre enfants, enterrés dans la maison familiale de Nantes, sera le 
point de départ d’une enquête qui aura donné lieu à des centaines de
signalements. Aujourd’hui, Xavier Dupont de Ligonnès reste in-
trouvable, faisant l’objet d’un signalement international d’Interpol.

Photo d’Estelle Mouzin, issue 
de l’avis de recherche lors de 
sa disparition en 2003.
Photo DR

REPÈRES
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Les appels de l’Europe et la ten-
tative de médiation d’Emma-

nuel Macron lors du récent G7 
ont-ils été vains ? Quinze jours 
après le sommet politico-écono-
mique à Biarritz, l’Iran a annoncé 
hier avoir mis en route des centri-
fugeuses avancées devant aug-
menter son stock d’uranium enri-
chi.

Rencontre USA-Iran à l’ONU ?
Pas à pas, Téhéran, tout en met-

tant la pression sur les pays euro-
péens, poursuit sa propre stratégie 
en représailles à la sortie des États-
Unis de l’accord sur le nucléaire 
signé en 2015 à Vienne. Ces centri-
fugeuses doivent accélérer la pro-
duction d’uranium enrichi et aug-
menter les stocks du pays, qui, 
depuis juillet, dépassent la limite 
(300 kg) fixée par l’accord. Le por-
te-parole de l’Organisation ira-
nienne de l’énergie atomique, Be-
hrouz Kamalvandi, a toutefois 
souligné que les inspecteurs onu-
siens garderaient l’accès aux ins-
tallations.

Mais cette décision iranienne ac-
croît inévitablement les tensions 
avec les États-Unis, qui ne souhai-
tent pas alléger les sanctions éco-
nomiques contre Téhéran. En plei-
ne tentative de « désescalade » par
les pays européens, c’est un mau-

vais signe. Londres a jugé hier cet-
te décision « particulièrement dé-
cevante ». Florence Parly, la 
ministre française des Armées qui 
recevait hier à Paris son homolo-
gue américain a rappelé qu’il 
s’agissait de « ramener l’Iran au 
respect de l’accord de Vienne ».

Ces derniers jours, la France s’est
montrée très active sur le dossier 
iranien. « Le processus initié à 
Biarritz n’est pas achevé. Il y a en-
core beaucoup de choses à ré-
gler », admet-on du côté du Quai 
d’Orsay. Au G7, la diplomatie 
française, dans un rôle de média-
tion, a redoublé d’efforts pour 
« apaiser les tensions ».

C’était sans compter sur l’in-
fluence des conseillers de Donald 
Trump, John Bolton conseiller à la 
Sécurité nationale, John Pompeo, 
le secrétaire d’État, tous deux très 
hostiles à un réchauffement des re-
lations avec la République islami-
que. « Les Européens doivent met-
tre fin au chantage nucléaire de 
l’Iran », a même indiqué Pompeo 

ces dernières heures. Mike Pom-
peo s’est toutefois dit « confiant » 
sur la possibilité d’une issue diplo-
matique. « Depuis des mois, le pré-
sident Trump dit qu’il est prêt à 
rencontrer les dirigeants iraniens 
sans conditions préalables », a-t-il 
rappelé. Une rencontre Hassan 
Rohani-Donald Trump est-elle en-
visageable à la prochaine assem-
blée générale des Nations Unies 
(22-24 septembre) à New York ?

Cette idée jugée « réaliste » par le
camp américain alimente les es-
poirs côté européen. En cette pé-
riode pré-électorale très sensible 
aux États-Unis, l’Iran peut, lui, pro-
fiter d’une fenêtre de tir « pacifi-
que ». Selon cet expert des rela-
tions entre États-Unis et le Moyen-
Orient, « Trump ne veut pas de 
guerre avec l’Iran maintenant – les
Iraniens savent que c’est mainte-
nant, durant les douze mois res-
tants, qu’il faut avancer leurs 
pions. S’il est réélu, c’est là qu’il 
pourrait montrer les muscles… »

Xavier FRERE

La centrale nucléaire de Bushrer, à 1 200 km au sud de 
Téhéran. Photo Behrouz MEHRI/AFP

MOYEN-ORIENT  Diplomatie

Nucléaire : Téhéran 
remet la pression
L’Iran a annoncé réamorcer 
des centrifugeuses pour 
augmenter son stock d’ura-
nium enrichi. Malgré les 
tentatives des Européens, 
dont la France, de préser-
ver l’accord sur le nucléaire 
de 2015. Washington refuse 
d’alléger les sanctions. 

Déjà englué dans la crise du 737
MAX, Boeing a rencontré des 
problèmes techniques jeudi soir 
lors des tests de son futur long 
courrier 777X avec des inspec-
teurs de l’agence fédérale de l’avia-
tion (FAA). Selon une source pro-
che du dossier ayant requis 
l’anonymat, une porte de l’avion a
été emportée lors des essais.

Les tests ont dans la foulée été
suspendus, a déclaré un porte-pa-
role de Boeing, se refusant à dire 
toutefois si ces anomalies allaient 
reporter le premier vol d’essai du 
777X. « L’incident est en train 
d’être examiné et l’équipe est en 
train de travailler pour compren-

dre l’origine du problème », a dit 
le porte-parole.

Nouveau coup dur
Ces tests dits de pressurisation

font partie du processus d’appro-
bation de l’avion. Ils visent à sou-
mettre l’avion à des conditions qui
dépassent les conditions opéra-
tionnelles réelles pour s’assurer de
sa fiabilité, de son intégrité et de sa
sécurité. Il est ainsi rare de voir 
une porte emportée lors d’un test 
de pressurisation.

Cet incident intervient au mau-
vais moment pour Boeing, qui est 
en train de boucler les change-
ments exigés par les régulateurs 

afin d’obtenir la levée de l’interdic-
tion de vol frappant son mono-
couloir 737 MAX après deux acci-
dents ayant fait au total 346 morts.

L’incident de jeudi est, lui, un
nouveau coup dur pour le 777X, 
dont le premier vol d’essai prévu 
initialement cet été a été repoussé 
à début 2020 par Boeing, en rai-
son des problèmes survenus lors 
des tests du nouveau moteur 
GE9X de General Electric.

Le 777X doit transporter entre
400 et 425 passagers et a déjà été 
commandé par huit compagnies 
aériennes, dont Emirates. Il est 
censé concurrencer l’A350 de 
l’avionneur européen Airbus.

ÉTATS-UNIS  Aviation

Boeing : son futur avion 777X perd 
une porte pendant un essai

C ela aurait pu être la scène
d’un film d’espionnage mais

il s’agit pourtant bien de la réali-
té. Deux avions ont simultané-
ment atterri, samedi à Kiev
(Ukraine) et à Moscou (Russie),
avec chacun à leur bord 35 pri-
sonniers. Un échange historique
immédiatement salué par la
communauté internationale.
« C’est un pas décisif dans la
reprise d’un dialogue constructif
qui doit être poursuivi dans les
prochaines semaines », a décla-
ré Emmanuel Macron.

Un acte également souligné
par le ministre français des Affai-
res étrangères, Jean-Yves Le
Drian qui s’est félicité « de ce
geste qui témoigne de la volonté
de la Russie et de l’Ukraine de
renouer le dialogue », a déclaré
le chef du quai d’Orsay. « Peut-
être un premier pas de géant vers
la paix dans ce coin du monde, a
aussitôt tweeté le président amé-
ricain, Donald Trump. Et de son

côté, la porte-parole de la diplo-
matie russe Maria Zakharova a
salué sur Facebook un « pas très
important », soulignant la « né-
cessité de maintenir cette volon-
té à résoudre les problèmes ».

Crise ouverte depuis 2014
Parmi les 70 prisonniers

échangés, se trouvait emprison-
né en Russie, le cinéaste Ukrai-
nien, Oleg Sentsov. Il avait été
arrêté en 2014 en Crimée après
avoir protesté contre l’annexion
par la Russie de cette péninsule
ukrainienne et condamné à 20
ans dans un camp de la région
arctique russe pour préparation
« d’attaques terroristes ».

De l’autre côté, l’Ukraine a li-
béré Volodymyr Tsemakh, 58
ans, un ex-chef militaire des sé-
paratistes pro-russes dont le 
nom avait été cité dans l’enquête
sur le crash du vol MH17 de la
Malaysia Airlines, abattu il y a
cinq ans par un missile russe
au-dessus de la zone de guerre
dans l’est de l’Ukraine.

Le conflit ouvert entre la Rus-
sie et l’Ukraine dure depuis 
2014, lorsque la Russie avait an-
nexé la Crimée.

PAYS DE L’EST  Crise

Prisonniers échangés
entre Kiev et Moscou
L’Ukraine et la Russie ont fait 
un échange sans précédent 
de 70 prisonniers, un « pre-
mier pas » vers la fin du con-
flit entre les deux pays.

Le cinéaste Oleg Sentsov à l’aéroport de Kiev.
Photo Anatolii STEPANOV/AFP

EN BREF
ROYAUME-UNI
Démission de la ministre 
du Travail Amber Rudd
La ministre britannique char-
gée du Travail et des Retrai-
tes, Amber Rudd, a annoncé
sa démission samedi soir en
désaccord avec la stratégie
du Premier ministre Boris Jo-
hnson sur le Brexit. « Je ne
peux pas rester alors que des
bons, loyaux conservateurs
modérés sont exclus », a dé-
claré la ministre et députée,
en référence à l’exclusion du
Parti conservateur de 21 dé-
putés qui ont voté cette se-
maine avec l’opposition une
proposition de loi destinée à
éviter un Brexit sans accord.

MADAGASCAR
Le cri d’alarme du pape 
sur la déforestation
Le pape François a poussé
samedi un cri d’alarme face à
« la déforestation excessi-
ve » de l’île de Madagascar
qu’il visite, suggérant à ses
autorités de créer des em-
plois respectueux de l’envi-
ronnement pour sortir la po-
pulation d’une précarité
parfois « inhumaine ». Très
sensible à la préservation de
la planète qu’il qualifie de
« maison commune », le pa-
pe s’est montré préoccupé
par « la déforestation exces-
sive au profit de quelques-
uns » qui sévit sur l’île.
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L a politique, avec ces sujets
qui fâchent notamment les

investitures aux municipales, 
c’est pour ce dimanche. Jusque-
là, les 3 000 militants de la Répu-
blique en marche réunis à Bor-
deaux pour le premier « campus
des territoires », sorte d’universi-
té d’été, n’en ont que peu parlé.

Très attachés à leur mouve-
ment « pas comme les autres »,
les marcheurs parlent des idées
et des projets plus que des candi-
dats. Les dizaines d’ateliers orga-
nisés dans l’immense parc des
expositions de Bordeaux Lac, af-
fichent complets. On y parle 
éducation, transition écologi-
que, municipales, ou féminisme.

Des ministres dans l’agora
Au milieu des stands, dans ce

qu’ils appellent « le village des
territoires », les ministres ont
une minute pour parler de leur
action (un exercice en soi) avant
de répondre aux questions. Là

aussi, les marcheurs sont con-
crets. À Christophe Castaner
(Intérieur), on parle de police
municipale, et Jean-Michel Blan-
quer (Éducation) se fait interpel-
ler sur les profs absents.

Mouvement issu de la société
civile durant la campagne prési-
dentielle d’Emmanuel Macron,
la République en marche est à 
un tournant. Il doit s’ancrer dans
les territoires à l’occasion des 

prochaines élections municipa-
les. « L’acte 2 de la république en
marche », résume Stan Guerini,
délégué général.

Gagner, c’est s’allier
En coulisses, les ténors du parti

ne parlent que de ça, au risque
d’agacer la base, peu adepte de la
politique politicienne.

« On n’est pas là-dedans ; on
ne l’a jamais été. On est d’abord 

dans le projet », assène un mili-
tant de Corrèze, militant mar-
cheur des premiers jours.

Or pour gagner des élections,
municipales comprises, il faut
des alliances. « Il est illusoire de 
penser qu’une formation seule
sera majoritaire. Il faudra des 
alliés », les a prévenus le son-
deur de l’IFOP, Jérôme Four-
quet dans un atelier consacré
aux municipales et aux fractures
de l’opinion.

« Le dépassement a un coût »
« Il y a une tentation du repli

sur soi à combattre en interne »,
reconnaît l’un des dirigeants du
parti, conscient du contraste en-
tre des militants qui plébiscitent 

la politique autrement, et la réa-
lité qui commande un élargisse-
ment et donc des alliances avec
des exécutifs locaux. « Le dépas-
sement a un coût, y compris
pour nos équipes », dit-il. 

Le dépassement, il en sera
question ce dimanche. François
Bayrou, patron du Modem, allié
de la République en marche, es-
time que son parti est malmené
dans les investitures pour les mu-
nicipales. Il s’exprimera en fin de
matinée, juste avant le Premier 
ministre, qui conclura les débats.
Même dans le nouveau monde, 
c’est la politique qui aura le der-
nier mot. N’en déplaise aux mar-
cheurs de la première heure.

À Bordeaux, Nathalie MAURET

Les militants de la République en marche sont réunis à Bordeaux 
ce week-end. Photo Georges GOBET/AFP

POLITIQUE  Campus des territoires

La République en marche 
saccadée vers les municipales
La République en marche 
réunit cadre et militants 
durant deux jours à Bor-
deaux. Au-delà de la dé-
monstration de force, poin-
te le contraste d’une base 
qui veut garder son origi-
nalité et des dirigeants qui 
veulent se structurer.

Il n’est pas toujours facile de structurer un mouvement composé 
officiellement de 400 000 adhérents, venus soutenir Emmanuel Ma-
cron mais qui ne partagent pas tous les mêmes idées. Stanislas Gueri-
ni, le délégué général, s’emploie à les concilier en évitant les courants.
Pour cela, il a œuvré à une réforme des statuts qui va permettre 
notamment plus de démocratie locale. Les militants pourront faire 
des propositions qui, si elles obtiennent plus de 300 signatures, se-
ront examinées en bureau exécutif pour être adoptées. Un quart des 
salariés du mouvement vont aussi être affectés dans les territoires 
dans les prochains mois. Plus de pouvoir et plus de moyens et d’auto-
nomie pour les territoires : c’était une forte demande en interne d’un 
parti qui ne veut pas que tout se décide à Paris.

Plus de moyens pour les territoires

En cessation d’activité et dans
l’attente d’un repreneur, la compa-
gnie Aigle Azur a cloué tous ses 
avions au sol vendredi soir, lais-
sant des milliers de passagers blo-
qués. Un casse-tête pour le gouver-
nement français qui cherche à les 
rapatrier et s’active pour trouver 
un repreneur.

Dans une situation financière
critique, la compagnie, qui ne 
pourra dédommager personne ni 
assurer le rapatriement de voya-
geurs dont le vol retour a été annu-
lé, doit trouver un repreneur d’ici 
lundi pour ne pas sombrer. Sa tré-
sorerie en Algérie - 15 millions 
d’euros - est notamment difficile à 
rapatrier, ce qui n’arrange pas ses 
affaires.

Du côté du gouvernement fran-
çais, on assure effectuer toutes les 
démarches possibles. En déplace-
ment à Strasbourg, le ministre de 
l’Économie Bruno Le Maire a évo-
qué vendredi « une offre principa-

le » de reprise, sans toutefois dé-
voiler l’identité de ce repreneur 
potentiel. D’autres offres « sérieu-
ses » sont « envisageables » et 
« sur la table », a-t-il affirmé.

Quelques noms de repreneurs
circulent, au premier rang des-
quels figure Air France. Lionel 
Guérin et Philippe Micouleau, an-
ciens dirigeants d’Air France, ou 
encore celui du groupe Dubreuil, 
propriétaire d’Air Caraïbes, ont 
également été évoqués.

Du côté des syndicats, le prési-
dent du syndicat de pilotes SNPL 

d’Aigle Azur, Martin Surzur, expli-
que vouloir « une solution de re-
prise basée sur Air France, qui se-
rait actionnaire minoritaire 
disposant d’une minorité de bloca-
ge, avec Lionel Guérin qui pren-
drait les rênes et des investisseurs 
et les salariés qui entreraient au ca-
pital ». La CFDT, premier syndicat
au sein de la compagnie, plaide, 
elle, pour une reprise en main 
complète d’Aigle Azur par Air 
France.

La compagnie, qui emploie quel-
que 1 200 personnes, possède plu-
sieurs atouts qui pourraient sédui-
re un repreneur éventuel, selon ses
salariés, et en particulier des droits
de trafic vers l’Algérie qui en font 
un acteur incontournable vers cet-
te destination. Avec ses 11 avions, 
Aigle Azur a transporté 1,88 mil-
lion de passagers en 2018, année 
pendant laquelle elle a réalisé un 
chiffre d’affaires de 300 millions 
d’euros.

Air France est favori pour 
reprendre Aigle Azur.
Photo Philippe HUGUEN/AFP

ÉCONOMIE  Transports

La course contre la montre d’Aigle Azur
L’acte 43 des gilets jaunes
n’a rassemblé que quel-
ques milliers de person-
nes, ce samedi en France, 
mais des incidents ont 
éclaté à Rouen et Mont-
pellier. En début d’après-
midi, une voiture de la po-
l i c e  m u n i c i p a l e 
montpelliéraine a été in-
cendiée. Selon la préfec-
ture de l’Hérault, ce sont 
des manifestants qui ont 
ouvert la porte du véhicu-
le de police et y ont jeté 
un cocktail molotov. Trois personnes ont été interpellées.
À Rouen, où la manifestation était interdite, des heurts ont éclaté 
entre manifestants et force de l’ordre. Ils étaient 1 500 à Lille, 350 à
Strasbourg, et quelques centaines à Lyon. Alors qu’à Paris, épicentre
des premières manifestations des gilets jaunes, seuls quelques 
dizaines de manifestants ont tenté de se rassembler sur les Champs-
Élysées, qui restent interdits aux manifestations. Les forces de l’ordre
ont verbalisé 55 personnes, dont Eric Drouet, l’un des initiateurs du 
mouvement. Un autre petit cortège s’est formé en début d’après-mi-
di, autour des Invalides et la préfecture a annoncé avoir procédé à 
des interpellations sans préciser le nombre dans l’immédiat.

Photo Pascal GUYOT/AFP

SOCIAL
Gilets jaunes : nouveaux incidents 
dans plusieurs villes
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T rès attendu par les anti-pestici-
des, le décret doit entrer en

application le 1er janvier 2020. 
Son but : fixer une distance mini-
male (variable selon le type de cul-
tures) entre les champs traités aux 
pesticides et les premières habita-
tions, alors qu’il existe aujourd’hui
un vide juridique en la matière.

■Pourquoi les écologistes 
réagissent-ils ?

Dans le projet de décret à paraî-
tre lundi, le gouvernement s’ap-
puie sur les recommandations de 
l’Agence nationale de sécurité sa-
nitaire (Anses), qui dans un avis 
du 14 juin préconise la mise en 
place de distances de sécurité al-
lant de 3 à 10 mètres, en fonction 
du type d’habitation et de cultures.

Si les écologistes se satisfont du
fait que le gouvernement agisse, ils
estiment que de courtes distances 
vident la mesure de son utilité. « Je
n’y crois pas, je pense que c’est un 
poisson d’avril », a déploré auprès
de BFMTV le photographe Yann 
Arthus-Bertrand, fondateur et pré-
sident de la fondation Good Pla-
net. Pour David Cormand, secré-
taire national d’Europe Écologie 
Les Verts « la distance est trop pe-
tite si vous avez du vent… c’est pas
5 mètres qui vont protéger », a-t-il 
affirmé, toujours sur BFMTV.

■Quelle est la bonne distance ?
Il n’existe pas de consensus

scientifique sur la distance à partir

de laquelle il n’y aurait aucun ris-
que. D’ailleurs, l’Anses précise 
dans son avis que l’évaluation de 
l’exposition des personnes présen-
tes et des résidents « repose sur 
des données limitées issues d’étu-
des effectuées dans les années 
1980 ».  À ce titre, la méthodolo-
gie d’évaluation des risques est en 
cours d’actualisation, sous le pilo-
tage de l’Autorité européenne de 
sécurité des aliments. « La finali-
sation de ces travaux est prévue 
pour 2021 », souligne l’Anses.

Pour leur part, un certain nom-
bre d’élus locaux ont estimé cette 
distance à 150 mètres, en prenant 
des arrêtés d’interdiction des pesti-
cides. C’est le cas de Daniel Cueff, 
maire de Langouët (Bretagne).

« Je suis responsable de la santé
des habitants de ma commune et 
vous ne pouvez ignorer que le ca-
ractère de perturbateurs endocri-
niens de nombreux produits phy-
toparmaceutiques est désormais 
confirmé par l’Anses », avait-il jus-
tifié dans nos colonnes au mois 
d’août.

Son arrêté avait été suspendu la
semaine suivante, par le tribunal 
administratif de Rennes, malgré le

soutien moral d’Emmanuel Ma-
cron qui avait estimé que Daniel 
Cueff avait « raison sur ses moti-
vations » au micro de Konbini.

■Pourquoi le gouvernement 
protège les agriculteurs ?

La mise en place de zones de
non-traitement est une mauvaise 
nouvelle pour le syndicat agricole 
FNSEA. « Ce sont des retraits im-
portants de terres agricoles, ce qui
représente un manque à gagner 
très important surtout dans les zo-
nes peri-urbaines », a commenté 
Christian Durlin, vice-président 
de la commission environnement 
à la FNSEA. Un discours dans le 
sens duquel allait le ministre de 
l’agriculture Didier Guillaume au 
micro d’Europe 1 : « S’il devait y 
avoir des zones de non-traitement
de 150 mètres », « nous serions 
obligés d’acheter de l’alimentation
venue d’ailleurs » tellement une 
telle mesure réduirait les surfaces 
agricoles en France. Une nouvelle
fois, le gouvernement se heurte 
donc à une incompatibilité entre 
intérêts agricoles et sûreté envi-
ronnementale.

L.F. avec AFP

La consultation durera 3 semaines et le texte doit entrer en 
vigueur le 1er janvier 2020. Photo Julio PELAEZ

ENVIRONNEMENT  Agriculture

Pesticides : tensions
sur la distance minimale
Un projet de décret qui doit 
être publié lundi prévoit de 
se fonder sur une distance 
n’excédant pas 10 mètres à 
imposer entre les surfaces 
traitées aux pesticides et les 
habitations. Une mesure 
insuffisante pour les défen-
seurs de l’environnement.

L’affaire débute le 21 février
2013. Vers 22 heures, un em-

ployé de l’entreprise TSO, spécia-
lisée dans les travaux sur les infras-
tructures ferroviaires, décède d’un
arrêt cardiaque alors qu’il était en 
déplacement professionnel à 
Meung-sur-Loire, dans le Loiret. Il
a été retrouvé sans vie au domicile
d’une « parfaite inconnue », avec 
laquelle il venait d’avoir une « re-
lation adultérine ».

Un « acte de la vie courante »
Un premier jugement avait qua-

lifié ce décès comme un accident 
du travail. Il avait été pris en char-
ge par la caisse primaire d’assu-
rance maladie du Hainaut au titre
de la législation professionnelle. 
L’employeur avait alors saisi la 
Cour d’appel de Paris.

Devant le tribunal, la Caisse pri-
maire d’assurance maladie a no-
tamment relevé qu’un rapport 
sexuel « relève des actes de la vie 
courante à l’instar de prendre une
douche ou un repas, que la victi-
me bénéficiait de la présomption 
d’imputabilité, que l’employeur ne

rapporte pas la preuve que le sala-
rié a interrompu sa mission pour 
accomplir un acte totalement 
étranger à l’objet de celle-ci ».

La Cour d’appel de Paris est al-
lée dans ce sens, jugeant que le fait
d’avoir été retrouvé chez une in-
connue, plutôt que dans la cham-
bre d’hôtel réservé pour lui par 
TSO, ne plaçait pas pour autant 
l’homme « hors de la sphère de 
l’autorité de l’employeur ».

Elle a donc confirmé qu’il s’agis-
sait d’un accident du travail : « Il 
est constant que le salarié effec-
tuant une mission a droit à la pro-
tection prévue par l’article L 411 
-1 du code de la sécurité sociale 
pendant tout le temps de la mis-
sion qu’il accomplit pour son em-
ployeur, peu important que l’acci-
dent survienne à l’occasion d’un 
acte professionnel ou d’un acte de
la vie courante sauf la possibilité 
pour l’employeur de rapporter la 
preuve que le salarié avait inter-
rompu sa mission pour un motif 
personnel. Il est constant qu’un 
rapport sexuel est un acte de la vie
courante ».

LOIRET  Travail

Mort pendant l’acte : 
un accident du travail

Elle a fait des ravages en Italie, et
la voilà qui débarque en France. 
La Xylella fastidiosa, souvent dési-
gnée comme bactérie « tueuse 
d’oliviers », s’attaque en réalité à 
plus de 200 espèces : vignes, ar-
bres fruitiers, frênes, chênes, luzer-
nes, lauriers roses…

Sa présence avait déjà été détec-
tée en France en 2015, en Corse et
dans 19 communes du Var mais 
jamais sur des oliviers.

C’est désormais le cas, puisque
deux oliviers infectés ont été trou-
vés à Menton et Antibes (Alpes-
Maritimes) par les services de 

l’État chargés du contrôle des vé-
gétaux. Le ministère de l’Agricul-
ture a assuré prendre « très au sé-
rieux » cette alerte sanitaire.

Pas de traitement curatif
Un périmètre de lutte a été éta-

bli, comprenant l’arrachage des 
végétaux sensibles à la bactérie, 
ainsi qu’une surveillance renfor-
cée de tous les végétaux dans un 
rayon de 5 kilomètres.

Le cas de Menton, précise le mi-
nistère, est « lié à la même bactérie
que celle présente en Italie ».

Xylella, transmise et véhiculée

par des insectes, n’a pas toujours 
le même impact selon la souche, le
végétal et l’écosystème concerné, 
mais elle peut provoquer la mort 
des végétaux qu’elle touche. Il 
n’existe pas de traitement curatif.

L’épidémie semble ne pas avoir
été prise suffisamment au sérieux 
en Italie, ce qui explique sa pro-
gression. Bruxelles estime en effet 
que depuis octobre 2013, quand le
premier foyer a été notifié, l’Italie 
n’a « pas complètement respec-
té » la réglementation de l’UE en 
matière de quarantaine ou de lutte
contre la propagation.

NATURE  Arboriculture

La bactérie « tueuse d’oliviers » qui inquiète

Une journée de mise à pied et
une retenue de 70 euros brut pour
une clémentine : Smaïl Bella, sa-
larié de La Redoute à Wattrelos 
(Nord) depuis quatorze ans et dé-
légué CGT, est en conflit avec son
entreprise à cause de ce fruit man-
gé en 2017, en dehors de son 
temps de pause officiel.

Jeudi, l’employé était convoqué
au conseil des prud’hommes de 
Roubaix dans le but d’obtenir ré-
paration, demandant le rembour-
sement de sa journée de mise à 
pied. D’après La Voix du Nord, 
l’essentiel de l’affaire se concentre
autour du constat d’épluchures 
de clémentine déposées sur le 

poste de travail de l’employé le 
7 novembre 2017, alors qu’il se-
rait interdit de manger pendant 
les heures de travail. Après un 
constat d’incident, ce dernier a 
été sanctionné par une mise à 
pied d’une journée.

Son avocate, Me Bertin, a fait
valoir que l’incident n’était que le 
reflet des mauvaises conditions 
de travail sur ce site de prépara-
tion des commandes. L’avocate 
de la direction de La Redoute, 
elle, a vigoureusement dénoncé le
« jus » du fruit et la possible « dé-
gradation » du matériel de travail.

Les juges rendront leur décision
le 14 novembre.

ROUBAIX  Justice

Mis à pied pour avoir mangé 
une clémentine au travail

EN BREF
ENQUÊTE
Affaire Epstein : Jean-Luc 
Brunel mis en cause
Le Français Jean-Luc Brunel,
agent de mannequins et ex-
proche de Jeffrey Epstein
dont le nom figurait dans
l’enquête américaine visant
le financier américain mort
en juillet, est désormais mis
en cause auprès de la justice
française par une ancienne
top model qui l’accuse de viol
dans un courrier. Dans cette

lettre envoyée jeudi au pro-
cureur de la République de
Paris Rémy Heitz et révélée
par Mediapart, cette Néerlan-
daise de 46 ans affirme avoir
été droguée et violée par M.
Brunel dans un appartement
parisien au début des années
1990, alors qu’elle était tout
juste majeure. Selon son avo-
cate, les faits étant prescrits,
elle a souhaité témoigner
afin de faire avancer l’enquê-
te.
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LA SEMAINE de Dubouillon

L’ex-007 Pierce Brosnan a fait samedi l’éloge de la jeune militante Greta Thunberg, 
dénoncé l’impact de géants de la chimie sur l’agriculture et critiqué la politique de 
Donald Trump et de Boris Johnson, à l’occasion du 45e festival du cinéma américain
de Deauville. Interrogé sur l’âge de Greta Thunberg (16 ans), l’acteur a estimé qu’elle
n’était pas trop jeune pour livrer ce combat. « Elle doit faire attention. Elle a besoin
d’être protégée. C’est une voix très forte pour la jeunesse qui a peur », a-t-il insisté.

Photo Loic VENANCE/AFP

PEOPLE
L’ancien James Bond Pierce Brosnan fait 
l’éloge de Greta Thunberg

Le maître britannique du roman d’espionnage John Le Carré a brossé dans son
dernier ouvrage le portrait du Premier ministre Boris Johnson en « porc
ignorant » et qualifié le Brexit de « folie », d’après des extraits publiés samedi
dans le quotidien The Guardian. Se déroulant en 2018 et intitulée Agent
Running in the Field, le roman raconte l’histoire de Nat, un agent de 47 ans du
MI5, le service de renseignement britannique, en proie au doute quant à
l’avenir de son pays et qui révèle à sa fille ses choix de carrière. Le roman sera
disponible en Grande Bretagne le 17 octobre, soit deux semaines avant la
sortie prévue du Royaume-Uni de l’Union européenne.

ROYAUME-UNI
Le maître du roman d’espionnage John Le Carré 
dépeint Boris Johnson en « porc ignorant »

L’homme volant, celui qui a traversé la Manche sur son flyboard, début août gênerait
considérablement la vie de ses voisins à Sausset-les-Pins (Bouches-du-Rhône). 
Selon certains villageois de cette commune de 7 000 habitants, le nombre de 
décibels de sa machine à l’entraînement atteindrait les 120 décibels, soit un niveau
proche du seuil de la douleur auditive. Une enquête judiciaire a été ouverte et ce 
alors même que Franky Zapata dispose de toutes les autorisations préfectorales pour
s’entraîner depuis 2017. Avec quelques restrictions cependant : l’homme volant ne 
peut pas monter sur sa machine les week-ends et jours fériés. Il lui est également 
impossible de s’entraîner avant 10 heures le matin, ni après 18h30 le soir.

Photo Kenzo TRIBOUILLARD/AFP

INSOLITE
Franky Zapata serait beaucoup trop 
bruyant d’après ses voisins
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Pourquoi ce livre ? Pourquoi 
maintenant ?

C e n’est pas mon ouvrage.
C’est mon histoire. Marion

Ruggieri est venue me poser des 
questions. Et avec mes réponses, 
elle a su faire un livre très court, 
sans bla-bla. C’est elle qui doit 
recevoir tous les compliments, 
moi je ne suis rien du tout ! Juste 
le sujet. Je ne cache pas que j’étais
déportée. Même si je ne le racon-
te pas à tout le monde. Mais j’ai 
attendu très longtemps avant de 
le faire. Je ne voulais pas embêter
les gens avec mon histoire, et je 
ne voulais pas en parler à ma 
famille car je suis la seule à être 
rentrée.

Vous évoquez beaucoup la 
faim. Est-ce que c’était le pire ?

Il y avait la faim, la soif, le froid,
les coups… Je ne me rappelle pas
les niveaux de souffrance. Je ne 
sais plus ce qui était le plus dur. 
Parce que tout était dur. Les toi-
lettes par exemple : on n’avait 
même pas un confetti de chiffon.
Et on n’avait même pas de culot-
te – en tout cas pas moi…

Vous racontez que vos règles 
avaient disparu en déportation. 
Comment l’expliquez-vous ?

Je ne sais pas. Est-ce que c’est le
manque de nourriture ? Le
stress ? Peut-être n’avions-nous 
plus assez à manger pour que le 
sang circule normalement. En
tout cas il y avait beaucoup de 
camarades comme moi.

Quel était votre état d’esprit au 
moment d’être envoyée dans 
les camps ?

Je n’ai jamais eu peur. J’accep-
tais mon sort. Je pensais qu’on 
allait dans un camp de travail, il 
n’y avait pas de quoi dramatiser. 
J’avais 19 ans, j’étais costaud ! 
On avait peur avant : peur d’être 
arrêté. Mais une fois que c’était 
fait, on n’avait plus peur.

Y a-t-il quelque chose des 
camps que vous avez vu, et que 
vous ne raconterez jamais ?

Non. Je n’ai jamais rien fait qui
n’était pas correct. Je n’ai jamais 
piqué les affaires de mes copines.
Ce n’est pas le cas de tout le 
monde… Moi, je me faisais la 
plus petite possible pour pas
qu’on me repère. Il n’y avait pas 
de mode d’emploi quand on arri-

vait au camp, on apprenait sur le
tas. Et tout était inhumain. J’ai vu
des kapos tabasser des gens jus-
qu’à ce que mort s’en suive… Je 
ne pensais pas qu’un être hu-
main était capable de faire ça. Et 
puis on voyait des tas de chiffons
le matin : c’était les mortes de la 
nuit. On les mettait dans un coin,
comme ça. On se disait « tant 
mieux, c’est pas moi… » Là-bas, 
j’ai perdu tout sentiment. Mon 
cerveau s’était vidé complète-
ment, il ne savait plus ce qui était
bien ou mal. Je ne me souvenais 
même plus du visage de ma mère
ou de mes sœurs.

La déportation vous a rendu 
plus dure ?

Oui, aujourd’hui je suis très du-
re, j’ai moins de pitié. Les SDF, ça
fait mal au cœur mais je me dis 
que j’ai vécu ça, et qu’en plus 
pour nous, il fallait travailler, on 
nous donnait pas à manger, on 
nous frappait, et on enlevait les 
enfants des parents.

Vous dites que les enfants que 
vous rencontrez pour leur 
parler des camps sont plus 
attentifs qu’avant.

Oui, ils sont mieux formés par
les professeurs. Il y a vingt ans, 
les élèves étaient contents 
d’avoir une heure de cours qui 
saute, en tout cas pour certains. 
Aujourd’hui, ils sont très atten-
tifs, ils veulent savoir. Moi ce que
j’espère, c’est qu’ils se disent qu’il
ne faut pas détester l’un ou 
l’autre pour sa religion ou sa cou-
leur de peau.

Le comportement parfois un 
peu frivole de certains jeunes 
gens aujourd’hui à Auschwitz a 

été pointé du doigt récemment. 
Quel est votre avis à ce sujet ?

C’est vrai mais c’est humain.
Ces gens viennent, c’est déjà pas 
mal. Il faudrait que chacun vien-
ne. Et encore. À Birkenau, il n’y a
rien à voir (il faut y aller avec un 
guide). Aucune inscription en 
français. Tout est propre, net. 
C’est un décor, alors que le camp
des déportés, c’était la crasse, la 
puanteur, la foule. On était des 
milliers à travailler, à courir, à se 
faire tabasser… On ne voit rien 
aujourd’hui de ça. Auschwitz,
c’est différent. C’est un musée.

Vous ne semblez pas aimer le 
camp tel qu’il est montré 
aujourd’hui…

Non, j’aime pas. C’est du voyeu-
risme. Il y a des tonnes de che-
veux, de chaussures, des vitrines 
de valises, avec le nom et l’âge… 
C’est triste. Mais en même temps,
c’est la seule façon de montrer 
aux gens que des millions de per-
sonnes sont passées dans ces 
camps. C’est la seule preuve. Si-
non, vous ne le sauriez pas.

Êtes-vous satisfaite de la repré-
sentation que l’on a faite de la 
Shoah jusqu’à présent, au 

cinéma, dans la littérature, à la 
télévision ?

Heureusement qu’il y a ça ! On
ne pourra jamais reconstituer ce 
qu’il s’est vraiment passé là-bas. 
Mais au moins, on sait qu’il y a eu
quelque chose. Le film « La Vie 
est belle » par exemple : j’ai dé-
testé cette histoire. Mais au
moins on parle des camps.

Comment voudriez-vous que 
l’on parle des déportés quand 
ils auront tous disparu ?

On n’a pas besoin de parler des
déportés, mais d’expliquer pour-
quoi ils ont été déportés. Qu’on 
sache que la haine a provoqué 
cela.

Avez-vous trouvé, 75 ans plus 
tard, un sens à ce qui vous a été 
fait ?

C’est insensé. Il n’y a pas d’ex-
plication. Par haine, des hommes
ont préparé des choses impensa-
bles. Comment ils ont pu créer 
des toilettes pour que des centai-
nes de personnes fassent leurs 
besoins ensemble ? Comment
ont-ils pu tuer des bébés la jour-
née et retrouver leur famille le 
soir ? En tout cas, la haine était 
là. Hitler était haineux et il a su 

transformer son peuple, en lui 
bourrant de crâne. Il les a embo-
binés. Ceux qui n’étaient pas
d’accord avec lui étaient dans les
camps. Les autres étaient tous 
nazis.

Quel regard portez-vous sur les 
Malgré-Nous alsaciens et mo-
sellans ?

C’est une histoire triste et dure.
Je ne sais pas comment ils l’ont 
supporté, comment ils se consi-
dèrent. Ils ont été enrôlés dans 
l’armée allemande, et ils ont fait 
ce qu’on leur demandait… C’est 
difficile. On voudrait les juger, 
mais qu’est-ce qu’on aurait fait, 
nous, à leur place ?

Les camps ont-ils changé votre 
relation au judaïsme ?

Non. Je suis complètement
athée, mais je suis très juive 
quand on dit du mal des juifs ! Si 
j’avais été croyante, je me serais 
dit qu’un dieu ne pourrait pas 
accepter ça.

Propos recueillis 
par Aurélien POIVRET

« Retour à Birkenau », de Ginette
Kolinka avec Marion Ruggieri,
Grasset, 13 euros.

Ginette Kolinka chez elle, à Paris. Au mur figurent les portraits de 
différents membres de sa famille, notamment son père, son frère 
et son neveu, tués en déportation. Photo AP

ENTRETIEN  Ginette Kolinka

« En tout cas, la haine était là »
Arrêtée en 1944 par la Gestapo parce que juive, Ginet-
te Kolinka a vécu l’enfer des camps de concentration 
nazis, il y a 75 ans. Déportée à Birkenau avec son frère, 
son père et son neveu, elle a été la seule à en revenir. 
Aujourd’hui âgée de 94 ans, cette Parisienne publie 
son témoignage et parcourt les écoles, collèges et ly-
cées français pour rencontrer les jeunes, luttant contre 
celle qu’elle juge responsable de la Shoah : la haine.

■1925
Naissance de Ginette Cher-
kasky à Paris

■1942
Fuite de Paris. Avertie par un
agent de la préfecture qu’elle 
a été dénoncée et qu’une ar-
restation est imminente, la
famille Cherkasky fuit la ca-
pitale par petits groupes et se
retrouve à Avignon.

■13 mars 1944
Arrêtée par la Gestapo avec 
son père (61 ans), son petit 
frère (12 ans) et son neveu 
(14 ans). Emprisonnée à 
Marseille, puis envoyée dans 
le camp de Drancy avant sa 
déportation à Birkenau, puis 
Bergen-Belsen, Raguhn et 
Theresienstadt.

■Mai 1945
Retour en France. Elle pèse 
26 kg.

■1952
Mariage

■1953
Naissance de son fils Richard

■2000
Intègre l’Union des déportés 
d’Auschwitz

BIO EXPRESS

} Il y en a un que 
l’on peut féliciter, 
c’est Serge 
Klarsfeld. C’est 
grâce à lui et à sa 
femme que l’on a 
parlé de la Shoah. 
Sinon personne ne 
l’aurait fait. ~

Ginette Kolinka



31LOISIRS CÔTE-D'OR ET RÉGIONDimanche 8 septembre 2019

LO
IS

IR
S

CDO31 - V1

L a légende, persistante, des 
crânes de cristal raconte 

qu’ils sont treize et que, une 
fois réunis, ils dévoilent de pré-
cieuses informations sur l’uni-
vers et l’humanité. Depuis juin 
et jusqu’à fin novembre, le mu-
sée d’Arts et Traditions popu-
laires de Champlitte, en Hau-
te-Saône, accueille l’un de ces 
crânes, prêté par le musée du 
quai Branly - Jacques-Chirac. 
Une pièce de quartz de 11 cm 
de haut pour 2,5 kilos, qui a 
longtemps été considérée com-
me un chef-d’œuvre aztèque.

Un artefact
Aujourd’hui, les recherches 

tendent pourtant à privilégier 
l’hypothèse d’un faux, un arte-
fact datant du XIXe siècle, 
d’origine allemande. « On ne 
connaît aucun crâne de cristal 
trouvé lors de fouilles archéo-
logiques qui attesteraient de 
leur authenticité », intervient 
Lydia Genin, médiatrice cultu-
relle au musée haut-saônois. 
Douze sont à ce jour réperto-
riés à travers le monde : trois 
sont exposés, outre à Paris, à 
Londres et aux États-Unis, les 
autres appartiennent à des col-
lectionneurs privés. « Depuis 
leur apparition sur le marché 
européen à la fin du XIXe siè-
cle, les crânes sont sujets à 
d’importantes spéculations. 
D’après les archéologues, il 
s’agirait de créations tardives, 
les rainures et les perforations 
trahissant l’emploi de fraises 
de joaillerie et autres outils 
modernes. »

Destination Mexique
À Champlitte, la venue éphé-

mère de cette pièce maîtresse 
donne un éclairage tout parti-
culier à une exposition inaugu-
rée en juin : “Rêves mexi-
cains”. Un nouvel espace 
aménagé au sein du musée 
pour retracer le voyage vers le 
Mexique, au XIXe siècle, de 
plusieurs familles haut-saônoi-
ses de Champlitte et des envi-
rons ,  en quête  de jours 
meilleurs. « Ce sont au total 

près de 300 Haut-Saônois qui, 
entre 1833 et 1860, ont pris la 
direction du Mexique », pour-
suit ainsi Lydia Genin. « À 
l’époque, les gens vivaient 
dans une grande pauvreté. À 
Champl i t te ,  les  récol tes 
étaient mauvaises du fait du 
gel qui a frappé les vignes plu-
sieurs années successives. En 
1832, une épidémie de choléra 
a touché une partie de la popu-
lation. »

Sur les traces
de Stéphane Guénot

Autant de difficultés qui ont 
poussé 98 habitants du sec-
teur, le 19 septembre 1833, à 

quitter le port du Havre à bord 
du trois-mâts L’Aigle mexicain. 
C’est le premier départ. Pour-
quoi le Mexique ? « Stéphane 
Guénot », répond Lydia Ge-
nin. « C’était un Haut-Saônois 
adepte du fouriérisme, un 
aventurier, qui rentrait du 
Mexique avec un rêve fondé 
sur la vie en communauté. Il 
avait acheté plusieurs terrains 
à Jicaltepec et pris la nationali-
té mexicaine. En 1833, il a con-
vaincu ces gens de partir, leur 
promettant une vie facile, des 
terres fertiles et un climat bien 
plus clément. En réalité, le ca-
dre n’a pas été si idyllique une 
fois sur place. Mais la colonie 

est parvenue, au prix de plu-
sieurs années de galère, à trou-
ver son équilibre grâce à la 
culture de la banane, de la can-
ne à sucre ou de la vanille. »

Les descendants s’expriment
La vie de la colonie, retracée 

au fil de l’exposition, a long-
temps mêlé cultures française 
et hispanique, avant qu’elle ne 
s’intègre complètement à son 
pays d’accueil. De nombreux 
objets du quotidien façonnés 
là-bas témoignent de cette dua-
lité. Et parce que l’histoire de 
cette colonie est loin d’être fi-
nie, l’exposition montre égale-
ment un film touchant, d’un 
peu moins d’une heure, qui 
donne la parole à plusieurs 
descendants de colons de 
Champlitte.

Laurie MARSOT
(Est républicain)

Musée départemental des Arts 
et Traditions populaires, châ-
teau de Champlitte, 7, rue de 
l’Église Tél. 03.84.95.76.50, 
musee-champlitte@haute-sao-
ne.fr. Entrée : 6 €, gratuit pour 
les mineurs. Jusqu’au 30 sep-
tembre de 9 h 30 à midi et de 14 
à 18 heures, puis du 1er octobre 
au 30 novembre de 14 à 17 heu-
res. Fermé les mardis ainsi que 
les samedis et dimanches ma-
tin. Fermé les 1er et 11 novem-
bre.

Le crâne de cristal du musée du quai Branly, pièce maîtresse de l’exposition “Rêves mexicains”,
est visible à Champlitte jusqu’au 30 novembre. Photo musée de Champlitte

CHAMPLITTE (70)  Exposition

Le crâne de cristal 
en résidence haut-saônoise
Le musée des Arts et Tradi-
tions populaires de Champlit-
te accueille jusqu’à fin
novembre le crâne de cristal
du musée du quai Branly dans 
le cadre de l’exposition “Rê-
ves mexicains”. Une pièce 
mystérieuse, longtemps 
présentée comme aztèque, à 
laquelle la légende attribue 
de vastes pouvoirs.

D’autres pièces des civilisations préhispaniques composent 
également l’exposition. Photo musée de Champlitte
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seront suspendus. La FNC 
bloquera sur l’application 
mobile Chassadapt la possi-
bilité d’enregistrer des prélè-
vements. Tout prélèvement 
qui sera effectué après trans-
mission de l’information 
que le plafond de prélève-
ment a été atteint est consti-
tutif d’une infraction. »

Un rapport au directeur de 
l’eau et de la biodiversité

La FNC adressera avant le 
10 juin 2020 à l’ONCFS « le 
bilan consolidé des prélève-
ments de tourterelle des 
bois ». L’ONCFS et la FNC 
adresseront au ministre 
chargé de la chasse « le bi-
lan des contrôles de prélève-

ments avant le 30 juin 
2020 ». « Ils seront égale-
ment chargés d’évaluer l’im-
pact des prélèvements sur 
l’état de conservation de 
l’espèce. Cette évaluation 
fera l’objet d’un rapport 
transmis au directeur de 
l’eau et de la biodiversité 
avan t  l e  30  novembre 
2020. »

Dans un échantillon géo-
graphiquement représenta-
tif et stratifié d’au moins 5 % 
des prélèvements, « une aile 
de chaque oiseau prélevé 
devra être fournie à la fédé-
ration départementale des 
chasseurs, qui en détermine-
ra l’âge et transmettra les 
résultats à la Fédération na-
tionale des chasseurs ». 

« Celle-ci collationnera et 
transmettra les résultats à 
l’ONCFS qui sera chargée 
de produire les estimations 
statistiques. L’échantillon 
devra couvrir les différents 
contextes régionaux et la to-
talité de la saison de chas-
se. »

Jean-Pierre TISSIER

À défaut d’enregistrement, le 
chasseur se trouvera en in-
fraction. La FNC mettra à 
disposition de l’ONCFS et 
des fédérations départemen-
tales ayant des agents de dé-
veloppement assermentés 
l’application mobile Chas-
scontrol destinée au contrô-
le des déclarations dématé-
rialisées.

La tourterelle des bois fait l’objet de mesures de conservation de l’espèce. Photo Pixabay/Santa3

« T out chasseur ayant 
prélevé une tourte-

relle des bois doit l’enregis-
trer en temps réel, dès qu’il 
est en possession de l’oiseau 
capturé, sur l’application 
mobile Chassadapt (lire par 
ailleurs), mise à sa disposi-
tion par la Fédération natio-
nale des chasseurs (FNC) », 
écrit l’arrêté ministériel.

« La FNC transmettra quo-
tidiennement à l’Office na-
tional de la chasse et de la 
faune sauvage (ONCFS) les 
chiffres relatifs au nombre 
de tourterelles des bois dé-
clarées dans l’application 
mobile Chassadapt. Dès que 
le plafond de prélèvement 
sera atteint, l’ONCFS en in-
formera le ministre chargé 
de la chasse, la FNC et les 
fédérations départementa-
les. Ces dernières seront 
chargées d’informer immé-
diatement tous les chas-
seurs que les prélèvements 

CÔTE-D’OR  Chasse

Les modalités de la chasse
de la tourterelle des bois
Pour la saison de chas-
se 2019-2020, un arrê-
té ministériel précise 
« qu’il ne pourra pas 
être prélevé pour l’en-
semble du territoire 
métropolitain plus de 
18 000 tourterelles 
des bois ». Voyons ce 
que dit l’arrêté.

Pour la saison 2019-2020, le 
chasseur pourra saisir ses prélè-
vements de bécasse sur l’applica-
tion smartphone Chassadapt qui 
fonctionne sous Android ou 
iOS.

La déclaration devra être faite 
sur l’application immédiate-
ment après un prélèvement. 
L’application générera un QR 
code que le chasseur devra pré-
senter au garde en cas de contrô-
le. Chaque chasseur devra choi-
sir entre avoir un carnet de 
prélèvement traditionnel papier, 
délivré par sa fédération, ou uti-
liser l’application Chassadapt. Il 
ne pourra pas avoir les deux 
pour la même saison de chasse. 
Si l’application Chassadapt n’est 
pas compatible avec son télé-
phone, il pourra revenir vers sa 
fédération pour demander un 
carnet papier.

Dans tous les cas, le prélève-

ment maximum autorisé sera de 
trente oiseaux par chasseur. 
Chaque chasseur prélevant des 
bécasses est limité aux quotas 
suivants en Côte-d’Or : tren-
te bécasses au plus sur l’ensem-
ble de la campagne de chasse ; 
cinq bécasses au plus par semai-
ne civile ; trois bécasses au plus 
par jour.

Comment faire pour 
déclarer ses prélèvements 
de bécasse
sur Chassadapt ?

Il faut créer au préalable un 
compte Chassadapt. Le chas-
seur pourra la télécharger :

-  sur  Android :  ht tps ://
play.google.com/store/apps/de-
tails?id=com.fnc.hunter

- pour un Iphone : https://itu-
nes.apple.com/us/app/chassa-
dapt/id1434665762

Pour cela, le chasseur devra 
être connecté au réseau internet 
(3G, 4G ou Wifi), se munir de 
son numéro d’identifiant, gui-
chet unique à 14 chiffres (pré-
sent sur la validation du permis 
de chasser).

Lors de la période de chasse, il 
est indispensable de se connec-
ter avec réseau avant de partir à 
la chasse afin d’ouvrir l’applica-
tion et de consulter l’état du quo-
ta (volet “informations quota” 
dans l’application). Lors de la 
journée, l’application permet de 
saisir un prélèvement, même 
sans réseau.

Le chasseur pourra suivre ses 
prélèvements à travers son histo-
rique de prélèvements sur son 
compte. Toute saisie d’un prélè-
vement génère automatiquement 
un QR code crypté qui fait office 
de marquage de l’animal prélevé.

Une déclaration sur Chassadapt 
juste après le prélèvement

Le Conseil d’État a récusé la gestion adaptative des espèces, 
proposée et souhaitée par les chasseurs en annulant l’arrêté 
du ministère de l’Écologie qui autorisait le prélèvement de 
6 000 Courlis cendrés. La Ligue de protection des oiseaux 
avait attaqué cette décision dès la publication de l’arrêté. Les 
chasseurs prélevaient, jusqu’à l’année dernière, environ 
10 000 oiseaux sur le DPM (domaine public maritime). « La 
proposition de baisser à 6 000 répondait parfaitement aux 
demandes de la Commission européenne, tout en sachant 
que rien n’est fait pour améliorer les habitats et les lieux de 
reproduction de cette espèce sensible », écrit la Fédération 
nationale des chasseurs.

La gestion adaptative
des espèces récusée
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tant de questions dont les ré-
ponses sont élaborées par des 
écologues. En quelques dizai-
nes d’années, l’écologie a con-
nu d’énormes progrès grâce à 
la technique. Les connaissan-
ces sur l’ADN permettent à 
présent d’étudier la génétique 
des populations. L’outil infor-
matique a accru les possibili-
tés de calculs. La discipline a 
ainsi pu se doter de techni-
ques de modélisation : en sim-
plifiant la réalité sous forme 
mathématique, on est en me-
sure d’effectuer des prédic-
tions assez fines. Avec les 
GPS, les données sont géolo-
calisées et peuvent donc être 
mobilisées beaucoup plus fa-
cilement pour être comparées 
à des données ultérieures. Les 
gigantesques bases de don-
nées que représente le big da-
ta, mais aussi l’intelligence ar-
tificielle, ouvrent la voie à de 
nouveaux progrès.

p lus  préc i sé -
ment aux transferts des sub-
stances chimiques tels que les 
pesticides. L’écologie évoluti-
ve porte sur l’évolution des 
espèces dans le temps, théori-
sée par Charles Darwin. Les 
écologues du paysage mènent 
quant à eux des recherches sur 
les effets de l’organisation des 
paysages.

■Où en est l’écologie 
aujourd’hui ?

L’écologie apporte des faits 
scientifiques et des solutions 
face aux crises environnemen-
tales. Comment limiter l’éro-
sion des sols, comment pré-
voir et accompagner les 
conséquences du changement 
climatique sur le vivant, com-
ment gérer la biodiversité, 
comment réduire l’emploi de 
pesticides en agriculture ? Au-

mettre les gènes renfermant 
l’information propre à l’adap-
tation à un environnement. 
L’écophysiologie et l’étude des 
flux de matières et d’énergies 
cherchent à comprendre com-
ment la matière est transférée. 
L’écotoxicologie s’intéresse 

breuses. Certains écologues 
étudient la dynamique de po-
pulations, c’est-à-dire la varia-
tion de l’abondance des indi-
v i d u s  a u  s e i n  d ’ u n e 
population. Les recherches 
génétiques éclairent sur la ca-
pacité d’un organisme à trans-

■L’écologie scientifique 
et l’écologie politique, 
quelles différences ?

L’écologie est la science 
qui étudie les relations 
des êtres vivants entre 
eux et leur milieu. L’écolo-
gie scientifique est à dis-
tinguer de l’écologie poli-
t ique,  qui  cherche à 
prendre en compte les en-
jeux écologiques dans la 
société. Autrefois, l’éco-
logiste renvoyait unique-
ment au scientifique, 
mais l’apparition de l’éco-
logie politique dans les 
années 1970 a nécessité de 
lever l’ambiguïté. C’est 
dans ce but que le terme 
“écologue” a été créé et 
c’est désormais sous cette 
appellation que sont prin-
cipalement désignés les 
scientifiques de l’écologie. 
Le mot “écologie” a été in-
venté par le biologiste Hae-
ckel en 1866. Il vient du 
grec oikos (la maison), et lo-
gos (le discours), renvoyant 
ainsi à une science qui parle 
des interrelations avec l’habi-
tat. L’écologie est profondé-
ment liée à la notion d’écosys-
tème.

■Quelles branches comporte 
l’écologie ?

Les disciplines sont nom-

À l’heure où les enjeux 
écologiques occupent 
une place croissante 
dans notre société, 
retour sur les fonde-
ments de l’écologie.

NATURE  Biodiversité

L’écologie, c’est quoi ?

Pour découvrir la zone ate-
lier Arc jurassien, procu-
rez-vous le n° 28 de la re-
vue Bourgogne Franche-
Comté Nature. Rendez-
vous aussi sur le site 
Internet des Zones Ate-
liers : www.za-inee.org.

■Mini-glossaire
Anthropisé : modifié par 
la présence humaine.
CNRS : Centre national 
de la recherche scientifi-
que.

EN SAVOIR PLUS

PARTENARIAT
Cette page est réalisée en partenariat avec l’asso-
ciation fédératrice Bourgogne-Franche-Comté 
Nature, association rassemblant 17 structures 
ayant trait à la biodiversité. Une coopération né-
cessaire afin de mieux « transmettre pour préser-
ver ».

Rendez-vous les 18 et 19 oc-
tobre à la maison du Parc 
naturel régional du Morvan, à 
Saint-Br isson,  pour les 
16e rencontres Bourgogne 
Franche-Comté Nature sur le 
thème “6e extinction des espè-
ces. Et maintenant ?” Plus 
d’infos : contact@bfcnatu-
re.fr ou au 03.86.76.07.36

SAINT-BRISSON (58)
L’extinction des espèces CRÉDITS

Coordination : Daniel Sirugue, rédacteur en chef
de Bourgogne-Franche-Comté Nature et conseiller scientifi-
que au Parc naturel régional du Morvan.
Illustration : Gilles Macagno.
Rédaction : Patrick Giraudoux, professeur d’écologie à l’Uni-
versité de Franche-Comté

Les écologues ont longtemps 
considéré que l’humain pertur-
bait l’écosystème et qu’il était 
donc nécessaire d’étudier des éco-
systèmes non perturbés. Aujour-
d’hui, il est admis qu’il en fait 
partie. Les paysages du Morvan 
ou du Jura sont souvent vus com-
me des milieux naturels, par op-
position aux villes. Pourtant, ils 
sont complètement artificiels ! La 
campagne et la forêt actuelles 
sont profondément anthropi-

sées*. Sans l’humain, il n’existe-
rait pas de telles zones de pâtures, 
la forêt serait beaucoup plus éten-
due et dense, la diversité des espè-
ces animales serait réduite, mais 
le nombre d’individus serait bien 
supérieur. Le CNRS* a justement 
créé 14 zones ateliers pour mener 
des études combinées d’écologie, 
de sociologie et d’économie.
Patrick Giraudoux, 
professeur d’écologie à l’Univer-
sité de Franche-Comté

PAROLES D’EXPERT
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une ville élégante et raffinée. 
Si l’étape gastronomique pa-
raît évidente dans la ville du 
jambon et du parmesan, Par-
me est avant tout une ville 
d’art à l’atmosphère paisible, 
où il fait bon flâner. Évidem-
ment, on partira aussi sur la 
route à la découverte de pe-
tits villages à l’allure médié-
vale.

Une nature généreuse
Située entre le cours du 

fleuve Pô au nord, les reliefs 
des Apennins au sud et la 
mer Adriatique à l’est, l’Emi-
lie-Romagne offre aux voya-
geurs une multitude de pay-
sages.

Les amoureux de la mer, du 
soleil et du divertissement 

choisiront la riviera roma-
gnola, avec ses longues pla-
ges de sable fin, sa mer calme 
et sa movida jusqu’à l’aube. 
Mais si on se déplace vers les 
Apennins, paysage, culture et 
traditions changent complè-
tement.

C’est ici que les passionnés 
de la nature et de la randon-
née trouveront leur bonheur 
en découvrant des paysages 
merveilleux, faits de casca-
des, de lacs, de forêts et de 
rivières où se rafraîchir en 
été. En hiver, il est possible 
de s’y rendre pour skier.

Enfin, la plaine du fleuve Pô 
et, en particulier, son delta 
marécageux offre un cadre 
naturel envoûtant, immobile 
et silencieux à découvrir à 
pied, à vélo ou en bateau. En 
Émilie-Romagne vivent aussi 
plusieurs espèces animales 
sauvages. Sangliers, che-
vreuils, blaireaux, lapins sau-
vages et lièvres pour le gibier 
tandis que, parmi les oiseaux, 
il faut signaler la présence du 
faucon pêcheur et diverses 
espèces de hérons.

Dans les cours d’eau, vous 
trouverez parmi tant d’autres 
des truites, anguilles, tan-
ches, esturgeons, brochets, 
lavarets et ombre-chevaliers. 
De quoi ravir les randon-
neurs !

Vue aérienne sur le vieux centre de Bologne. Photo RossHelen

Bologne et l’Émilie-RomagneBologne et l’Émilie-Romagne
vieilles pierres et nature spectaculairevieilles pierres et nature spectaculaire

B ologne est le cœur de 
l’Émilie-Romagne. Éta-

pe obligée pour toute décou-
verte de la région, cette ville 
fascinante est le siège de la 
plus ancienne université au 
monde et charme les visi-
teurs par son magnifique cen-
tre médiéval, son cadre de vie 
agréable et dynamique, son 
atmosphère étudiante et une 
gastronomie à se damner.

Bologne, bijou médiéval
Le centre de Bologne cor-

respond à ce que les habi-
tants définissent par Bologne 
intra-muros, la partie de la 
ville comprise à l’intérieur 
des anciennes enceintes dont 
il ne reste aujourd’hui que 
quelques vestiges. Bologne 
est l’une des villes médiéva-
les les mieux préservées d’Eu-
rope. En dépit des dommages 
considérables lors de bom-
bardements en 1944, le cen-
tre historique de Bologne re-
cèle des richesses aussi bien 
médiévales, de la Renaissan-
ce, que baroques.

Pendant sa visite, il ne fau-
dra pas louper la piazza Mag-

giore, la basilique Santo Ste-
fano, le due Torri – les deux 
tours qui symbolisent la ville 
–, le Palais de l’Archiginna-
sio, les ruelles du Mercato di 
Mezzo et bien sûr le quartier 
universitaire, via Zamboni.

Mais l’Émilie-Romagne ca-
che beaucoup d’autres tré-
sors comme Ferrara, joyau 
de la Renaissance dont le 
centre est inscrit au Patrimoi-
ne mondial de l’humanité. 
Ravenne est aussi à décou-
vrir avec ses incroyables sites 
byzantins. Enfin, Parme est 

Les arcades de Bologne, écrit, avec une pointe de mali-
ce, l’écrivain Luca Goldoni, sont au moins aussi célè-
bres que les canaux de Venise. Fascinante à découvrir, 
Bologne est aussi le cœur de l’Émilie-Romagne, 
une magnifique région de la botte italienne.

■Y aller
Compter 1 h 40 pour un vol 
direct entre Paris et Bolo-
gne.
EasyJet
www.easyjet.com
Vueling
www.vueling.com
Alitalia
www.alitalia.com

■Utile
Office de tourisme 
de Bologne
www.bolognawelcome.com
Office de tourisme d’Italie
www.italia.it

■Votre guide Petit Futé

PRATIQUE

Profondément ancrée dans la tradition paysanne locale, 
la cuisine d’Émilie-Romagne est riche, abondante et sa-
voureuse. Nombre de ses spécialités sont mondialement 
célèbres : tortellini, tagliatelle, lasagne, mortadella, par-
mesan, jambon, vinaigre balsamique… Aussi, un séjour 
dans la péninsule peut s’apparenter à un fantastique 
marathon culinaire. Vins et autres merveilleux breuvages 
se chargeront d’égayer ces copieux repas. Et cette douceur 
de vivre qui est en Émilie-Romagne un véritable art saura 
vous séduire avec ses apéros interminables, ses cafés 
sirotés en terrasse et sa cuisine savoureuse dans les 
trattoria.

L’art de la table

TOURISME  En partenariat avec



35ACTU MÉTÉODimanche 8 septembre 2019

21D35 - V1

Cet après-midiCe matin

Prévisionniste
en direct au

0899 700 513
Service 2,50€ par appel + prix

d’un appel (7/7 de 6h30 à 16h)

Qualité de l'air

Con�ance 9/10Demain Con�ance 8/10 Con�ance 7/10

mini maxi

En France

Températures maxi.

Aujourd'hui

Moyen

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10
Bon

Très
bon Mauvais

Très
mauvais

Depuis sept jours

Météo News PRO
Votre nouvelle app 

météo gratuite.
Scannez le code et 

installez-là ! 

Dijon

15°

20°

25°

30°

35°

ven 6jeu 5mer 4mar 3lun 2dim 1ersam 31

Mardi Mercredi

17

18

19
18

18

20

23

23

24

16

23

25

18

17

07h08
20h05

17h15
01h20

Adrien
A la bonne Dame de septembre, 
tout fruit est bon à prendrelune croissante

Instable et frais

DIJON

Montbard

Beaune

MÂCON

Chalon-sur-Saône

Autun

Charolles

Saulieu DIJON

Montbard

Beaune

MÂCON

Chalon-sur-Saône

Autun

Charolles

Saulieu DIJON

Montbard

Beaune

MÂCON

Chalon-sur-Saône

Autun

Charolles

Saulieu
198

208

206

206

206

249

249

249

249

229

207

207

207

198

208

208

219

219

199

199

2511

2511

2511

2511

Paris

Marseille

Bordeaux

Lille

Brest

Nice

Clermont
Ferrand

Strasbourg

Grenoble

Toulouse

Dijon
Nantes

Ajaccio

Caen

Lyon

Saint  
www.meteonews.fr

Lever :
Coucher :

Lever :
Coucher :

Ce dimanche, nos 
régions seront 

parcourues par un ciel 
d'averses une bonne 

partie de la journée. Du 
matin au soir en e�et, 

nous aurons une 
alternance entre de 

nombreux nuages, de 
courtes éclaircies et 

des pluies ou averses. 
Un caractère orageux 
sera parfois présent 

sous ces averses. 
Fraîcheur. Grêle 

possible localement. 
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Nom__________________________________________ Prénom ________________________________________
Adresse _______________________________________________________________________________________
Code Postal ___________________ Commune ______________________________________________________
Téléphone ______________________________ (obligatoire)
e-mail __________________________________________________ @ ____________________________________
o J’accepte de recevoir des communications du Bien Public par e-mail.

o Oui, je m’abonne au Bien Public par portage matinal(1) et je bénéficie de l’offre -10% pendant 1 an(3)

+ un agenda 2020 + un accès offert à bienpublic.com(2)

Mon Règlement :
❏ Chèque bancaire à l’ordre de «Est Bourgogne Media»

❏ N° Expire à fin

(Incluant TV Magazine + Version Femina + éditions numériques(2))

Date et signature :N° crypto (3 derniers chiffres au dos de votre carte)

Coupon réponse à retourner avec votre règlement, sous pli affranchi : SERVICE ABONNEMENTS – 4 rue Paul Montrochet – 69284 LYON CEDEX 02

Offre soumise à conditions. Ne peut pas être utilisé pour un réabonnement - nom et adresse différents de nos fichiers - Offre réservée
aux particuliers, valable en France métropolitaine jusqu’au 17 novembre 2019. (1) Sous réserve d’un service portage en place, sinon la
livraison sera postale. (2) Sur demande et réservé aux particuliers abonnés 7j/7. (3) Remise réservée aux particuliers, cadeau agenda livré
sous 8 semaines après activation de l’abonnement. Téléphone obligatoire pour l’envoi du cadeau. Visuel non contractuel. Les coordonnées de
l’abonné sont traitées conformément aux dispositions de la loi informatique et libertés du 6 janvier 1978 modifiée à compter du 25 mai 2018
en application du règlement général sur la protection des données, conservées 3 ans après l’arrêt de l’abonnement. L’abonné dispose d’un
droit d’accès, de rectification, de radiation, d’opposition, de limitation au traitement, et d’un droit à la portabilité de ses données, qu’il peut
exercer sur simple demande à l’adresse du journal.

Du lundi au samedi
o 12 mois (312 n°) -10%(3) ___________________ 313€

au lieu de 348€

7 jours sur 7
o 12 mois (364 n°) -10%(3) __________________ 388€

au lieu de 431€
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remercie ses partenaires

Acrogivry l’Aventure en forêt l Arcanium l Body Pop l Centre aquatique Amphitrite
l Château de Bussy-Rabutin l Chemin de fer de la Vallée de l’Ouche
l Cime Altitude 245 l Circuit Dijon Prenois l Citadelle de Besançon

l Climats de Bourgogne l Country Club Norges Golf l Dino-Zoo l Guédelon
l Human Fit l In Forest l L’atelier de Pauline l L’Essentiel l L’Imaginarium

l L’Indicecret Escape Factory l L’Orange bleue l Lady Wellness
l Le Bowling Marsannay l Le Consortium l Le Jardin des Sciences l Le Patio

l Librairie Gibert Joseph l Librairie Grangier l Mairie de Chenôve l Maison de la Forêt
l Maison Joseph-Drouhin l Momie Manga

l Office de tourisme de Beaune l Office de tourisme de Langres l OMS Chenôve
l Pachamama Arte l Parc de l’Auxois l Parc touristique des Combes l Planète BD
l Produc’Son l SPA Eman et Sens l Swiss Cryotherapy l Thermes Salins-les-Bains

l Zoo d’Amnéville
166604300
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